mn) Financement 


qui mérite 


confiance 


HOUSEHOLD FINANCE 


113, mue Marion 


Cette photo a été 
risme du ministère de 1 


d'une grande 


avait eu lieu à Le Pas du 18 au 28 février dernier, Quatre ministr 
du gouvernement provincial, un sous-ministre, plusieurs fonction- | l'arrière- 


CE 13-4911 


rise un 
Findustrie et 


u Commerce du Manitoba, 


ppeurs qui 
es 


naires, un représentant du maire de St-Boniface, des journalistes de 


la presse, de 


radio et de la télévision prirent part à cette réception. 
Dans la photo, de gauche à droite, l'on voit les deux 


princesses et la 


reine du festival couronnées de vison blanc, Miles Anita Hébert et 


Présence française, grâce à M. D. Giordani, 
au Festival des Trappeurs, à Le Pas, Man. 


M. Damien Giordani, consul de - 


France à Winnipeg, ne manque 
jamalé une occasion de faire con- 
naltre son pays, sa langue et sa 
culture dans l'Ouest canadien, 
Aussi le voit-on partout au Ma- 
nitoba et en Saskatchewan: un 
soir il parle à la colonie italienne 
de Winnipeg, le lendernain il est 
l'hôte du Lyons’ Club où il ex- 
plique les grandes lignes de la 

litique internationale de Ja 

rance; il inaugure aussi bien 
l'Alliance Française de Regina, 
que le Festival d'hiver de La Bro- 
querie; il est aussi fidèle aux réu- 
nions de l'Union Nationale Fran- 
çaise à St-Boniface, qu'au Rendez- 
vous Français de Winnipeg; | 


une 

St, James à qui ! explique les 
richesses actuelles de culture 
française; il préside une remise 
de diplômes français aux’ élè- 
ves de l'école Béliveau à Windsor 
Park, quitte à parler le lende- 
main aux étudiants des Instituts 
Collégiaux Provencher et St-Jo- 
seph à St-Boniface, 

Ses activités sont donc nom- 
breuses et variées. Sa parole élo- 
quente s'adresse à toutes sortes 
d'auditoires, jeunes et moins jeu- 
nes, de langue française et de 
langue anglaise, de professionnels 
ou d'hommes d'affaires, etc. Mais 
il avoue que parfois certains évé- 


pa du bureau de tou- | Marie-Rose Gay, de St-Boniface, costumées en jolles Mentonnaises 
lors | (Menton est la ville natale de M. Giordani) qui s'a 

réception au Consulat de France à Winnipeg en l’hon- | la reine et ses princesses de corsages de fleurs du 

neur de la reine et des deux cesses du Festival des 


EST à orner 
i de la France, 


let M, Damien Giordani, consul de France, qui portait fièrement la 
cravate en vison qu'on jui avait remis à Le Pas lors du festival, À 


M. rd 
Boniface, et le R, P, 
berté et le Patriote”, 


nements retiennent davantage son | une 


attention et lui procurent un plai- 
sir plus mémorable. Par exemple 
sa récente participation au Festi- 
val des Trappeurs à Le Pas. 

Invité d'honneur par le comité 
du Festival, il se rendit donc le 
18 février jusqu’à Dauphin, Man., 
où l’attendait M. Ed Barker, an- 
cien élève du Collège de St-Bo- 
niface, qui est aujourd'hui le pre- 
mier représentant du chemin de 
fer Canadien National pour tout 
le nord manitobain, De Dauphin 
à Le Pas, M. Giordani fit done 
le voyage en compagnie de M. et 
Mme Barker dans leur wagon 
particulier, 

Premier Consul à recevoir une 
telle invitation au Festival, il prit 


Réunion d'étude à Regina de 300 gérants 
de Co-ops, du lac Supérieur aux Rocheuses 


REGINA — “Etudions nos pro- problèmes ailleurs, les gérants ap- 


blèmes ensemble, afin de progres- 
ser ensemble”, tel fut le thème 
général de la réunion annuelle 
des gérants de coopératives qui 
se tint à l'hôtel Saskatchewan de 
Regina cette semaine, 

M. Dave Stewart, gérant géné- 
ral de la Centrale Coopérative 
(Federated Coops Lid.) exhorta 
les gérants présents à étudier sé- 
rieusement le problème d'une é- 
conomie qui change continuelle- 
ment: “Les gérants‘qui se réunis- 
saient en assemblée comme celle- 
ci, | y a une quinzaine d'années, 
faisaient face à des problèmes 
d'envergure complètement diffé- 
rents de ceux que vous devez ré- 
soudre aujourd'hui”, leur dit-il. 
“Il y a 15 ou 20 ans, les problè- 
mes les plus pressants que les gé- 
rants soumettaient à la convention 
avaient surtout rapport à la qua- 
lité de la marchandise, au service 
offert par la Centrale, etc. . ,, 
Aujourd'hui vous devez étudier 
sérieusement comment vous de- 
vez opérer, reviser vos pratiques 
afin d'être à jour avec les change- 
ments de la population qui tend à 
peupler les grands centres au dé- 
triment de nos petits villages", de 
conclure M. Stewart. 


Eclairés par plusieurs person- 


nalités ayant étudié et vécu ces | 


profondirent leurs grandes res- 
ponsabilités vis-à-vis leurs mem- 
bres, pour que ceux-ci reçoivent 
le plus en marchandises et en ser- 
vices pour leurs dollars placés 
dans leurs coopératives respecti- 
ves, 


Faut-il agrandir et renforcer 
les organisations des grands cen- 
tres et éliminer graduellement 
celles des petits centres? Doit-on 
organiser de grandes coopérati- 
ves avec succursales dans les pe- 
tits centres environnants? Voilà 
autant de questions qu'étudièrent 
les gérants durant ces trois jours 
de colloque, 


Parmi les quelque trois cents 
gérants présents on remarquait 
une vingtaine de Canadiens fran- 
Çais représentant des centres des 
trois provinces des prairies: MM. 
Léon Marion, St-Jean-Baptiste, 
Man, André Brodeur, Robiin, 
Man, Raynald Labossière, St- 
Léon, Man., Louis Lemoing, So- 
merset, Man, Gérard Doucet, 
Swift Current, Sask., André Ba- 
ribeau, Kindersiey, Sask., Léo 
Doucet, Lloydminster, Sask., Ar- 
thur Nogue, Regina, Marcel La- 
chambre, Montmartre, Sask., Léo 
Fafard, Gravelbourg, Sask., Fer- 
nand Bouvier, Meyronne, Sask., 
Roméo Pauilhus, Eatonia, Sask., 


A l'Association d'Education 


Club des deux cents en 1964 


M. Gérard Gagné, St-Pierre 

District scolaire Frontenac no 2217 
Commission 
M. Raymond 
M Louis Der 
District scol: 
M. Emile Pelleti 


St-Boniface 


er 


Bern 


r, St-Boniface 


——— 


scolaire Si-Hyacinthe de La Saile 


de Dufrost 


Total: $215.00 


Georges Dion, Maidstone, Sask., 
Charles Côté, St-Paul, Alta, 
Claude Gauthier, Plamondon, 
Alta, Emile Morin, McLeannan, 
Alta, Paul Sicotte, Falher, Alta, 
Ovide Desjarlais, Fort Black, 
Sask., Aurèle Lemoine, Ste-Aga- 
the, Man, Victor Carbonneau, 
Lorette, Man. et Maurice Gau- 
thier, St-Boniface, Man, 

Une centaine de dames accom- 
pagnaient leurs maris à cette con- 
vention, Un programme spécial a 
été mis au point pour elles. 


L'Osservatore Romano 
a consacré une 
page à Galilée 


du 4e centenaire de la naissance 
à Pise, le 15 février 1564, de Ga- 
lilée, l’‘“‘Osservatore Romano” a 
consacré une page entière au 
grand savant dont les démêélés 
avec l'Inquisition sont célèbres. 

Un article de R. Masi présente 
Galilée en tant que fondateur de 
la méthode expérimentale dans 
les sciences physiques. Ur second 
d'E. Fenu est intitulé: “Polémique 
galiléienne”. 

Dans ce dernier article on rap- 
|pelle que Galilée eut d’ardents 
| défenseurs parmi des religieux 
éminents et que, d'auire part, un 
siècle avant Galilée, le mouve- 
ment de la terre était clisse ad- 
mise par des hommes d'Eglise 
tels que le cardinal Nicolas de 

(1401-1464), le chanoine 
gnini, de Ferrare:; le pape 
Clém VII lui-même (1523- 
1534) et, bien sûr, par ie chanoi- 
ne Copernic (1473-1542), qui de- 
sser son nom äli nouveau 


ur que fut la condamna- 


tion de hèses de Galilée vint 
d'un confu isme regrettable 
entre le relatif et l'absolu, d’une 
| absence de dialogue, d'une exégè- 
| se scripturaire insuffisante. 


ROME (CCC) — A l'occasion | 


lan on voit deux des nombreux invités de M. Giordani, 
Van Belleghem, 86e | et représentant du maire de St- 


» O.M.L, représentant de ‘La Li- 


très active À toutes les 
ations, On dit par exem- 
ple qu'il créa toute une sensation 
par son habileté au cours d'une 
partie de “’broomball””, Il fut choi- 
si comme juge pour désigner la 
reine et les deux princesses du 
Festival, Il avait même eu l'ama- 
bilité de faire venir des oeillets 
pe l'épouse du président du 

estival, D'ailleurs son enthou- 
siasme pendant et depuis le Fes- 
tival l'a fait surnommer ‘‘le meil- 
leur publiciste du Festival de Le 
Pas” par les autorités locales, 
Grâce à Radio-Canada et aux dé- 
marches de MM. Léo Rémillard 
et Jacques Ouvrard, M. Giordani 
n'a-t-il pas parlé de ce Festival 
sur les ondes à tous les pays de 
langue française du monde? 


C'est au cours de la grande 
soirée artistique du Festival, dont 
le magnifique programme avait 
été élaboré et dirigé par Mme 
William Morrish (née Denise 
Guyot, autrefois de St-Boniface), 
que M. Giordani fut appelé sur 
la scène où on lui remit la cra- 
vate en vison du Festival, ainsi 
qu'une parure de cou et des bou- 
cles d'oreilles en vison pour son 
épouse actuellement à Vienne, 
Autriche, Il reçut de plus l'insi- 
gne d'honneur du Festival. 


Traditions 


Dans ses paroles de remercie- 
ment aux organisateurs, ‘si gen- 
tils envers moi et le pays que je 
représente”, M. Giordani exalta 
la présence française dans le nord 
manitobain, depuis les origines, 
particulièrement par les nom- 
breux missionnaires Oblats qui se 
sont donnés à cette région pour 
y apporter non seulement le chris- 
tianisme, mais aussi la civilisa- 
tion humaine et française, Il ex- 
horta ses auditeurs à conserver 
leurs traditions ‘sans les trans- 
former par appauvrissement pour 
le tourisme”, Puis il conclut ses 
paroles en montrant que même 
à Le Pas on doit prendre plus 
| que jamais conscience que le Ca- 
[nada biculturel et bilingue peut 
jouer un rôle international extra- 
ordinaire en conservant et en 
enrichissant double héritage. 


Dès son retour du Festival, le 
23 février, M. Giordani entreprit 
les démarches pour une grande 
réception “de reconnaissance” 
dans les salons du Consulat de 
France. Quatre ministres provin- 
ciaux, un sous-ministre, des hauts 
fonctionnaires, des autorités civi- 
ques, des journalistes, des person- 
nalités rencontrées à Le Pas, en 
grand nombre, répondirent à l'in- 
vitation, le 27 février, La reine 


Le Pas furent alors décorées de 
{fleurs du Midi de la France par 
| deux jolies “mentonnaises'”, Mile 
| Anita Hébert et Rose-Marie Gay, 
| qui avaient revêtu le costume des 
| demoiselles de la ville de Menton, 
loù est né M. Giordani, Le bon 
|vin de France “réchauffait” 
| façon bienfaisante tous les coeurs, 
[au nord et du sud, des Canadiens 
et des Français. 


et les princesses du Festival de | 


de | 


| NOTES 
DE LA 
SEMAINE 


Nos lecteurs auront remarqué 
dans les quotidiens de Winnipeg 
le rapport d'une déclaration faite 


à ébec au nom de la Société 
StJean-Baptiste du diocèse, Se- 
lon la nouvelle, au sujet de la 


question scolaire manitobaine, la 
plupart des écoles paroissiales sé- 
parées du Manitoba sont de lan- 
gue française, Or, comme on le 
sait la situation des écoles de la 
campagne n'est pas celle des éco- 
les du Grand-Winnipeg, sur ce 
point, Dans un cas, Les difficultés 
viennent surtout du cûlé de la 
langue, tandis que, dans les divi- 
sions ‘‘anglaises” de la métropole, 
Il n'y à pas moyen de parer aux 
déficiences des écoles publiques 
au point de vue des exigences de 
parents catholiques et 1 faut, par 
conséquent, avoir recours aux é- 
coles ‘‘paroissiales”, 
On se demandait comment M, 
L..J. Bouirt, porte-parole de la 
SSJB là-bas, pouvait se tromper 
sur ce point, car !l est originaire 
de Dunrea, Cette semaine nous 
pouvons offrir à nos lecteurs en 
age éditoriale le texte mème de 
le déclaration de la vénérable So- 
ciété patriotique. I! s'y trouve une 
imprécision ici et là, mais pas du 
ag dont il a été question dans 
journaux locaux, 
Historiquement, comme on le 
sait, si les catholiques ont des 
droits constitutionnels au Mani- 
10ba, c'est attribuable au fait que 
pour les Québécois d'E y a un 
siècle, le français et la foi allaient 
de pair, 
L 2 
à Le plan Turnbull pour recon- 
Maître les écoles secondaires sé- 
Darées de la Saskatchewan ne 
ssera pas sans difficultés, L'E- 
ise luthérienne a déjà fait sentir 
opposition, et maintenant l'E- 
lise Unie et les Anglicans mani- 
estent des réserves sur le projet, 
La Le grd suggère une an- 
d'étude du plan, la deuxième 
objecte à la partialité que l'on 
montre aux catholiques et se de- 
mande si des modifications du 
système des écoles publiques ne 
onneralent pas plus de satisfac- 
tion à toutes les confessions, 
La Regina Ministerial Associa- 
demande à son tour le revoi 
M projet, qui donne une position 


piiilégiée à une Eglise et qui 
re les divisions Den Les 


ch ns, 
Turnbull, ministre de l'Ins- 
dit que les adversaires 
pour la mal rensei- 
gnés et il sé are à mettre sur 


| une campagne d'information. 
s'agit en pratique de simplifier 
une situation existante, qui per- 
met des inégalités entre les écoles 
séparées secondaires elles-mêmes 
(car il y a trois statuts en jeu) et 
de préparer les voles pour le sys- 
tème 3-3-3-3 d'enseignement, 


Paul VI fonde une école 
supérieure d'études latines 


CITE DU VATICAN -- Le pa- 
pe Paul VI a annoncé la fonda- 
tion d'un institut supérieur d'é- 
tudes latines à Rome, 

Le décret pontifical publié à 
cet effet déclare: “Le Souverain 
Pontife a toujours estimé que l'é- 
tude des langues mortes et no- 
tamment du latin fait indissolu- 
blement partie de l'éducation et 
de la formation des jeunes qui se 
destinent au sacerdoce”’, 


Le cycle d'études de l'institut 
durera quatre ans, Les élèves se- 
ront bacheliers au bout de deux 
ans, licenciés au bout de trois ans, 
et docteurs à la fin du cycle, L'en- 
selgnement comprendra notam- 
ment des exercices de rédaction 
latine, grâce auxquels les élèves 
apprendront à écrire le latin “cou- 
ramment et avec élégance”, 


Nos évêques à l'oeuvre 


Les travaux du Concile retien- 
nent toujours l'attention des évé- 
ques, Son Exc, Mgr M, Herma- 
niuk est à Rome comme membre 


du Secrétariat pour l'Unité, Il 
rentrera à Winnipeg le 15 mars. 
Son Exc. Mgr G. B. Flahiff est 


parti le 29 février, comme mem- 
bre de la Commission des Reli- 
gieux, Il sera de retour le 20 
mars, Son Exc. Mgr M. Baudoux, 
membre de la Commission pour 
les Eglises orientales, partira le 7 
mars et il sera de retour pour le 
Dimanche des Rameaux, 
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Mi 3 
à: 


La Chapelle Funéraire 


L 


Philippe 
COUTU 


156, rue Manon, 
$t-Bonttece, Mon 


Tél: Chepei 17-1453 


Re 


Sous le titre “O Canada”, le réseau français de télévision de Radio-Canada présen- 


LL 


+ 


tera, les dimanches 8 et 15 mars, à 9 h, 30 du soir, deux émissions sur le biculturalisme, 
H s'agit d'un dialogue engagé entre MM, Hubert Aquin, Léon Dion, Clément Brown, Pier- 
re de Bellefeuille et Thomas Sloan, avec différentes personnalités du Canada anglais, et des 
représentants de groupes minoritaires de langue françuise rencontrés au cours de leur voya- 


ge à travers le pays, 


Une association manitobaine cherchera 


justice pour les écoles des minorités 


Une nouvelle associution ma- 
nitobaine sera organisée le di- 
manche après-midi 15 mars, 
dans le but de poursuivre avec 
une plus grande efficacité l'ob- 
tention de la justice pour les 
éroles privées et paroissinles, 
Quoique lu première réunion 
sera constituée exclusivement 
de délégués paroissiaux, l'assa- 
ciation sera structurée de facon 
à accueillir toutes les bonnes 
volontés, 

La décision de procéder dans 
ce sens découle d'une série de 
réunions d'étude tenues par un 

roupe de laïies éminents en 
troite liaison avec les evêques 
de la province, Maintenant doté 
d'un nom “Comité Catholique 
de Coordination”, le groupe 
compte parmi ses membres les 


rsonnes suivantes: Me Arthur 
J, Mauro (président pro-tem- 
pore), M, Léo Landry (vive- 
résident intérimaire), MM, 
Hifred KR, DeGraves, M, Wo- 
roby, 3.-A, Dansereau (prési- 
dent de l'AECFM), Louis De- 
niset, Rod H, Melsnne, Frank 
Muller (député d'Etat des ©, 
de C,), J, R, Lindsay, F, P, 
Kennedy, Georges Laberge 
(président de la FAPM), Ben 
H., Tobin (président de la Fe- 
deration of Catholic P.T.A.), 
Dr Adam Giesinger (président 
de la Catholic Parish School 
Trustees Association), Neil Mo- 
Phee, Paul Kenway, J, O'Sulli- 
van, Paul Parashin, Mme Mary 
Wawrykow et le K, F, J, Bruns, 

Un comité spécial de ce grou- 
pe a déjà établi des rapports 


Une quatr 


ième 


session conciliaire? 


ROME (CCC) — La prochaine 
session conciliaire sera-t-elle la 
dernière? Telle est la question 
que certains milieux de curie se 
sont —° a 2,2 et ten- 
dance a au 
cours des A 4 de réunions 
de la Commission de Coordination 
en faveur d'une accélération des 
travaux concillaires, 


Cependant, quel que soit le 
souhait des membres de l'assem- 
blée de voir aboutir les travaux 
rapidement, on fait valoir que la 
tâche à laquelle le Concile doit 
encore faire face est considérable, 
Cela d'autant plus qu'en raison 
du Congrès eucharistique inter- 
national de Bombay, les séances 
de la troisième session ne pour- 
ront pas se poursuivre au-delà du 
20 novembre de cette année, 


C'est pourquoi, les milieux 
compétents estiment qu'une qua- 


trième session sera nécessaire en 
1965, si l'on ne veut pas écourter 
abusivement les débats ou les tra- 
vaux conciliaires. En effet, dit-on, 
si la prochaine session, qui sera 
de toute façon plus constructive, 
devait résoudre toutes les ques- 
tions en suspens, une autre ses- 
sion devrait suivre pour permet- 
tre aux pères concillaires de pro- 
cédor à des votes définitifs sur 
les textes acquis, 

La Commission de coordination 
reprendra ses travaux en mars, 
Tout sera mis en oeuvre pour 
présenter au Concile des textes 
élaborés conformément aux vues 
de l'assemblée, en vue de permet: 
tre à celle-ci de les adopter dans 
des délais raisonnables, Les ef- 
forts dans ce sens porteront sur- 
tout sur les textes traitant des 
rapports entre l'Eglise et le mon- 
de et de l’apostolat des laïcs. 

D'autre part, selon certaines 
rumeurs circulant à Rome, le 
deuxième Concile oecuménique 
du Vatican, prendrait fin le 20 
novembre clin, jour de la 
clôture de la troisième session, 
Officiellement toutefois, personne 
ne sait rien, 

C'est nn fait que Paul VI lui- 
même, dans le discours de clô- 
ture de la deuxième session, le 
4 décembre, a exprimé le voeu 


que la troisième session puisse 
permettre de mener à bien la tà- 
che assignée au Concile, Pour ar- 
river à ce but, le Souverain Pon- 
tife a augmenté le nombre des 
membres des © ions conci- 
liaires! N'a veité en outre à ce 

ue la commission de coordina- 

on reprenne sans délai son acti- 
vité, en vue de donner aux com- 
missions les directives pouvant 
ss; permettre d'activer leur tra- 
vail, 


Mais de là à prévoir une date 
précise pour la clôture des tra- 
vaux conciliaires, il y a loin, Ce 
qui est certain, c'est que la pro- 
chaine session conciliaire, qui dé- 
butera le 14 septembre, devra 
prendre fin, de toutes façons, 
avant le Congrès eucharistique 
international de Bombay, qui se 
déroulera du 28 novembre au 8 
décembre, un grand nombre de 
Pères conciliaires devant partici- 
per à cette grandiose manifesta- 
tion, 


La reconnaissance de 
Pékin par la France 


SINGAPOUR (CCC) — Mgr 
Charles-Joseph van Melckebeke, 
évêque expulsé de Ningsia (Chi- 
ne) et actuellement visiteur apos- 
tolique pour les catholiques chi- 
nois vivant dans les pays du Sud- 
Est asiatique, a fait parvenir une 
lettre aux services compétents du 
Vatican, dans laquelle il qualifie 
la récente reconnaissance de la 
Chine communiste par la France, 
comme ‘“un élément positif dans 
le cadre d’une politique de la 
main tendue”. 

L'évêque ajoute que la ques- 
tion reste encore de savoir quels 
seront les résultats pratiques de 
cette politique et qu'il faut s'in- 
former de la bonne volonté du 
régime de Pékin. 

Mgr van Melckebeke est né en 
Belgique le 19 juin 1898. Mem- 
bre de la congrégation de Scheut, 
il a passé de longues années dans 
les prisons de la Chine communis- 
te, avant d'être expulsé de ce 
| pays. Il réside actuellement à Sin- 
gapour. 


avec le gouvernement par une 
interview avec le premier mi- 
nistre, De cette réunion il ré- 
sulte que la vole est ouverte à 
d'autres communications, que 
le prochain pas serait une pré- 
sentation devant le Comité spé- 
cial de la Législature, après la 
fondation d'une organisation 
permanente et représentative, 


On proposera comme nom de 
cette nouvelle organisation ce- 
lui-ci: Manitoba Association for 
Equality on Education, F y au- 
ra trois délégués de chaque pa- 
roisse à l'assemblée du 15 mars 
qui aura lieu au Paul Shea Hall 
(angle des rues Kennedy et 
Vaughan, Winnipeg), à 3 h, 


p.m, 

Le programme consistera À 
se choisir un nom, à discuter 
un plan d'action et À établir 
un secrétariat permanent, Le 
comité de nominations (M, 
Louis Deniset, M, le Dr Adam 
Giesinger et M. W, Woroby) 
présentera une liste de candi- 
dats, Les délégués recevront 
sur place les documents sui- 
vants: résumé du jugement de 
la Cour du banc de la Reine 
sur l'instruction reliigeuse; ré- 
sumé du procès des manuels 
scolaires tuits; résumé de 
.l'Arrêté réparateur du Conseil 
privé: copies du Chapitre XI, 
rapport de la Commission 
Royale, en brochure; vue d'en- 
semble de la position catholi- 
que actuelle, 


Le Comité organisateur de- 
viendra partie de la nouvelle 
association, une fois son travail 
accompli, 


Les Acadiens sont tous 
opposés au séparatisme 


HALIFAX — “Tous les Aca- 
diens d'origine française qui vi- 
vent actuellement en Nouvelle. 
Ecosse sont opposés au mouve- 
ment séparatiste et déplorent 
grandement ses activités”, a dé. 
claré en Chambre, M. H.-J, Po- 
thier, député conservateur du 
comté de Clare, N.-E, 


Le Dr R. G. Ferguson 
est décédé à Regina 


REGINA — Le Dr R, G. Fer- 
guson, qui pendant quelque 30 
ans dirigea en Saskatchewan la 
lutte contre la tuberculose et de- 
vint une autorité internationale 
en ce domaine, est décédé à Re- 
gina dimanche soir dernier, 

Longtemps surintendant du sa- 
natorium à Fort San, près de Le- 
bret, il était devenu un ami inti- 
me de nombreux Oblats, profes- 
seurs au Scolasticat du Sacré- 
Coeur, pasteurs à Lebret ou Fort 
Qu'Appelle, aumôniers de Fort 
San, missionnaires dans les réser- 
ves indiennes de la région envi- 
ronnante, 

Honoré durant sa vie par tant 
d'universités et d’'Associations mé- 
dicales, le Dr Ferguson prisait 
tout particulièrement sa nomina- 
tion comme chef honoraire de la 
réserve indienne de Piapot-Pas- 


qua, On lui avait donné le nom 
de “Chef Muskeke-O-Kemocan"”, 
le Grand Médecin Blanc, 


Les chrétiens devront sympathiser avec les curés mal pris” 


MONTREAL -— Dans une com- 
munication à ses collaborateurs, 
| M. l'abbé Jean Caron, curé de la 
paroisse St-Maurice de Duvernay, 
écrit que “le chrétien devra gar- 
der une sympathie amoureuse, 
pleine de charité, envers ces curés 
vraiment mal pris” avec le re- 
nouveau liturgique, 

Dans le bulletin mensuel “Com- 
munauté St-Maurice de Duver- 
nay”, rédigé à l'intention des 
membres laïcs de l’équipe liturgi- 
| que, le dynamique curé dit que 
dans l'application des réformes 
| liturgiques promulguées par la 
| constitution conciliaire, “les chré- 
tiens devront d'abord développer 
dans leur coeur une sympathie 
immense pour le prêtre”, ajou- 
tant toutefois que ‘‘cela n'empé- 
chera pas le laïc de s'exprimer 
| librement, en chrétien adulte”, 


“Souvent dans l'Eglise, écrit- 
il, les réformes sont venues de 
chrétiens laïcs ou religieux non 
prêtres. Pensons à la grande sain- 
te Thérèse, à saint Bernard et, 
plus près de nous, au Frère Un- 


tel 
Une crise terrible 

M. l'abbé Caron dit que l'Eglise 
québécoise passe à l'heure actuel- 
ke par ‘une crise terrible”. Le 
clergé, qui, de temps immémo- 
rial, s'est trouvé à la tête de tous 
les mouvements de réforme, ‘‘est 
cette fois dépassé par les événe- 
ments, Des groupes de curés vien- 
nent de demander aux évêques 
de retarder la mise en application 
des réformes liturgiques décré- 
tées par Rome le 16 février, par- 
ce que, disent-ils, ils ne sont pas 
prêts. Un peu partout, on sent 
une résistance grandissante”. 


| abbé Caron, qui a confié à des 
laïcs toute l'administration maté- 
rielle de sa paroisse (où, d'ail- 
leurs, tout est gratuit), que ja 
tâche des curés a toujours été 
peu enviable, Ils étaient et sont 
encore à toutes les sauces, Encore 
aujourd'hui, dans bien des pa- 
|roisses, on ge scandalise facile- 
ment si le curé n'est pas partout 


tâches, et ne fait pas le premier 
| pas dans tout 
Retourner à l’école 

“Il n'est pas facile, dit-il, pour 
des curés de se déprendre d’un 
sul coup de cette toile d'arai- 
gnée, Déjà ils sont submergés par 
les nécessités de leur ministère 
Îtel qu'ils le conçoivent; ils ont 
| conscience d'être de bons pasteurs 


à la fois, n'assume pas toutes les | 


Il faut se rappeler, continue M. | coup, Rome et les chrétiens leur 


demandent d'entrer dans un 
champ d'action neuf: le renou- 
veau liturgique,” 

Quelques curés ont bien senti 
qu'ils doivent rouvrir leurs livres 
| fermés depuis des décades, plus 
lencore, abandonner ce livres, 
| chercher des sources toutes nou- 
velles, Ne soyons pas surpris si 
des hommes ont peur et trem- 
blent 

“Pour un homme mûr, laïc ou 
prêtre, ajoute M. l'abbé Caron, 
|ce n'est pas facile de décider de 
| retourner à l'école. 

“C'est ce que doivent faire Îles 
| curés fatigués, écoeurés, qui ont 
| déjà fourni tout leur effort, et 
| qui se croient en droit d’aspirer 
à la retraite, mais qui n’en ont 
pas les moyens. Ils sont plus nom- 


let de faire leur possible, Tout à breux qu'on ne pense. 
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Le prix de cette bouteille de sang ne saurait s'établir en dollars. Heureusement, 
telle n'est pas la pratique en notre pays. Chaque année, la Croix-Rouge canadienne 
fournit gratuitement du sang entier et des dérivés du sang à près de 300,000 mala- 
des, accidentés et sinistrés, Tout ce qu'on vous demande en retour, c'est votre appui, 
Par son service de transfusion sanguine et d'innombrables façons, la Croix-Rouge 
vient en aide à notre ville, à notre pays, au monde entier, En appuyant la Croix- 
Rouge, vous aidez beaucoup . . . beaucoup de gens. 


LA CROIX ROUGE EST À L'OEUVRE 


PARTOUT ET TOUJOURS 


DONNEZ GÉNÉREUSEMENT À LA 


CRON-ROUGE 


Mars 1964 — Objectif pour le Manitoba: $442,600 


Cette annonce est commanditée par les organisations suivantes: 


LA VILLE DE 
SAINT-BONIFACE 


+ 
COUTURE MOTORS LTD. 


Provencher et St-Joseph, St-Bonitace 
Téléphone: CHapel 7-3955 


es 
LITTLE GALLERY 


Encadrements — Tél.: WHitehall 2-4620 
396, avenue Notre-Dame, Winnipeg 2, Manitoba 


+ 
LYCEUM PHOTO STUDIO 


Chambre 30 290, avenue Portage, Winnipeg 1 
Téléphone: WhHitehall 2-6042 


+ 
Le Lait "MEDO-LAND” 


Ce qu'il y a de mieux en fait de produits laitiers 
Téléphone: CHapel 7-1114 


La Banque de Nouvelle-Ecosse 
Marion et Traverse 
Téléphone: CEdar 3-4981 


+ 
Les RR. PP. Oblats de M. I. 


MAISON PROVINCIALE 
89, Eastgate, Winnipeg 


+ 
La Pâtisserie Pelland 


161, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-3319 


+ 
BERNARD WOLFE 


Assurances et immeubles — Tél,: WHitehall 3-5408 
100, édifice Paris, Winnipeg 2 Transcona, Man. 


+ 
ST-BONIFACE ESSO SERVICE 


Angle Provencher et Taché 
Téléphone: CEdar 3-4654 


Envoyes votre contribution au: 


Quartier général de la Croix-Rouge au Manitoba 
226, rue Osborne nord — Winnipeg, Man. — Téléphone: SP 2-2551 


ou 
Soyez généreux lorsque le solliciteur de la Croix-Rouge passera chez vous. 


LE PATRIOTE 


[A 619 avenue 
Abonnements Len #50, | on et 
ans et demi 10 


Autorisé comme envoi de Le classe Ministère des Postes Ottawa 
® our alrenchisement tard en nunérelre 
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À l'étranger 81.00 en plus par année 


Li 
| Chronique 
Pour obtenir des renseigne- 
ments a taires ou pour 
exprimer : sur les 
SPruce 4-2541, local 249, ou éeri. 
vez au Service ( ) d'in. 


O Canada 

Le bilinguisme, le biculturalis- 
me et les problèmes qu'ils susci- 
tent n'mtéressent-ils que les ci- 
toyens du Québec? Est-ce qu'on 
en parle, est-ce qu'on en discute, 
est-ce qu'on se pose des questions 
à cé sujet dans les neuf autres 
provines du pays? C'est ce a 
es téléspectateurs de Radio-Ca- 
nada apprendront en regardant, 
les dimanches 8 et 15 mars, à 
9 h, 30 du soir, deux émissions 
spéciales intitulées “O Canada” et 
présentées au réseau français de 
télévision de Radio-Canada, 


Le réalisateur Max Caco o 
nous explique comment l'idée lui 
est venue de réaliser ces émis- 
sions sur le biculturalisme, de 
quelle manière le projet s'est ma- 
térialisé et quels en seront les 
résultats au petit écran, en d'au- 
tres mots, de quoi seront faites 
ces deux émissions d'une durée 
d'une heure chacune, 


Max Cacupardo nous a dit: 
“Quand je suis allé à Winnipeg 
avec Raymond Charette 
liser une émission sur 
rités canadiennes et leurs reven- 
dications linguistiques, nous avons 
eu l'occasion d'assister à une dis- 
cussion sur ce que les Canadiens 
d'expression anglaise appellent 
L ench fact', Nous nous som- 
mes rendus compte lors de cette 
prise de bec que les Canadiens 
anglais voulaient savoir, Nous 
nous sommes rendus compte éga- 
lement que seuls les Québécois 
représentatifs et bien informés 
pourraient répondre intelligem- 
ment à toutes les questions qu'ils 
se posent, C'est de là qu'est née 
l'idée des émissions sur le bicul- 
turalisme, 


“Nous avons donc demandé à 
quatre Québécois représentant à 
pou près toutes les tendances de 
"heure au Québec de voyager à 
travers le Canada pour rencontrer 
dans chaque ville importante du 
pays des citoyens de toutes for- 
mations afin de savoir ce qu'ils 
pensent de nous et surtout afin 
de répondre à leurs questions. 
Pierre de Bellefeuille, ex-direc- 
teur du ‘Magazine Maclean”, au- 
ourd'hui de l'Expo 67; Clément 
rown, correspondant parlemen- 
taire à Ottawa du journal “Mont- 
réal-Matin”'; Léon Dion, directeur 


Québec, et Hubert Aquin, mem- 
bre du Rassemblement pour l'in- 
dépendance nationale, ont accep- 
té le défi, Nous leur avons ad- 
joint comme animateur ou mo- 
déraieur, si vous préférez, Tom 
Sloan, correspondant du “Toron- 
to Globe and Mail” à Québec. 
D AUIES a voyagé à travers le 
ays, de l'Est à l'Ouest, s'arrêtant 
F Halifax, Montréal, 
Winnipeg, Edmonton et Vancou- 
ver. 

Matériellement, les deux émis- 
sions sur le biculturalisme peu- 


due DE 
Cr 


Rae le 


Toronto, | h 


vent se résumer comme suit: la 
première, celle du 8 mars, por- 
lera sur le “French fact", les dé- 
sirs du Québec, le séparatisme, 
les divers aspects du problème 
québécois exposés par les partici- 
pants en réponse aux questions 
de leurs hôtes, Lors de la secon- 
de émission, celle du 15 mars, L 
sera surtout question de la lan- 
, des minorités canadiennes- 
rançaises ailleurs qu'au Québec, 
e la Commission Laurendeau- 
Dunton et des relations Canada 
anglais-Canada français, 
Nos longs métrages 
Le samedi 7 mars, à 8 h, 30: 
“De la bouche du cheval”, co- 
médie de Ronald Neame avec 
Alec Guiness, Kay Walsh et Mike 
Morgan, Aventures d'un vieux 
peintre génial, excentrique et mé. 
connu, abandonné par sa femme 
qui l’a quitté en emportant 19 de 
ses meilleurs tableaux, 
h. 45: 
, (ttude 
Denys de La Patellière, avec Jean 
Gabin, Jean Désailly, Bernard 
Blier et Pierre Brasseur, Un ma- 
t de l’industrie et de la presse 

mine une grande famille com- 
posée d'un diplomate et de plu- 
sieurs personnages importants, 
Pour donner une leçon à son fils, 
il le met dans une situation diffi- 
cile qui le conduira au suicide, 

Le dimanche 8 mars, à 10 h. 
30: “La mascotte du régiment”, 
comédie de John Ford, avec Shir- 

y De. et Victor MacLaglen, 
Une petite fille réussit à ama- 
douer un chef de rebelles, 
Le lundi 9 mars, à 10 h, 30: 
“Sans pitié”, drame social d'Al- 
berto ttuada, avec Carla Del 
Poggio et John Kitzmiller, Un 
soldat américain s'éprend d'une 
jeune fille qui vit sous la domi- 
Le d'un trafiquant du marché 


noir, 
Le mardi 10 mars, à 10 h, 80: 
“Les trois valises”, un film de 
Ludwig a d'après l'opéret- 
te d’'Oscar Strauss, avec Yvonne 
Printemps et Pierre Fresnay. 
Le mercredi 11 mars, à 10 h, 
30: “Misère et noblesse”, théâtre 
filmé, réalisé par Marcel Blumall, 
Le jeudi 12 mars, à 10 h, 80: 
“Allemagne année zéro”, avec 
Edmond Meschke et Ernest Pitts- 
chau, Histoire d'un garçon de 10 
ans que l'éducation naziste amène 
à perpétrer un crime alors qu'il 
croit accomplir un acte héroïque, 
Le vendredi 13 mars, à 8 h. 30: 
“Du soleil au coeur”, avec Eleo- 
nora Rossi Drago et Fausto Tozzi. 
Un jeune Italien s'est embarqué 
clandestinement sur un bateau 
pour retrouver sa mère disparue 
en Amérique du Sud. 
Et à 10 h. 45: ‘Les honneurs 


. | de la guerre”, avec Pierre Collet, 


Danièle Godet et Serge Davri. 
A Nanteuil en 1944, des terroris- 
tes sont cachés dans le clocher 
d’une église tenue en respect par 
une petite garnison allemande, 


Winnipeg 


Société St-Jean-Baptiste 


C'est ce dimanche 8 mars, à 2 
. 80 p.m,, qu'aura lieu la réu- 
nion mensuelle des membres de 
la Société St-Jean-Baptiste de 
Winnipeg. Bienvenue à tous les 
membres! 


Au poste CBWET 


SAMEDI 7 MARS 
115—Cours télévisés 
3.30—Pépinot 
400—Tour de terre 
4.30—Les Croquignoles 
5.00—Coucou 
5.30—Champ libre 
6.30—Nouvelles 
645—Langue vivante 
700—Les uns les autres 
130—Ici interpol 
800—Dans les rues de Québec 
8.30—Long métrage: 

“De la bouche du cheval" 
10,00.—Les couche-tard 
1030—Votre choix 
10,45—Cinéma: 

“Les grandes familles" 

DIMANCHE 8 MARS 


115-Cours télévisés 
3.30—F-Ma 
4.30—Sextant 
5.00—A l'heure du Concile 
5.30—L'Heure des quilles 
6.30—Présence de l'art 
100—Terre des hommes 
130—Robin des Bois 
8.00—Septième-Nord 
8,30—Récital Léo Ferré 
9.30—0 Canada 
10.30--Cinéma : 
“La mascotte du régiment” 
LUNDI 9 MARS 


345—Votre cuisine madame 
400—Miroir d'Eves 
430—La boîte à surprise 
$.00—Bobino 
530—M. Pipo 
600—Atome et galaxies 
6.30—Nouvelles 
645-—La revue de la maison 
100—Les travaux et les jours 
130—Jeunesse oblige 
8.00—Histoires des pays d'en haut 
8.30—La poule aux oeufs d'or 
9.00—Bras dessus, bras dessous 
9.30—De 9 à 5 
1000--La faim des autres 
1030—Cinéma: 

“Sans pitié” 

MARDI 10 MARS 


345-—Votre cuisine Madame 
400—Votre enfant Madame 
430—La Boîte à Surprise 
530-L8 Vie qui bat 

5 vie qui ba 

600—La Flèche brisée 
6.30—Nouvelles 

645-—La Revue de la maison 


100—Caméra ‘64 
1.40—Jeunesse oblige 
800—Rue de l'Anse 
8.30—Tête d'affiche 
9.30—Les insolences d'une caméra 
10.00—Réalités économiques 
10,30—-Cinéma : 
“Les trois valsen" 
MERCREDI 11 MARS 


345—Votre cuisine, Madame 
400—Le temps de vivre 
430—La boite à surprise 
5.00—Bobino 
5.30—Coeur aux 
6.00—L'épée de 
6.30--Nouvelles 
645—Actualités féminines 
1.00—Temps présent 
1.30—Jeunesse oblige 
8.00-Le pain du jour 
8.30--La cité sans voiles 
9.30—Sous le signe du lion 
10.00—Actualités politiques 
10.30—Cinéma : 

“Misère et noblesse” 


JEUDI 12 MARS 


345—Votre cuisine madame 
400—Votre enfant madame 
430—La boîte à surprise 
500—Bobino 
5.30— uet belles oreilles 
6.00--Guillaume Tell 
6.30—Nouvelles 
645—La revue de la 
71.00—Emission scolaire 
7130—Jeunesse oblige 
8.00—Filles d'Eve 
830—Les Quatre Justiciers 
9.00-Janique aimée 
9.30L'Heure du concert 
10.30—Festival Rossellini: 
“Allemagne année zéro” 


VENDREDI 13 MARS 


oings 
lorence 


maison 


345—Votre cuisine madame 
400L'éternel féminin 
430—La boite à surprise 
5.00—Bobino 
530—Ti-Jean Caribou 
800—Les enquêtes Jobidon 
6.30—Nouvelles 
645-—La revue de la maison 
100—Vingt ans express 
130—Jeunesse oblige 
800—Adèle 
8.30-Cinéma international: 
“Du soleil au coeur” 
1015—Kermesse aux chansons 
10,45-—Cinéma : 
“Les honneurs de la guerre” 


BRODEUR TV SERVICE 


Licencié du gouvernement — Tout travail garanti 


SERVICE COMPLET DE TELEVISION, RADIO, TRANSISTORS 
Gramophones, Haute fidélité, Stéréophoniques, Magnétophones 
1462, RUE ERIN, WINNIPEG 3 


Téléphone: 774-2758 


Résidence: $t-Adolphe 314-R-14 
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La Liberté 1 te Patriote 


Membre de l'AMLEFC el de à CWNA 


Journal nebdomadaire publié le vendredi 
ou numéro 619 de l'avenue MeDermot à Winnipeg, 
por lo Canadian Publishers Lid 
Raymond Durocher, O M |. directeur 
Roméo Bédard, O M |, rédacteur en chet 
Brunelle Léveillé, administroteur 
Toute Vus, 2 pelalve aux chrONIQUEs articles et nouvelles 
doit être Rare M La Liberté et le Patriote LP 
MeDermet Winnipes ? Man (Tél: SP 5-84) — 
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(WINNIPEG) 
Equipes de Foyer 

En vue d'étendre le cadre des 
“Equipes de Foyers”, une deuxiè 
me réunion fut tenue chez M. et 
Mme Pierre LeClair, à Garden 
City. Onxe couples étaient repré- 
#noies 

I! y a de la place encore et on 
veut en profiter pour exposer à 
| nouveau les buts de ces “équipes” 
Le premier objectif est d'encou- 
| rager les couples du Sacré-Coeur 
|à se rencontrer pour se mieux 
|connaltro et aussi s'entral- 
| der à mieux connaitre et appré- 
cier la “spiritualité” du mariage. 

On dit que la Conférence na: 
tionale de CFM, tenue aux 
Etats-Unis, dernièrement ce Lt 
rait comme l'un des premiers uts 
la formation de chefs pour tra: 
vailler avec le clergé ou indépen- 
|damment à l'oeuvre de la pa- 
roisse, 

Encore une fois, si vous êtes 
intéressés veuillez vous adresser 
au R, P, Albert Latrenière, O.M.I, 


Retraite 
On dit que la campagne de re- 
crutement e à grand train: 


plusieurs paroissiens ont déjà dé- 
cidé de deux jours à Vila- 
Maria, Il faut iei remercier M. 
Céleste Muller, qui a si bien ex- 
la nécessité qu'il y a de re- 
aire ses forces encore plus au 
moral gun physique, il de 
mieux done que de se retirer là 
où il y a la tranquillité pour se 
reposer tout en se nourrissant 
moralement à la source, 
Club du Sacré-Coeur 
On ne peut assez féliciter les 
jeunes du Club du Sacré-Coeur 
ui, chaque premier dimanche 
u mois, réunissent les parois- 


siens après la messe de 9 h, am, | 431, rue Main 


Comme d'habitude, le tout était 
bien organisé, les brioches bien 
chaudes et le café excellent, 
Festival 
Encore une fois les institutri- 
ces ont organisé un festival de 
“Diction et de Bonne Chanson” 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 
Téléphone: CEdor 3-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN, 


EXAMEN DE LA VUE 
James Shaen Ltd, 


M, N, Lecker OPTOMETRISTÉ 


te étage, édifice Hurtig 
264, avenue Portage 


Tél: WHitehall 3-6628 


SUR RENDEZ-VOUS SEULEMENT 


Téléphones: Bur,: CHapel 17-350) 
Rés.: CEdar 39-2574 


Dr H.-R. Du Charme 


CHIROPRATICIEN 
414, rue Taché 
En face de l'hôpital 


Dr A.-E, Bourgeois 
DENTISTE 

344, rue Marion, St-Boniface 

Téléphone: CHapel 7-4548 


Dr André-S. Lachance 


DENTISTE 


Chombre 3, 113, rue Marion 
Téléphone: CHopel 7-1726 


Dr Edouard-G, Jarjour 
DENTISTE 


301, chemin Ste-Marie 
St-Boniface, Man, 
Téléphone: CEdor 3-2111 


Dr A.-C. Laurin 
DENTISTE 
Téléphone: CEdar 3-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN, 


Dr P.-E. LaFlèche 
R.-G. LaFlèche, 


B.Sc,, M,Sc,, D.M.D. 
DENTISTES 

709, rue Sherbrook 
Tétéphone: SPruce 5-5446 


Dr J.-0, Joyal 
DENTISTE 


Téléphone: WhHitehall 3-2023 
413, édifice Boyd 
388, avenue Portage, Winnipeg 


Dr M. À. Mollot 
+ DENTISTE 


156, rue Sherbrook, Winnipeg 
Téléphone: 775-4270 


Dr JACOB 
DENTISTE 
et associés 


BUREAUX 


situés au-dessus du 
MAGASIN METROPOLITAN 


Angle Portage et Carlton 
Winnipeg, Man, 


Téléphone: WHitehall 2-8531 


St-Boniface, Man, 


Winnipeg 


St-Boniface, le 6 mors 1964 


———— - RS Om 
Sacré-Coeur | Se basant aus les soirées des an 


nées Passées, lous sont certains 


qu ls VON beaucoup en jouir, 
Venez done encourager les éco: 
liers et leurs instituirices, le di- 


manche 8 mars à 7 h 45 pm 


Petits cours 
Une vingtaine de personnes as- 
sælalent aux petits cours dant le 


sujet de la conférence donnée par 
le R, P, Cléophas Lafrenière, le 
lundi soir 2 mars était “Dieu 
nous parle aujourd'hui", 


Radio-Canada atteint 
90 % des francophones 


SHERBROOKE — Selon Me 
Raymond Dupuis, membre du 
bureau des gouverneurs de Ra- 
dio-Canada, plus de 91 pour vent 
de la population de langue tran- 
— és à la portée du réseau 
rançais de la radio, au Canada, 
et plus de 90 pour cent à l'inté- 
rieur de la zone de rayonnement 
du réseau français de télévision, 


Selon Me Dupuis, qui adressait 
la parole au Club Soclal de Sher- 
brooke, le réseau français de ra- 
dio atteint done la grande majo- 
rité des Canadiens français d'An- 
napolis, en Nouvelle-Ecosse, jus- 

u'à Edmonton, en Alberta, tan- 

ls que le réseau de télévision 
rejoint les Canadiens français de 
Moncton, Nouveau-Brunswick, à 
St-Boniface, Man, 


Grafton, Deniset, " 
Dowhan, Muldoon 


& Perreault 
AVOCATS et NOTAIRES 
Chombre 4 
Edifice Banque Canadienne Nationale 
Winnipeg, Man, 
TELEPHONE: Whitehall 2-3135 


Clifford W, Broc 
CR, MA, LL.B, 
AVOCAT - PROCUREUR 
Aviseur légal pour le ade and 
Labor Counell" de Winnipeg 
750 éditice Somerset, Winnipeg 


TELEPHONE: WhMitehall 3-0626 
138, avenue Provencher, 8t-Boniface 


Robert Trudel 


AVOCAT et NOTAIRE 
de l'étude 
MORKIN HAYES & TRUDEL 


3e étage Imperial House 
M9, Broadway, Winnipeg |, Myn, 


TELEPHONE: Wiitehall 21416 


mm 


Avocat, Avoué et Notaire 
302, édifice Melntyre 
416, rue Main Winnipeg 


Téléphones: Bur,: WMitehall 2-7125 
Rés.: Globe 3-8338 


Laurier Régnier 
AYOCAT ET NOTAIRE 
304 édifice Avenue, 
265, ave Portage, Winnipeg 1, Mon, 
Bureau: tél, WH 2-3924 


Maurice Arpin, C.R, 


AVOCAT ET NOTAIRE 
De l'étude, ARPIN, 
RICH et HOUSTON 


207, édifice Contederation 
457, rue Main, Winnipeg 


Téléphone: WMitehall 2-6516 


François Avanthay, LL.B, 
AVOCAT et NOTAIRE 


Suite 1 — 147, avenue Provencher, 
St-Bonilace, Man, 


Téléphone: 233-5029 


Marcoux, Dureault, 
Bétournay et 
Bétournay 


AVOCATS et NOTAIRES 


700, éditice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 


TELEPHONE: WhHitohall 2-0038 


Membre associé: 


G. MAURICE GELLEY 
Téléphone: WHitehall 2-4803 


Howard & McKenzie 
AVOCATS ET NOTAIRES 


Bureau ouvert À St-Ulaude 
tous les vendredis 
de 9 h, am, à 6 h, p.m. 
dans l'édifice de la Caisse Populaire 
Téléphones: St-Claude 79 
Carman: SHerwood 65-2283 


R.-C. CHAMPAGNE 
Avocat-notaire, de l'étude 


Macinnes, Eurbidge & Cie 
133, rue Main, 


pes 
9471877 
à STE-ANNE tous les MARDIS 
Téléphone: GA 2-5293 
SALLE MUNICIPALE 


Pinkleman 


Optométristes 


Examen de la vue 
Lunettes ajustées 


Téléphone 


WhHiteholi 
2-2496 


2e étage 
215 ave Portage 
édifice 
Kensington 
WINNIPEG 


FOREST, GUENETTE ET CIE COMPTABLES AGRÉÉS 


6-431 RUE MAIN 


W. L. WARDROP 


AND ASSOCIATES LTD, 


456, ave Notre-Dame, 
Winnipeg 2, Mon. 


TÉLÉPHONE WH 3-6189 


WINNIPEG 2, MAN. 


Dessin et service d'ins- 
pection pour des pro- 
Jets municipaux, în- 
dustriels, structuraux, 
mécaniques et électri- 
ques. 


47, rue N, Cumberland, 
Port Arthur, Ont. 


PORT PRTNUR 


St-Boniface, le 6 mors 1964 


— Déception et rebondissement catholique 
face du plan scolaire de la “porte ouverte 


La “Déclaration” du premier ministre du 
Manitoba en Chambre le 10 février au sujet d'un 
projet de participation aux services des écoles 
publiques par les élèves des écoles paroissiales et 
privees à donné une nouvelle tournure à la ques- 
Lon scolaire au Maniiobe. La position prise per 
le premier ministre dépendait en effet d'un juge: 
ment sur le sens de l'hisioire manliobaine, en 
sutant que celte histoire est le produit de l'opinion 
populaire, C'est ainsi qu'il à élé amené à énoncer 
trois "principes" qui doivent indiquer les limites | 
d'une solution au problème du financement publie 
des écoles privées 


1, Déception 


Le gouvernement préfère maintenant orienter | 
son activilé par des points de repère plus éphé- 
méres, à savoir les grandes lignes de l'opinion ma- 
joritaire actuelle, telles que tracées par le gouver- | 
nement el le peuple manitobain depuis 1890. Il | 
s'agit évidemment de l'histoire politique de la | 
province: 1) de la séparation de l'Eglise et de 
l'Etat en matière scolaire en 1890: 2) du respect 
du droit d'existence des écoles privées, droit in- 
crusté dans l'Acte de l'Union et à l'abri de l'opi- | 
nion populaire; 3) d'une concession minime aux | 
droits acquis par les Eglises, soutenus par le Con- 
sell privé, et finalement exprimés dans l'entente 
Laurier-Greenway, Voilà la situation aujourd'hui, 
telle que créée par les événements du passé, semble | 
dire le gouvernement, Que peut-on faire en tenant | 
compte de ces “principes? | 

La réponse, au moins du côté catholique, est 
maintenant connue, grâce surtout aux lettres pus- 
orales des archevéques de St-Boniface et de Win- 
nipeg, et à l'organisation prochaine d'une associa- 
lion laïque dédiée au principe de la liberté scolaire. 
Il s'agit de “déception profonde et douloureuse" 
et de ‘’désappointement"’, 

Ce fut la première réaction, car le plan tombait | 
tellement en-deçà de ce que prônait la Commission | 


2. La voix d 
Mer Baudoux mentionne explicitement ses 
consultations, Mgr Flahiff consacre le premier 
quart de sa lettre à commenter celle de son collè- 
gue, L'entente règne, Déception commune, bonne 


. volonté envers le gouvernement, critique des 


“principes du plan Roblin, allusions aux bases 
historiques de la question, appel à la prière, 
insatisfaction du projet, comme étant à côté du 
problème, reconnaissance de son utilité dans les 
circonstances à déterminer, espoir que le débat 
s'engagera dans un cadre moins restreint, 

Il y a en même temps une diversité de ton et 
d'uccent, ce qui fait de ces expressions épiscopales, 
non pas des manifestations de divergences, mais 
des preuves d'une unité enrichie par la cobabo- 
ration, Il en résulie une opinion qui n'est pas 


3, La voix 

Puisque le gouvernement fait grand cas de 
l'histoire manitobaine comme source des ‘princi- 
pes’ qui ont guidé sa décision, i fallait bien en 
parler et il convenait que ce soit l'Ordinaire de 
l'Eglise mère de l'Ouest qui y apporte des préci- 
sions, La reconnaissance constitutionnelle des droits 
des minorités et l'opinion du Conseil privé dans 
le cas Brophy (1895) au sujet des griefs légitimes 
des catholiques ont d'ailleurs une répercussion 
directe'sur la discussion aujourd'hui, Car, comme 
le signalent les deux archevêques, un droit d'exis- 
ter dont on ne peut pas bénéficier sans endosser 


4, Le noeud 


Mgr Baudoux ayant traité de la question légale, 
son collègue de Winnipeg pouvait consacrer da- 
vantage d'espace à ce qui devient de plus en plus 
le noeud du problème, à savoir la reconnaissance 
pratique du droit prioritaire et fondamental des 
parents dans le domaine de l'éducation, Ce prin- 
cipe naturel tranche définitivement toute hésita- 
bon à base d'une prétendue ‘séparation de l'Eglise 
et de l'Etat”, car il oblige l'Etat à collaborer avec 
n'importe quel groupe important de parents qui 
exercent leur droit de choisir l'école que fréquen- 
teront leurs enfants, Le premier titre de ces écoles 
aux deniers publics serait alors la préférence des 
parents, que l'école soit directement ou indirecte- 
ment sous l'influence religieuse, Dans cette con- 


as: ” a  —— 


MacFarlane, sans ignorer le côté historique de la 


| 


“ Perce 


| 


| 


LA LIBERTE 
L'Associotion à l'oeuvre 


à: 


LE PATRIOTE 


ption de l'Association 


| “Pour poursuivre sa mission (le Canada français) ll lui faut l'a 
C'était du même coup injecter un nouvel élé- | mour, la fidélité et le dévouement, même au prix de grands sacrifices, 
ment dans le débat, car la Commission Rsvale | de lous ceux qui en sont sorls, qui en font partie 
“C'est lout cela — un généreux amour et une juste rétribution de 
question, avait donné préséance dans son rapport "notre part envers lout ce qui appartient au Canada français — qu'avait 
aux exigences de la justice en démocratie, aux en vue Son Exc. Mgr Anloniutt, délégué apostolique au Canada, 
rapports équitables entre majorité et minorité dans | lorsqu'il nous disait, voilà cinq ans: ‘Vous avez une double mission: 
la répartition de services publics, aux droits rela- | 1) la mission de conserver intact voire héritage religieux et national: 


fs de l'autorité publique et des parents dans le | 2) la mission de répandre cel héritage’. 


domaine scolaire, La Commission se tenait ainsi 
généralement sur le même terrain que la plupart 
des adversaires à l'aide et que les évéques eux- 


mêmes, ces derniers ayant renoncé délibérément lle soubien de notre Association. Si, dans tant d'écoles du Manitoba. 
à lout ce qui rappellerait trop directemeat l'his- | 8,000 ecoliers continuent à apprendre le français et à prier en fran- françaises au Canada. Au con-|ses destinées. La patience et l'a 
Gais, c'est grâce à l'Association. Si, à St-Boniface, vas enfants peuvent | iraire, vu les nombreuses situa- bus de confiance ont fait place 
| fréquenter des écoles catholiques et françaises, c'est grâce à l'Aiso- | ions tragiques, il doit se rensei- | à la franchise, à la fermeté et à 
| clation, Si notre Collège et le Juniorat peuvent donner à plus de 400 | gner et mesurer les manques gra- | la fierlé nationale, Le siyle direci 
parce que ces élèves en |4es à la justice et à l'équité, et est de rigueur, Il est ouvert au 
les éléments dans nos écoles, c'est grâce à l'Association, Si | protester énergiquement contre | dialogue mais, pour lui, l'heure 
parie dans une langue que vous pouvez comprendre, C'est, |ce honteux ‘fair play” à sens! des promesses el des mieltes est 
pour beaucoup d'entre vous, grâce à l'Associalion, Si notre Manitoba 
çais continue de grandir en nombre et en prestige, c'est grâce à 


loire ancienne, 


et sérénité 


Royale. On irouve le gouvernement trop pessimiste | éjéves une éducation française supérieure, 
dans son jugement sur l'état de l'opinion pubiique | ot reçu 
et on croit qu'un peu plus d'initiative çuez les | je vous 


chefs ne ferait pas de mal, 


La lettre de Mgr Baudoux débute avee huit | fran 


paragraphes où l'auteur fait ressortir ce qui est 
digne de louanges dans le plan Roblin. (On dit 
qu'un paroissien de la basilique, s'étant endormi 
peu après le début de la leciure de la lettre, 


du premier ministre!) 
“Quelle que soit la profondeur de notre désap- 


pointement, dans les circonstances, d'écrire Mgr | ciation, recevez 
Flahiff, la sérénité de nos jugements et de nos | dons, Et versez généreuse 


attitudes ne doit en rien ètre troublée”, Les deux 
prélals ne cessent de recommander la prière à ce 
sujet, En détalllant la suite des incidents qui ont 
marqué la déclaration du premier ministre et 
l'étude de ce document, Mgr Baudoux montre 
aussi un grand souci de l'exactitude, ‘Si j'ai man- 
qué de mesure, ici et là, conclua-t-il, que vous, 
ainsi que les uns et les autres, veuillent vien me 
pardonner, priant tous de ne voir là qu'un excès 
dans son amour et de ma soMicitude pour nos chers 
enfants", Langage peu usité dans les lettres pasto- 
rales d'autrefois, 


e l'épiscopat 

‘““canadienne-française"" ni “anglo-saxonne”, exclu- 
sivement historique et constitutionnelle cu exclu- 
sivement contemporaine et philosophique, très 
personnelle ou trés “officielle”, Au temps de Mgr 
Langevin il n'y avait qu'un archevêque ax Mani- 
loba, Aujourd'hui il y en a plusieurs, Dans une 
telle situation, la variété vient enrichir l'unité et 
rendre cette dernière plus fulgurante, 

Face aux difficultés réelles de l'unité d'action 
dans cette province, les fidèles n'auront qu'à suivre 
l'exemple de leurs ééques, Ces derniers ne pré- 
tendent pas d'ailleurs tout régler et tout diriger. 
Is font appel aux laïcs, ils laissent aux intéressés, 
ceux qui paient, le soin d'approfondir les détails 
du plan de la ‘porte ouverte” pour en retirer ce 
qu'ils peuvent, 


de l'histoire 

un fardeau financier écrasant, en concurrence avec 
un système parallèle grassement financé par l'Etat, 
est un droit illusoire, Or, M. Roblin admet ce droit 
parmi ses “principes” et prétend par la participa- 
tion aux services des écoles publiques alléger le 
fardeau que l'exercice de ce droit impose aux éco- 
les privées. Tout cela s'impose davantage du fait 
que, dans l'esprit des fondateurs de la province, 
il est évident que l’on voulait établir ici un système 
semblable à celui du Québec, ou au moins à celui 
d'Ontario où l'école séparée bénéficie en partie 
de fonds publics. | 


du problème 
ception l'Eglise et l'Etat ne collaborent pas ensem- 
ble directement, mais comme deux institutions 
sociales au service des parents. 

Ce principe a été reconnu d'ailleurs dans le 
compromis Laurier-Greenway, qui'a obligé le 
gouvernement à fournir du temps et de l'espace 
aux enfants dont les parents demandaient l'instruc- 
tion religieuse, ces derniers ayant droit de pétition 
auprès des commissaires et droit de désw#nation de 
l'instructeur, même clérical, 11 s'agit ici évidem- 
ment de priorités naturelles, qui comportent des 
responsabilités aussi graves à l'égard de la person- 
ne humaine qu'est l'enfant, Mais il s'agit surtout 
d'établir clairement que l'Etat ne peut pas ignorer 
des parents parce qu'ils sont catholiques, 


5. L'esprit de conciliation 


Tout en rappelant les principes historiques et 
philosophiques les évêques ne manquent pas de 
réalisme, 

On sait, par exemple, que les recommandations 
de la Commission Royale sur l'Education (1959) 
envisageaient un compromis entre ‘droits’ et 
“possibilités”, 11 fallait reconnaitre la priorité des 
écoles publiques. 11 fallait même accepter le fait 
que dans certaines parties de la province, cette 
priorité devait être exclusive, au point de faire 
supprimer au besoin des écoles privées, Partout 
il y avait besoin d'imposer des limites sur le genre 
d'écoles privées qui seraient aptes à recevoir de 
l'aide. Cette aide enfin ne serait pas calculée 
d'après les besoins réels de ces écoles, mais selon 
un barème à base d'un pourcentage des fonds 
octroyés aux écoles publiques, 

Ce n'était pas le système des Pays-Bas, modèle 
du monde entier, ni de la province de Québec, 
critère d'équité scolaire au Canada, ni la plénitude 
de ce que le Conseil privé a recommandé pour les 
\coles séparées du Manitoba en 1895. Mais ce 
Chapitre représentait un effort de justice et de 


6. Optimism 
Les appels à la prière, les exhortations à plus | 
de vigueur chez les chefs, l'allusion à ‘“‘ces temps 
de charité et de compréhension entre chrétiens" | 
dénotent un optimisme inébranlable et une con- 
fiance vivante dans une cause qui finira par attirer 
l'attention bienveillante des Manitobains, en assez | 
grand nombre pour ouvrir un nouveau chapitre | 
dans l'histoire de l'opinion publique, de la pro- 
vince, C'est dans cet esprit que l'on fera des pré- | 
sentations sobres et pratiques aux légisiateurs, que | 
l'on cherchera À améliorer les termes de leur 
mandat, qu'on s'appliquera, comme par le passé, | 
et en conformité des directives pontificales à tirer | 
autant de fruits que possible d'une porte ouverte, 
Cet esprit, qui consiste fondamentalement à 
suivre la volonté de la divine Providence pas à pas, 
peut tirer son inspiration précisément de ce pays 
qui semble avoir fourni au gouvernement l'idée 
du plan proposé. En effet, selon un sondage con- | 
fidentiel, fait aux Etats-Unis l'an passé, 82 pour 
cent des Américains s'opposent à toute action 
fédérale apte à limiter le droit des parents à choisir 
l'école qu'ils préfèrent pour leurs enfants; 77 pour | 
cent des personnes interrogées indiquaient leur 
appli au principe suivant: “Le gouvernement fé- | 


compréhension énorme et cet effort devient main- 
tenant le standard dont les évêques se servent 
volontiers pour mesurer les projets remédiateurs. 

Ce que le gouvernement propose aujourd'hui, 
disent-ils, est insuffisant pour plusieurs raisons, 
mais surtout parce qu'il tombe bien en-deçà de ce 
que prônait le Chapitre XI du Rapport, Mgr Flahiff 
résume cette pensée dans cette phrase: ‘Les écoles 
paroissiales méritent une mesure d'aide publique, 
compte tenu toujours de l'ensemble des ressources 
de la communauté et sans détriment aucun au 
système des écoles publiques , , .” 

Mgr Baudoux, de son côté, en plus de revenir 
à trois reprises sur le Rapport MacFarlane, men- 
tionne parmi les ‘solutions de principe” “. , . le 


système des écoles séparées . . . ceux des provinces ! 


de l'Atlantique, qui varient dans leur reconnaissan- 
ce financière de l’école confessionnelle . . .” Il est 
clair que tout ce qui est dans la ligne des droits 
des parents et de la constitution canadienne et 
manitobaine recevra un accueil sympathique des 
chefs de l'Eglise, C'est l'attitude qu'ils ont d'ail- 
leurs affichée dans leur mémoire conjoint de 1957. 


e et progrès 

déral devrait traiter tous les citoyens sur le même 
pied, dans les subventions de fonds pour fins sco- 
laires”; 67 pour cent des citoyens donnent leur 
appui à cette déclaration: “La religion et le gou- 
vernement devraient coopérer dans les solutions 
des problèmes de notre société”’; 61 pour cent des 
gens affirment que la priorité en éducation appar- 
tient aux parents; 51 pour cent, enfin, de ceux qui 
favorisent l'aide fédérale aux écoles, approuve- 
raient l'extension de cette aide aux écoles parois- 
siales aussi bien qu'aux écoles publiques, Le jour 
viendra peut-être où l'on citera les Etats-Unis en 
exemple au Manitoba. Puisse l'autre jour venir 
plus tôt, en sens inverse. 

Car dans ces deux régions on souffre encore 
de la guerre terrible qui a éclaté au dernier siècle 
quand l'Etat, sous prétexte d'éducation populaire 
et démocratique, a essayé de bannir l'Eglise du 
champ scolaire, occupé depuis des siècles. A me- 
sure que la véritable démocratie, à base d’une 
conception chrétienne de la dignité de l'homme, 
fait voir et l'Etat et l'Eglise comme des mstitutions 
au service de la liberté au sens le plus élevé, on 
trouvera moyen de permettre à tous les parents, 
sans partialité, de donner à leurs enfants la meil- 
leur éducation possible, selon leur préférence, 


: 


| 


| 


| 
| 


“J'ajoute que c'est votre droit de garder votre héritage, et votre 


devoir de le répandre 


Pege 3 


NDLR. — L'agitation indépendantiste dans la province de Quebec à intensifié l'intérét que 
es Journaux qubécub partent au affaires de mire otre rontieres Cela explique en partie 
la furte reaction qui à êlé provoquee par le du gouvernement pour venir en aide aux evo- 
es du Manitoba, Nous avons reproduit des articles de M, Claude Ryan, du “Devoir” 
{ ), et de M, Vincent Prince, de Presse", à ce Nous offrons cette semaine une 
Omer D Con Le mu MES 2 Le ae at 

À uera re ” " au ® «* quie- 
me page se trouve un article tiree de “La nm A li Le AR gs 
des réserves pratiques. 


Appel à nos compatriotes franco-manitobains 
pour un régime scolaire juste et équitable 


Le Québec ne peut demeurer | puis quelques années, et apparem- liculier dans le triple domaine de 


“Or ei, au Manitoba, cette mission s'accomplit concrètement dans | indifférent au sort scolaire, reli- | ment d'une façon irréversible, sur | l'école, de la radio et de ia télé 


l'Association 


“J'ai élabli tantôt vos devoirs de patriotisme — devoirs de chari- 
,"|té et de justice, C'est envers l'Association que vous devez aujourd'hui 
, l'a | vous acquitter de vos devoirs, Car c'est par elle que, concrètement, 
résumée plus lard comme étant un panégyrique | vous recevez la plus grande sonune des bienfaits qui découlent de 


la patrie. 


“Eh bien, lorsqu'on ira frapper à votre porte, au nom de l'Asso- 
les percepteurs comme des ambassadeurs chargés de 
ment votre contribution maximum." 

(Son Exec. Mgr Maurice Baudoux, sermon prononcé en la ba- | seignement de la religion et de | dans les provinces anglaises, Li est 
| silique St-Boniface, à l'occasion du dimauche de l'Association d'Edu- | à langue est tout à fait inadmus- | grand temps pour les Québécois 


cation, en 1953.) 


I y a 50 ans (1914) 

On prépare la prohibition 
totale dans le domaine des bois- 
sons' alcooliques, prohibition 
qui n'entrera en vigueur que 
trois ans plus tard, soit en 1917, 
La Liberté de 1914 appuie ce 
mouvement avec la force de 
ses éditoriaux. Elle voit dans ce 
régime un élément de prospé- 
rité morale et matérielle pour 
ous. 

Les Russes cherchaient, alors 
comme aujourd'hui, à dominer 
le monde dans lous les domai- 
nes. Ainsi, en 1914, ils lsnçaient 
un avion géant capable de 
transporter dix-sept personnes 
à son bord, Lors d'une envolée 
d'essai, cet avion géant avait 
réussi un vol de dix-huit mi- 
nutes, (Le Sputnik n'était pas 
encore inventé.) 


La paroisse de Thibaultville 
(Richer) progresse de façon 
étonnante, Elle n'avait que dix 
ans d'existence en 1914 et déjà 
environ 70 familles s'y étaient 
établies. En 1913, les parois- 
siens avaient achevé une nou- 
velle église alors qu'en 1913 il 
n'y avait qu'une dizaine de fa- 
milles et une chapelle bien exi- 
guë. On attendait avec beau- 
coup d'espoir la 
chemin de fer et l’aqueduc re- 
liant le Lac des Bois avec Win- 
nipeg; cette amélioration servi- 
rait au développement de Thi- 
baultville, 

Les annonceurs de février 
1914: la Cusson Lumber Com- 
pany Litd.; Robert Gens, profes- 
seur de violon et mandoline; 
A.-H, de Trémaudan, avocat; J. 
P. Raleigh, D.D.S.; Dubuc et 
Mondor, avocats; S.-L. Joncas, 
dentiste; Dubuc et Towers, avo- 
cats; Librairies Kéroak; J.-A. 
Beaupré, avocat; Grymonpré 
et Fontaine, électriciens; Senez 
et Fils, épiciers;, L. Gagné et 
S. Blanc, épiciers et bouchers; 
Ernest Aubin, agence d'immeu- 
bies; Dr L.-D, Collin; L.-A, De- 
lorme, avocat; Dr F, Lachance; 
R. A, McRuer, pharmacien; Dr 
N.-A, Laurendeau; D.-R, Bari- 
bault, architecte. 


Il y a 40 ans (1924) 

Le grand concours d'abonne- 
ments au profit de La Liberté 
et du North-West Review était 
terminé et les gagnants princi- 
paux étaient: ler prix, une au- 
tomobile Willys-Knight d'une 
valeur de $1,985, gagnée par 
Mme O. Bourbonnais, de Win- 
nipeg; 2e prix, une automobile 
Overland d'une valeur de $1.- 
115, gagnée par Mmes James 
McMahon, de dog 3e 
prix, une automobile Star d'u- 
ne valeur de $835, gagnée par 
A. Robert, du Collège de St- 
Boniface. Vingt autres prix 
d'une valeur allant de $50 à 
$200 avaient aussi été décernés. 

Les religieuses de la congré- 
gation des Dames de Sion ou- 
vraient un couvent à Moose 
Jaw, Sask. Les Dames de Sion 
avaient déjà des couvents à 
Prince-Albert et Saskatoon. 

A la législature du Manito- 
ba, on s’intéressait à la question 
des écoles. (Pas des écoles ca- 
tholiques, bien entendu.) Un 
rapport révélait que 43 écoles 
fermées en décembre avaient 
été ouvertes de nouveau en 
janvier, mais par ailleurs, 93 
écoles ouvertes en décembre 
avaient été fermées en janvier. 
Les écoles ouvertes pour moins 
de 85 pour cent des jours de 
classe étaient de 385 en 1921, 
298 en 1922 et de 270 en 1923. 

A Domremy, Sask., un comi- 
té formé du curé, M. l'abbé 
Louison, et MM. M. Préfontai- 
ne, H. Beaudais, P. Marsollier 
et F. Belland, devait s'occuper 
de l’immigration de familles de 
langue française dans la pa- 
roisse, 

L'Union Métisse St-Joseph, 
section de St-Pierre-Jolys, a- 
vait organisé une partie de 
cartes dans cette paroisse pour 
aider aux dépenses de l'érec- 
tion d'un monument à Louis 
Riel. Cette initiative avait re- 
vêtu l'aspect d'une fête parois- 
siale et le chroniqueur d'alors 
déclarait qu'elle avait été un 
succès éclatant. 


Il y a 30 ans (1934) 

Les chômeurs augmentaient 
au Manitoba, En février 1934, 
on en comptait 88,095, soit 
11,575 de plus qu'à la même 
période de 1933. Du mois 
d'août 1930 à la fin de l'an- 
née 1933, on avait dépensé la 


Aujourd'hui 


construction du : 


…Qutretois 


somme de $22,500,000 en tra- 


vaux divers pour venir en aide 
aux chômeurs, De cette som- 
me, le fédéral en avait fourni 
$8,411,000, la province $7,- 
786,000, et le reste avait été 
fourni par les municipalités, La 
distribution de ces argents avait 
été comme suit: $17,681,000 à 
Winnipeg et la banlieue, et le 
reste en dehors de la région 
urbaine, 


Voici quelques noms d'élèves 

ui fréquentaient le Collège de 
St-Boniface en 1934: uis 
Gauthier, Marcel Carbotte, 
François Brunet, Louis Bé- 
chard, Hector Côté, René Viau, 
Jules - Marie Dugas, Georges 
Ramaekers, Gilles Ayotte, Al- 
bert Bissonnette, Dominique 
Dugas, Charles Empson et Jean 
Pelletier, 


Une jettre de Son Exec. Mgr 
Yelle, P.S.S, paraissant dans 
La Liberté, félicitait les mem- 
bres de l'A.C.J,C. pour leur ini- 
tiative de lancer une campa- 
gne en faveur d'abonnements 
au journal La Liberté, A cette 
occasion, M. Raymond Bernier, 
président régional, y allait d'un 
éditorial sur la presse catholi- 
que, article juste et pondéré, 

Sous la direction de M. Au- 
pe Dansereau, principal de 
‘école de St-Claude, les élèves 
prirent part à une concerta- 
lon sur la conjugaison des 
verbes français. Cette démons- 
tration publique avait suscité 
beaucoup d'intérêt dans la ré- 
gion et le correspondant d'alors 
offrait à M. Dansereau et aux 
institutrices, Mme Lacroix et 
Miles Desorcy et Brunet, les 
très chaleureuses félicitations 
de la population de St-Claude. 


Il y a 20 ans (1944) 


M. John Bracken, chef du 
parti progressiste-conservateur 
du Canada, était en tournée au 
Québec, Dans un discours pro- 
noncé dans la ville même de 
Québec, M. Bracken avait dé- 
claré que le Canada est un pays 
souverain et que le Canadien 
français était partout chez lui 
au Canada, (Malgré ces belles 


paroles, l'homme politique n'a 
pas eu l'heur de plaire à la po- 
pulation québécoise comme en, 


ont témoigné les élections te- 
nues l’année suivante.) 


On estimait à 644 le nombre 
d'avions allemands détruits au 
cours de la première semaine 
de mars 1944. 

Un des sujets à la page dans 
la Tribune Libre de La Liberté 
et le Patriote était le Crédit 
Social, Il se passait rarement 
une semaine où les enthousias- 
tes tout autant que les anta- 
gonistes de ce mouvement ne 
faisaient pas valoir leurs opi- 
nions, 

A Léoville, Sask,, les ci- 
toyens ont entrepris une sou- 
scription en faveur de la cons- 
truction d'un hôpital dans cet- 
te localité, On espérait même 
dépasser l'objectif que l'on s'é- 
tait proposé. 


Il y a 10 ans (1954) 

M. Roger Teillet (aujourd’hui 
ministre des Affaires des An- 
ciens combattants à Ottawa) 
prononçait un discours à la lé- 
gislature manitobaine à titre de 
député de St-Boniface, M. Teil- 
let se montra digne de ses élec- 
teurs en se servant du français 
tout comme de l'anglais dans 
son discours, 


Sept jeunes filles faisaient 


| leur entrée au postulat des Fil- 


les de la Croix à St-Boniface, 
et une religieuse prononçait ses 
premiers voeux. Le R. P. A. 
Jobin, O.M.I, présidait cette 


| cérémonie, 


Au couvent des Soeurs Cha- 
noinesses de la paroisse du Pré- 
cieux-Sang, le R, P. A. Lizée, 


| O.M.I, présidait une prise d’ha- 
| bit, Deux navices revêtirent le 


| 


saint habit en cette occasion. 

Les progrès de l'hôpital de 
Ste-Rose-du-Lac étaient tels 
qu'on se voyait obligé de cons- 
truire une nouvelle aile à cette 
institution. Les travaux com- 
mençaient au mois de mars 


R. P, P.-C, Lesage, 
P.S.M., curé de St-Front, Sask., 
fétait le 25e anniversaire de son 
ardination sacerdotale, Cette fe- 
te avait été marquée par de 
grandes manifestations de la 
part des paroissiens, surtout de 
la gent écolière 
d.-R. DOIRON, 


gieux et culturel, des minorilés | la voie de la vraie maitrise de | vision”, 

LL faudrait retrouver dans tous 
les régimes scolaires des autres 
provinces, la reconnaissance offi- 
cielle, par le Québec, des droits 
posillifs de lout citoyen du Qué: 
bec en éducation. Ces droils po- 
siufs sont 

1) Le droit, pour lout enfant, 
de bénéficier d'un système d'édu- 
Calion qui favorise le plein épa- 
|nouissement de sa personnalité; 

2) Le droit des parents de 
choisir les institutions qui, selon 
leur conviction, assurent le mieux 
le respect des droits de leurs en: 
fants; 

3) Le droit, pour les person- 
nes el les groupes, de créer des 
[institutions d'enseignement aulo- 
nomes et, les exigences du bien 
commun élan sauves, de béèné- 
ficier des moyens administratifs 
| el financiers nécessaires à la pour- 


unique, Le Canada anglais, avec | révolue, Seules les vraies solu- 
son sens pratique, pourrait faci- | tions, celles qui par leur ampleur 
lement trouver dans ces injustices | VOnt sûrement à la racine des 
scolaires une réponse À ses inter. | &rands problèmes et y apportent 
rogations actuelles au sujet des | des solutions justes et équitables, 
revendieutions fermes et généra- [eons désormais de mise, 
les du Québec vis-à-vis la Con-| Il est iemps pour le Canada 
fédération. anglais de prendre le Québec au 
La situation scolaire faile au | Sérieux, Li est grand temps qu'il! 
Franco-manitobains depuis soi- |respecie le bilinguisme et le bi: | 
xante-dix ans, au’ sujet de l'en. |eulturalisme lant à Ollawa que 


sible, Ces injustices flagrantes | d'expression anglaise de sortir de 
éclatent encore au grand jour au leur insouciante complicité, de 
cours de la présente session pro- | faire connaitre systématiquement, 
| vinciaie du Manitoba, Le premier | par tout le Canada, el non occa- | suite de leurs fins 
ministre Roblin le dit sans équi- | sionnellement, — si c'est là leur Ces droits fondamentaux, on 
| voque: “Aucune subvention ne! désir — qu'ils tiennent au respect | les retrouve dans le préambule 
|sera versée aux écoles séparées”, | des droits positifs du Canada fran- | du Bill 60, loi instituant au Qué- 
|L'Acte scolaire (1870) oblige les | çals, au point de vue religieux, | bec un ministère de l'Eduvation, 
drhr tte aa de ces écoles sépa- | linguistique et culturel, | Evidemment au Manitoba, ac- 
rées, à payer aussi pour le sys! ‘S'il doit y avoir un second | tellement, les incidences politi- 
tème d'écoles publiques uniques. | siècle de vie fédérative, — el|ques el éleclorales empêchent 
Une double taxation frappe donc | nous répélons lei les paroles du | probablement l'établissement ra- 
les minorités et brime la liberté! R, P, Richard Arès, SJ, — il! pide d'un régime scolaire sain, 
religieuse et culturelle. C'est in- | faudra que ce? siècle s'ouvre par | Le premier ministre Roblin et 
directement primer de plus en!un réghme offrant vraiment aux | les autres chefs de partis, désirent 
plus l'ignorance religieuse, surtout | deux communautés culturelles as- | apparemment corriger celle situa- 
si l'on tient compte de l'accrois- | sociées des chances et des possi |tion malsaine, Mais, pour le Ca- 
sement actuel des fruis scolaires, | bililés égales par tout le Canada, | nuda français, ce qui importe ce 
Et cet étouffement systématique | en quelque province que ce soit, ! sont les fails et non plus les pro- 
de la langue et de la culture fran- | C'est là le prix à payer pour qu'il | messes verboles multipliées de- 
çaises, qui s'aggrave d'année en y ail un Canada el pour que ce | puis l'apparition du rapport de 
année, est devenu tragique. C'est | Canada ait un avenir”, Deux exi- la Commission MeFarlane en 
un cas de génocide, gences sont essentielles et fonda- | 1959, ni les affirmations récentes 

Pourtant les droits du français | mentales pour satisfaire au point | faites dans Québec et laissant 
dans la Confédération canadienne | de vue de la justice, et suriout de | croire que le vrai bilinguisme sco- 
sont nettement formulés dans la | l'équité, à l'égard de la commu- | laire est respecté au Manitoba, 
Constitution du Canada, Ce sont- | nauté canadienne-française, Selon | Nous avons mis en cause au- 
là des garanties juridiques et cons- | le Père Arès: jourd'hui le régime scolaire de 
titutionnelles indéniables, La re- 1) ‘ii faut tout d'abord qu'à | celte province, mais la situation 
connaissance et le respect des | Lous les degrés de l'administration | faite aux minorités françaises des 
deux cultures et des langues an- | fédérale, la langue et la culture | autres provinces anglaises laisse 
glaise et française constituent le | de la communauté canadienne- | aussi beaucoup à désirer, 
fondement même de la Confédé- | française soient reconnues et em-|  Consciente de l'importance de 
ration, S'attaquer à ce fondement | ployées, à égalité, comme langue | ce problème, la Société St-Jean- 
d'une façon générale et tenace, | de culture et de travail”; Baptiste de Québec a adopté le 
aux niveaux du fédéral ou des! 2) “il faut ensuite que, dans | principe de cette déclaration à 
provinces, c'est ébranler, saboter, | toutes les provinces canadiennes, | l'assemblée de son Conseil d'ad- 
à la longue, la Confédération. | la langue et la culture de la mi- | ministration. Elle organisera pro- 
C'est creuser un fossé, séparer le |norité française jouissent de la |chainement un colloque sur la 
Canada français du Canada an- | même liberté d'expression et du |siluation scolaire des minorités, 
glais, C'est pratiquer une forme | même traitement favorable qu'ont | sous l'égide des Conférences 
insidieuse de séparatisme cultu- | toujours connus, durant le pre- | Bardy. 
rel, sans le chanter aux quatre | mier siècle de vie fédérative, la La Société St-Jean-Baptiste 
vents, langue et la culture de la mino- de Québec, 

Or, le Québec s'est engagé de- | rité anglaise au Québec, en par- | L.-J, BOULET, président général, 


Comme protecteur des droits scolaires 
minoritaires, le Fédéral a échoué 


la garde suprême des autorités 
fédérales, 

Certes le 1er paragraphe de cet 
article 93 conférait aux législatu- 
res provinciales la juridiction 
scolaire; mails le 2e paragraphe 
restreignait cetle juridiction et 
proclamait intangibles les droits 
et privilèges des écoles confes- 
sionnelles reconnus antérieure- 
ment à 1867, Puis les 3e et 4e 
paragraphes prévoyaient ie cas 
d'agression contre les droits sco- 
laires des minorités, que ces droits 
fussent antérieurs ou postérieurs 
à l'entrée d'une province dans la 
Confédération, Ces mêmes para- 
graphes définissaient les recours 
possibles des victimes contre les 
spoliateurs: recours au gouver- 
nement fédéral comme média- 
teur; puis, en cas d'échec de cette 
médiation, recours au Parlement 
canadien muni pour ce cas de 
pouvoirs correctifs, Enfin un 3e 
recours possible: l'appel au pou- 
voir de velo ou de désaveu du 
gouvernement fédéral sur toute |je minorité au pays qui, comme 
législation provinciale, (le permet la constitution, possède 

Or toutes ies provinces, celles | son réseau d'institutions culturel- 
qui furent fédérées en 1867 et|les, qui se soit développée nor- 
celles qui le furent subsèquem- | malement, qui se soit épanouie 

Même dans l'hypothèse où ce! ment, toutes sauf le Québec, tou- | grâce à des lois provinciales équi- 
transfert serait possible, argumen- ! tes, à tour de rôle, adoptèrent |{ables, conformes à la lettre et à 
ter comme le fait M. Boulanger, | des mesures violant les droits mi- | l'esprit de la Confédération. 
fonder ainsi des espérances sur |noritaires si bien garantis par! L'hioire nous interdit donc de 
une influence bienfaisante du | l'acte de 1867: le Nouveau-Bruns- | placer nos espoirs en un éventuel 
gouvernement fédérai en faveur |Wick en 1869; l'Ile-du-Prince- Lis fédéral de l'éducation 
des minorités, en cette matière de | Edouard en 1871; le Manitoba |pour la sauvegarde des minorités 
l'éducation, c'est faire preuve de en 1890; l'Ontario en 1915; etc, | françaises de l'extérieur, La Com- 
naïveté et d'ignorance de l'his- | Les victimes de ces diverses lois | mission Laurendeau-Dunton trou- 
toire. provinciales spoliatrices protes-!yera-t-elle autre chose” Créée 

Ottawa a toujours eu un droit |lérent et en appelérent en verlu pour sauver la Confédération en 
| d'intervention, de  remédiation, | de l'article 93 au pouvoir central, | bromouvant la cause du biculiu- 
| voire de désaveu dans le cas de |réciamant annulation et désaveu. | rajisme et du bilinguisme, sou- 
lois provinciales spoliatrices des | Partout et chaque fois, ce fut en lhaitons qu'elle convainque le fé- 
| droits scolaires et religieux, |Vain. Le fédéral se défila ou re+| déral et les gouvernements pro- 
|Quené le fédéral a-t-il usé de son | fusa de redresser les torts, laissant | vinciaux que s'ils veulent sauver 
droit, nonobstant dix occasions de | aux tribunaux ordinaires le soin |]3 Confédération du désastre, il 
| d'approuver le mal. leur faudra tout au moins revenir 
| NH y a plus odieux encore, Mé- | 4 j'esprit et à l'idéal qui l'ont fait 
En 1867 en effet nalssait la me Jes lois constitutives des pro- | nujire: La coexisténce de deux 
| Confédération. L'article 133 de la vinces de l'Alberta et de la Sas- | nations, de deux cullures, non 
| constitution proclamait la langue |kaichewan ne garantissent pas seulement sur le plan fédéral 
française nationale du Canada au | l'existence de l'école française et | mis aussi sur les plans provin- 
même titre que la langue anglai- | catholique, Cette fois, le législa- |claux. 
se. L'article 93 plaçait les droits | teur fédéral lui-même violait ou- 

{minoritaires (français ou anglais, | vertement l'article 93 de la cons- | Louis-Philippe BOY, 
Catholiques ou protestants) sous | titution qu'il à faile, i(L'Action, Québec) 


Pourquoi ces défaillances mul- 
tiples, ces reculades du fédéral 
en face des spoliations et des spo- 
liateurs? La peur! La crainte de 
majorités provinciales agressives 
aussi peu soucieuses du respect 
de minorités vaillantes et paisi- 
bles que d'obéir aux lois consli- 
tutionnelles. 


Là où des députations ancien- 
nes ont tant de fois failli, les dé- 
putations de notre temps feraient- 
elles mieux? Qu'on songe aux dif- 
ficultés que fait Ottawa aux ré- 
clamations actuelles du Québec 
dans le domaine fiscal? , , , Et 
pourtant nous ne faisons que ré- 
clamer le respect du partage cons- 
titutionnel des sources de reve- 
nus, 


Nous savions M. Trefflé Bou- 
langer capable d'humour; nous le 
croyions fermé à toute utopie ou 
naïveté, 


Nous avions pris pour une bla- 
gue ce projet Dugas-Boulanger 
de transférer à la juridiction fé- 
dérale l'éducation qui relève ac- 
iuellement des provinces, Or l'ad-" 
joint pédagogique du président 
de la Commission des Ecoles ca- 
tholiques de Montréal y revenait 
sérieusement la semaine dernière 
devant le club Richelieu de la 
Métropole, 

Ainsi donc pour sauver les mi- 
norités françaises des autres pro- 
vinces, nous devrions amender la ! 
constitution et promouvoir la 
création de deux ministères fédé- 
raux de l'éducation, l'un de lan- 
gue française et l'autre de langue 
anglaise, À 

Si nous transportions la légis- 
lation scolaire à Ottawa où les 
Canadiens français ont tout près 
de 30 pour cent de la députation, 
argumente M. Boulanger, les pro- 
vinces autres que le Québec fe- 
raient un gain sensible dans le 
jeu des forces en présence. 


De toutes les provinces qui ac- 
ceptèrent les prescriptions des ar- 
ticles 93 et 133 de l'Acte de 1867, 
Québec est la seule qui les ait 
respectées, La minorité anglo- 
protestante du Québec est la seu- 


le faire? 


| 


Pourvoresrs morigges, diners 


ct Longues 


Pâtisserie PELLAND 


M. Jean-René Ontiguy, direc- 
teur des services d'exposition el 
| d'extension de :a Galerie Nationa 
Le du Canada à Otlawa, a donné | 
|deux importantes conférences à | 
| la Galerie d'Art de VERS, cet | 

m 


D PELLANE, orup 
161, eve Provencher, $t-Bonitace 
TELEPHONE: Chiapel 7-3319 


ten téce de | hôgila M-bunitece) 
Téléphone: Chopei 7 3891 


proue tale et r'ora 
Livraison dans loute ls 
Yronne et Lueille BOULET prop 


tél von A +2 Bureau de Sécurité le semaine, en présence em | 
et bres de l'Alliance Français et des | 
PURRE DRUNET, one. d'investigation Vermette | amis de l'Ar 
Monuments Service de recherches complet Sa prem.ère conférence (en an 
HHUNET confidentiel el pour car perennels | glais) mardi soir portail sur 
tounsultation gratuite : 


|""Oxias Ledue et son milieu artis- 
[tique”, Né à St-Hlaire en 1864, 

Y à exaclermment CeRL ans, et y 
syant passé pratiquement toute 
sa vie jusqu'a æ mort dans un 


409, rue Bertrand, -Bonitece 
Tél.: CHapel 7-1864 


343, vue Des Meurons 
Téléphone: 233-3681 


| 
| hôpital de S1-Hyacinthe en 1055, 
Téléphone: Clder 32-6102 NORTH STAR OIL Oxias Ledue sut donner à ses oeu- | 
| Provencher Service Stotion vres de peintre “une valeur typi- | 
Marion Beauty Nook NL ave Provenchér. ét-Hiunitace gen canadienne - française” 
" M. Ontigu | est vrai qu'un 
Votre enitfeus français Téléphone: CHapel 11631 critique eu h e anga , de 
vous olire tous les soins beauté Lmence Huile Accessoires Lq langu aise 
D US CAE De ns -'Hberetions Moniréal, parlant des natures | 


mortes de Leduc à l'époque 1900 
osa dire que “c'est l'unique pein- 
| tre canadien qui représentait la | 
tendance réaliste des peintres de | 
Phüadelphie vers 1880-1900”, | 
mais le conférencier démontra | 
que, si cela est vrai, Leduc l'était 
sans le savoir, car L se distinguait 
| des peintres de Philadetphie par 


Remui Quases 
Herman Labosière. prop 


Corinne DUFAULT, propriétaire 


TACHÉ 
AUTO BODY WORKS 


HT, vué Taché, Normood, Man, 


LLLLE Ds 
PLUMBING & HEATING LTD. 


meurs en plomberie 


LI 
et à l'eau chaude 


Téléphone: CHapel 7-7145 installations au gaz des valeurs typiquement cana- | 
Réparations générales RAOUL ROUSSEAU propriétaire diennes-françaises, Les ‘Phila- 
“Service qui plait” M, avenue Woodydell, St: Vital delphiens” manifestent un réalis- 

Téléphone à run me froid, un peu matérialiste: Le- | 


due est chaleureux, profondé. | 
ment spirituel, et s'adonne facile. 
ment à la rèverie et à la contem- 
| plation de la nature, Par exemple, 
|alors que les Phiadebphiens ex 
| priment la nature par des billets 
| de banque ou des fusils de chasse, 
Leduc préfère peindre des livres 
et autres objets plus culturels 


POUR VOS FOURRURES 
voyes toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue Frovencher 
st-Honiface 


Téléphone: CHapet 7-8182 


BERT'S SERVICE 


Prères Hourgeois. propriétaire 
443, chemin $te-Anne 


OGarnge — gr" Ù{" de tout 
genre — Pneus Dunlop 
Produits Texaco 


Téléphone: Alpine 3-0769 


a — 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 


MITCHELL COPP LTD, 
Portage et Hargrave 


Téléphone: WhHitehall 2-5108 
Ouvert tous les jours: # h. à 5 h, 30 


L'évolution de la carrière de 
Ledue fut très complexe, Et mè- 
me s'il n'a pas vécu dans une s0- 
ciété culturellement idéale (Le 
| Québec de 1900 n'est pas celui de | 
11964 en évolution sur tous les 

plans), ! a su produire ses petits 

| chefs-d'oeuvre, d'excellents fruits 
| Le conférencier, par la présenta- 
tion d'excellentes diapositives, sul 
le prouver abondamment, Les au- 
diteurs-spectateurs se souviennent 
tout particulièrement de cette | 
peinture murale qui orne le pa- 
lnis épisæopal de Sherbrooke et 
d'autres peintures religieuses qui 
enrichissent des églises de la pro- 
vince de Québec, 


Peinture et Société 


Mercredi soir, dans une deuxiè- 
me conférence, en français cette 
fois, M. Ostiguy parla de “Pein- 
ture et Société au Québec”, Il ex- 
pliqua alors ce qu'est l'artiste 
dans la société et comment sa 
peinture accomplit en même 
temps deux fonctions: une fonc- 
tion symbolique d'abord, en tant 
que ses oeuvres reflètent la men- 
talité du milieu; et une vertu opé- 
ratoire, car par ses oeuvres il agit 
et crée des mentalités, On n'a qu'à 
penser aux architectes, étalagis- 
tes, dessinateurs d'intérieur ou 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil St-Boniface no 3158 


Permettez-moi d'emprunter les 
premières lignes d'un éditorial 
qui paraissait dans le numéro de 
décembre du Bulletin d'Etat: 
“Pourquoi la pratique de la cha- 


IMPERIAL SOAP 


& SUPPLIES Ltd. 
449, ave Provencher 233-1409 


Un assortiment complet de 
produits de netloyage pour 
domiciles, motels, restaurants, 
hôpliaux et institutions. 


Taché Paint & Glass 
Vendeur des produits 
Benjamin MOORE 
Peintures de la plus haute qualité 
298, avenue Taché — $t-Bonitace 
Tél: CHapel 7-1047 
CE, Jameault, prop. 


De Gagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Envoyez-nous vos générateurs, ré- 

gulateurs de voltage, démarreurs, 

carburateurs, pompes À carburants, 

essule-glace, pour révision complé- 
te et entretien, 


Angle Marion et Des Meurons 
CHapel 17-3041 CHapel 7-1018 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 
Entreprise — Posage de tils 
Réparation 
Téléphone: CHapel 7-1694 


Delannoy's Electric 
Co. Ltd. 


436, rue Louis Riel CE 3-5258 


installation et réparation, Hrochage 
pour industries, magasins et maisons 


ARCHIBALD 
noCoO SERVICE 
Satisfaction garantie Prix modérés 
ARCHIBALD ET PLINQUET 
TELEPHONE: 233-3919 
Maurice Laberge Rés.: CE 3-1882 


Pharmacie St-Boniface 


354, rue Marion, Norwood 
Téléphone: CHapel 7-3532 


Nous remplissons avec 
soin et promptitude toutes les 
ordonnances de médecins. 


Nous payons les frais de poste, 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 
187, rue Marion - CEdar 3-3724 


Service de ventes et de réparations, 


Scies, Ciseaux, Couteaux et Haches 
aiguisés — Soudage et Brasage 


Poils disgracieux 
enlevés du visage 
ot des extrémités 


Enlevés sûrement et de façon per- 


manente, Consultation gratuite. 4 A it-ell 
Etabll en 19%. DERMIC INSTI- rité ne commencerait-elle pas 
TUTE, 203 Noriyn Medical Hid FOR RIRES Cl. FRERES parfois par nous-mêmes? .., et 


par nous-mêmes veut dire par 
notre propre Conseil?”, Oui, je 
crois sincèrement que durant cet- 
te période de Carême, elle devrait 
être mise en pratique plus qu'à 
tout autre temps de l'année. Et 
cette année peut-être plus qu'à 
tout autre temps, surtout en ce 
qui concerne la question par ex- 
cellence d'actualité qui nous tou- 
che peut-être plus que toute autre 
organisation, Soyons unis sur- 
tout et fermes dans nos entrepri- 
ses; ne négligeons pas non plus 
le troisième principe de notre 
Ordre, car étant tous frères, il 
s'ensuit que l'union fera la force 
qui un jour nous vaudra la vic- 
toire. 

La perception de charité inter- 
conciliaire (grand tirage) tire à 
sa fin. Ceux qui auraieni encore 
des billets en main sont priés 
instamment de les retourner avec 
les argents perçus au plus tard 
le 15 mars, ou encore, et ceci est 
préférable, lors de notre prochai- 
ne assemblée générale, soit le 9 
mars. Si vous avez encore quel- 
ques billets à placer, faites vite 
... vous voyez que la date limite 
est très proche; il n'y a plus de 
temps à perdre. Un dernier effort 
est demandé de tous pour que 
cette entreprise annnelle soit des 


LA 

Daoust Grimard Lud. |mieux réussies, 
ENTREPRENEURS ELECTRICIENS [FLE projet d'importance primor- 
ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES diale pour notre Conseil est bien 
ARTICLES DE SPORT le congrès d'Etat des Ste r 
* de Colomb qui aura lieu les 16 
eue Ta Ne gs os | et 17 mai prochains, Etant le Con- 
seil-hôte cette année, ce projet 
nous touche de très prêt et de- 
|mandera, de la part de tous et 
|de chacun, un petit effort, un| 
coup de main; comme vous le| 
| savez, si vous avez suivi ces chro- | 
| niques, l’organisation est en mar-| 
|che depuis plusieurs mois, et | 


309, rue Hargrave, Winnipe 
rélépnone: Witehall 24 


Entretien et réparations 
de toutes marques dapraraihs 
Heures: de 9 h. a.m, à 9 h. p.m. 


— Service compétent et garanti — 


Frontenac TV & Radio 


Tél.: 233-6458 
490, ave Provencher St-Boniface 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: malles, valises, meubles 
SERVICE RAPIDE 


ApgRe toujours CHapel 17-1285 
, rue Aubert, St-Boniface , 


J.-J, Robitaille, prop. 


Téléphone: CHapel 7-2356 
LAFRENIÈRE 
Sheet Metal Ltd. 


Chauttage -— Ventilation 
Climatisation de l'air 


97, rue Knudson 
Boite postale 1, Norwood, Man. 


Paul Laberge 


STATION-SERVICE WHITE ROSE 
#36, chemin Ste-Marie 
à l'angle du boulevard Bronstone 


Essence — Lubrifaction — Lavage 
Pneus — Batteries — Accessoires 
Techniciens compétents 


Tél: CH 7-3101 (Rés,: CE 3-5611) 


2 )narmacIrs | 
ROVENCHER | 
E. | 


La pharmacie de bon accueil 
et de sage conseil où l'on 
parle français en tout temps. 


182, avenue Provencher 


en face de la 
Banque Canadienne Nationale 


Téléphone: 233-1408 


Livraison à domicile 


Téléphone: CHapel 7-1447 
O.-L. Grimard 


DUFFY'S TAXI 


SPruce 2=-241351 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


| président de l'organisation et ses 
|nombreux comités ont fait tout 
le travail de base. Une publicité 
sans égale sera mise sur pieds et 
avec le concours de tou et de| 
chacun, il n’y a aucun doute que | 
ce congrès aura un succès des | 
plus retentissants, Le lanceur a | 
fait son geste . . . le frappeur n'a | 
pas ratté son coup . . . allons-| 
nous laisser s'échapper une sil 
belle balle ... | 


Une invitation spéciale est lan- ! 
cée publiquement à tous les mem- | 
bres du Conseil d'assister à la 
prochaine assemblée générale, 
celle du lundi 9 mars. Plusieurs 
|motions seront présentées, toutes 
importantes, et en plus nous au- 
rons un comMérencier qui saura 
| intéresser tous et chacun d'entre 
|vous, Ce soir-là, également, ceux 
|qui nourrissent des griefs pour- 
|ront les apporter, sans gêne, car | 
| la soirée suivra un peu le schéma 
|habituel des années précédentes. | 
| Pas besoin d'en dire plus long... 
|vous avez des griefs?’ On aime- 
Tél.: CE 3-2491 Fe les entendre 

APRES TOUT. | 


Nettoyage à sec 


à la livre 
&81bs....52-00 


Pourquoi risquer de le 
faire vous-même? 


Service de 
chemises 
3 heures 


Service de 
nettoyage à sec 
2 heures 


NORWOOD CLEANERS 


288, RUE TACHE 


Laissez notre personnel stylé 
le faire pour vous. 


St-Bonitace 


| VAR, 


| tel 


CM gralte-cie; 
| Paul Lemieux, de 


|mes ont 


LA LIBERTE ET 


M. Jean-René Ostiguy parle à W 
de grands peintres canadiens-français 


d'industrie, dessinateurs d'affi- 
ches, desanaleurs de modèles de 
tentures ou de linoéums, ete. En 
un moi, tous les arts Visues en 
profren 


Le conférencier repassa ensuite 
brièvement les grands noms de à 
peinture canadienne-français, de 
a fin du 19e siècle à nos jours 
Onas Ledue, Marc-Aurèe For 
Alfred Peland, Jean-Pau 
Lemieux, Paul:Emie Borduas 
Albert Dumouchel, Rita Letendre, 
et 

Les veuvres projelées sur l'é- 
cran, grâce à un bon choix de dia. 
posilives, montralent 
que ces artistes sont de leur mi- 
leu, de leur temps. Par exemple 
artiste de Montréal, actuelle- 
ment, ent comple que la métros 
pole en devenue en peu d'années 


un vrai pelil New York avec ses | 


mals Jean- 
Québec, pro- 
duit des peintures bien différen- 
tes, car en cette ville les gens sem- 
blent plus près de la nature tant 


e contexte géographique et ar 
lehitectural diffère d'une ville à 
l'autre” 

Enseignement aux jeunes 

Né à Valleylied, Qué, en 
1925, M. Ostiguy a rappelé, au 
cours d'une nlerview, comment 
li découvrit sa vocation de criti- 
que d'art, C'élait au temps de ses 


études classiques au collège de sa 
ville natae, Chaque jeudi après- 


midi le peintre Albert Dumou- 
che! donnait des cours ‘faculta- 
tifs”, En 1945 les philosophes se 
rendirent à l'ateler de Dumou- 
che!, firent venir au collège le 
Père Couturier, OP, artiste de 
France, M, Maurice Gagnon, ceri- 


tique d'Art de Montréal, et reçu- 
rent le petit groupe de peintres 


qui entouraient alors Borduas, 


Catremen! | 


LE PATRIO 


Ce 


T € 


Tout cela fut l'occamon d'une ex 
position, d'un séminar, ete 
Depuis toujours M. Ostiguy 
dont la mère est peintre amaleur 
de qualhté, s'intéressait à là pein. 
ture, Il auivalt au Coiiège les 
cours donnés par Dumouchel. Ces 
événements de 1945 au collège Le 
firent réfléchir: à la fin de = 
deuxième année de phiosophie 
que décidera:t-il? Devenir avo. 
cal comme son père? Ou plutèl 
choisir l'art dentaire, crovant 
qu'un dentiste à pus de loisirs 
qu'il pourrait consacrer à la pein 


St-Bonitace, le 6 mars 1964 

Le Concours oratoire 

du Club des Optimistes 
Le Concours Oratoire des Op 

Lunkstes, région de S:-Boniface 

eut Leu au gymnase Notre-Dam 

le lundi 2 mars Les éièves d 


Institut Collégial Provencher e 
du colège de St-Boniface y par 


Pr “Hôtel de Ville 
La Veilloe 


du lundi soir 


licipérent, Les gagnants furen 
Jean Abraham, ler prix, Rober 
Grafion, 2e prix, et Roger Ram par M. Henry LANE, | accordé ceci reconnaissait le droit 
bault, 3e prix courrieriste municipal qu s résidants de la rue Des- 


Le gagnant devra # présenter de La Liberté et le Patriote | ehambaul pouvaient se servir de 


- au concour ina ol l'in à L : ” 
ture? Ou mieux, s'imserire à l'é- nipe | = ai. = +" 2° + Le lundi 2 mars avan leu la + lot et QU'US AUraIONn _aù 
cole des Beaux-Arts de Montréal? mea de 51000 à de. réunion régulière des comités | être « mauliés lors de la pétition 
Ce dernier choix l'emporta. IL y ur y À « permanents de la ville de St-Bo d mandant le pavage de cette 
|'eomprit vite que son habileté ma: sole. SUR ot LA ML tout niface FOR comité éludiera les rap 
nuelle élait en retard sur son dé- Deux résidants de la rus Hé. | P°! , de ['avoen de la ville à pro- 

À 06 des € ère otAaio 

| vetoppement inlehecluel arliai- Un souper-communion bert se présentaient devant le co: | pes w } $ P s ions pre 
| que, L: décida dès lors de devenir mité pour proiester contre la con. , ‘°°? ARS le passé À 0e sue 
| un critique d'art, et dl se ança des médecins catholiques diion de l'égout sur celle rue | Le comité des proprièlés fon- 
done vers l'éducation de l'art. Ce | ‘ingénieur fera enquête et rap- | cières recommande que le terrain 
qui le conduisi! un bon jour à la Le “Catholie Physicians Guid" | port au comité, Je l'ancienne école Reine Elisa 
Galerie Nationae du Canada Uni un souper-communion à l'hô-. | La ville de St-Vital se propose | 2°U1 50 cé sous la juridiction 
| Ce professeur d'art #'intéressa | pital Miséricordia de Winnipeg, le | de prolonger la rue Des Meurons de :a commission des parcs 
beaucoup à la jeunesse C'est ain: |! 23 février dernier, à 6 h. 30 p.m, | jusqu'au chemin Trans-Canada et | Le comité de planification du 
| si qu'i a beaucoup contribué à la | Le R P, Paul Gorieu, O.M.I, | demande de rencontrer des repré- | Métro approuvait en principe le 
| production des fams fixes pour donna le sermon sur l'amour de | sentants de la ville de St-Boniface | plan de développement de la Cie 
|écoles (grâce à l'Office National | Dieu et du prochain dans notre pour discuter cette question | Ladco qui envisage la construc- 
[du Film) à chaque rétrospective | vie quotidienne, Le R, P, Maurice | ‘Le “Yiciorian Order of Nurses” | tion d'un grand nombre de mai 
des oeuvres de Pelland, Il s'agit | Dussault, OM, aumônier de | 4. « | he Ù 

: ; demande que la ville le dédom- | sons au sud du chemin Trans 
| d'une série de 40 images ou oeu- | l'hôpital, récita le bénédicité, M. | mage le da: ce vroiet \ 
| : ) Fu | N » * | ge en partie pour les soins | Canada: ce projet de $15 millions 
vres d'Altred Pelland, avec com: | le Dr Doyle, de Ste-Anne: | T l'asmaans mn < 
| . pourvus aux résidants de St-Bo. | comporte la création d'une série 
mentaires dans les deux langues, | des-Chênes, président de l'Asso- | ifice: cette organisation dit que [de lacs arüflciels: le comité de 
française el anglaise: ces feuillets. | ciation, présenta les membres du | 5 visites À St-Boniface représen- | planification de St-Boniface étu- 
commentaires contiennent une/onseil du “Catholle Nurses | ent 17 pour cent du montant de | die le projet 


biographie de Peiland, une eriti- 
que de ses oeuvres projelées sur | 
l'écran, une bibliographie, De- 
puis, on à aussi fait des sèries 
commentées des oeuvres de David 
Minne, Paul-Emile Borduas, 
Jean-Paul Riopelle, ete, L'ONF a 
aussi produit un film sur Ozias 
Ledue, intitulé “Correlieu” selon 
le nom étrange que portal son 
atelier 


rite et ‘professeur d'art”, espère 
que sa visite au Manitoba sera | 
prolongée par la présentation | 


| dans les écoles CL 


| nes de ces films de l'ONF, 


Au Juniorat 


de la Ste-l'amille 


Arthur Choput 


dei) 


Responsable: 


11 février 

Le lundi 17 février, anniver- 
saire de l'apnrobation de la con- 
grégation des Oblats de Marie- 
Immaculée, lei, au Juniorat, c'é- 
tait jour de fête, bien entendu, et 
nous avions congé, Malheureuse- 
ment, c'élait aussi jour de deuil, 
puisque les Oblais perdaient un 
vieux missionnaire et un éminent 
professeur de théologie, en da per- 


sonne du Père Alexandre Josse, 
Pour commencer la journée, 
hez les 


deux parties de hockey, 


Précieux-Sang 


Déjeuner-communion 
Les Dames de Ste-Anne du 
Précieux-Sang ont eu un déjeu- 
ner-communion le 3 février après 
la messe de 9 h, 45, au sous-sol 


| du Club St-Vincent, Trente-huit 


dames étaient présentes, 

Après la lecture du procès-ver- 
bal de la dernière assemblée, 
Mme Dufault donna le rapport 
financier et Mme Desauiniers 
souhaita la bienvenue à deux nou- 


| velles dames, Mmes Arbez et La- 


bossière, 

Mme Deschénes, cheftaine des 
Guides dans la paroisse, remer- 
cia les Dames de Ste-Anne de 
leur aide financière pour l'achat 


d'étendard, d'uniformes, elc. | 


Mme Deschênes offrit le service 
des Guides pour occasions où 
leur aide pourrait être utile aux 
Dames, Ce serait contribuer à 
une certaine formation chez les 
Guides, 

Il a été question de partie de 
cartes pour Guides, où les Da- 
mes de Ste-Anne fourniraient les 
prix, Les Guides s'occuperaient 
de vendre les billets, 

Le R,. P, A, Lemoine, O.MI, 
curé, parla de la lettre pastorale 
de Son Exc., Mgr Baudoux. “Il 
faut beaucoup prier pour la cause 
des écoles séparées et paroissia- 

Il y aura un souper pour Da- 
mes de Ste-Anne, Quelques da- 
suggéré l'hôtel Marion 
comme endroit et préféreraient 
que ce souper ait lieu un diman- 
che soir, Il en sera décidé plus 


tard, On en reparlera, On espère | 


ames qui s'intéressera à ce pro- 


+ 


ge y aura un beau groupe de 
j 


Mme Dufault fut gagné par Mme 


| Marcoux, Il y aura une réunion 
| des chefs de secteurs, dans le but 


de rappeler aux dames que la co- 
tisation de chaque membre est 


due à partir de juillet de chaque | 
| année, 


A la prochaine assemblée, 


ee 


À LA COMPAGNIE 
IMPERIAL TOBACCO 


M. À. John Douglos 


M. John Douglas est nommé au 
poste de gérant des ventes de 
district pour le Manitoba, M, 


Douglas, qui est à l'emploi. de 
l'Imperial Tobacco depuis 1950, 
a occupé divers postes dans le 


domaine des ventes au Canada, 
Avant cette nomination, il était 
gérant régional des ventes à 


Toronto 


on mn nn 


Le prix d'entrée donné par | 


petits, le club des ‘Etoiles af: 
frontait un dub ‘’tout-étoile" de 
la ligue des petits, et remportait 
la victoire, Sur une deuxième pa: 
tinoire, les Syntaxistes, malgré 
l'expérience de Maurice Marion 
dans les buis, se faisaient bian- 
chir 7 à 0 par les Méthodistes, 

À 10 h, 30, nous nous rendions 
à la basilique de St-Boniface pour 
le service funèbre du Père Josse, 
L'inhumation se fit ensuite au ci- 
metière du Juniorat, 

Plusieurs Oblats, venus pour le 


service, prirent le diner avec 
nous, 
Durant l'après-midi, il y eut 


une partie de hockey entre les 
Mazenods du Juniorat et les No- 
vices Oblats de St-Norbert, Mal- 
ré les efforts et le jeu énergique 
e nos frères novices, nos puis- 
sants Mazenods gagnèrent la par- 
tie au compte de 6 à 4 

Puis, à 5 h, p.m,, cérémonie 
d'admission des nouveaux junio- 
ristes, Les Méthodisies prirent 

lace dans les premiers bancs de 
a chapelle, puis, après le ser- 
mon, donné par un ancien pro- 
fesseur, le Père Julien Morin, ils 
s'approchèrent de la balustrade, 
prononcèrent leurs promesses de 
Junioristes et reçurent leur croix 
des mains du Père Provincial, 

A 8h, p.m,., nous nous réunis- 
sions au gymnase, Pour célébrer 
un peu la grande fête de famille, 
la classe de syntaxe avait organi- 
sé une petite soirée, Chants, mu- 
sique, comédie agrémentèrent les 
dernières heures de la journée et 
permirent à plusieurs de révéler 
leurs talents artistiques, 

Après la séance, un mot de re- 
merciement et de félicitation du 
Père Supérieur et du Père Pro- 


vincial, 
| Denis MICHAUD, 
| Syntaxe, 
| Ste-Anne-des-Chênes, Man. 


Sts-Martyrs-Canadiens 


. Cà et là 

Il y aura réunion générale de 
la Ligue des Femmes Catholiques 
le 12 mars, à 8 h. 30 pm. 

Une parade de mode aura lieu 
[à l'hôtel Niakwa les 10 et 11 
| mars, à 8 h. 30 p.m. L'entrée est 
| de $1.00, 

La partie de cartes de diman- 
{che dernier fut une très belle 
| réussite, 

Sincères condoléances à M. le 
|Dr Paul L'Heureux à l'occasion 
du décès de sa mère, Mme Délia 
| L'Heureux. 


# “ 
Décès 
MME A.-M. COUTU 
Le 25 février est 
l'hôpital général St-Boniface, 
Mme Anna-Marie Coutu, autre- 
fois de St-Laurent et récemment 
de la paroisse Sacré-Coeur de 
Winnipeg. Les prières furent ré- 
citées au salon funéraire Green 
Acres et le service funèbre fut 
chanté en l'église du Sacré-Coeur 
par le R. P. C, Lafrenière, O.M.I., 
curé. L'inhumation se fit dans le 
lot familial au cimetière Green 
| Acres. 
| La défunte fut précédée à la 
| tornbe par son époux, Charles, en 
| 1962. Elle laisse dans le deui!: un 
fils, Léo: onze files, Rose, Mar- 
guerite, Maivina, Alexina, Mare, 
Annette, Juliette, Rita, Aurore, 


William et Frédéric: une soeur, 
Alberta: 65 petits-enfants et trois 
arrière-petits-enfants. 


| Radio Sacré-Coeur 

| Lundi 9 mars —— Jean Galot, 
S.J. L'éducation plutôt que la 
richesse, 

Mardi 10 mars Henri-M. 
Guindon, S.M.M,., La raison peut 
connaitre Dieu, 

Mercredi 11 mars Société | 
Catholique de la Bible, La tradi- | 
tion ‘“élohiste”, 

Jeudi 12 mars — Yvette et Gil- 
bert Pinet, Un oeuf à faire éclore, | 
| Vendredi 13 mars Abbé | 
Gaston Chalifoux et M. G. Char- 
ron, Engagement de foi chez les 
jeunes, 

Samedi 14 mars -— Carol Pal- 
|mer, Mes chansons, 


| Guid'"' du Manitobe, 


| 
nera 
| du 23 février, Le quatrième pro- | mande de payer une avance = 


Ystiguv M at | gramme sera le banquet annuel | 850,000 à la commission scolaire 
M. Ostiguy, conférencier émé: | en mai prochain, 


conférencier, 


Programme d'éc 


‘catholique aux Etats-Unis 


|américain sur huit fréquente les 


| 


décédée à | permettre au plus grand nombre | 


| 
| 


| 


Yvette et Jeannine; deux frères, | 


impôts, apporter leur contribu- | 


| la pénurie d'enseignants religieux, 


ses visites et que ceci coûle $7.- 
988, moins ce qui est payé par les 
que quatre programmes avaient | citoyens: ce qui lasse un déficit 
êté é aborès pour celte année par | de $3,500; elle estime que le mon- 
le “Catholic Physicians Guild”, | tant de 81,585 représenterait une 


A lundi prochait 


Le docteur Doyle mentionna 


Ecoutez-mol, vous qui perdez 
coeur qui êtes loin de la vietoi 


| dont trois furent réalisés: un di: | part équitable; ceci fut référé au | re, Je fais approcher ma victoire, 
| ner-communion au sanatorium de 


mon salut ne 
12-13) 


pas loin 


budgétai- | 01e ne 
pas, (ls 46, 


comité des prévisions | 
laraera 


res, 
Le comité de finances recom 


St-Vital, un autre à l'hôpital gé- 
St-Boniface, et enfin celui 


Haslund's Auto Service 
Ch, Ste-Marie et Lyndale Dr, 
Globe 2-7313 — Norwood, Mon. 


Vérifications complètes et répa- 
ration de moteurs, transmissions 
freins, embrayage, etc 


| du Norwood, et $75,000 à celle | 
L'orateur invité, le Père Gorieu | de St-Boniface, | 
parla de spiritualité conjugale et Le ministre des affaires muni 
matrimoniale, tout particulière. | cipales avise que les villes et mu- 
ment du “contrôle des naissan- | nicipalités pourraient emprunter 
ces”, de l'éducation que cela re- | du fonds d'emprunt municipal 
aquier!t, du rôle que doivent jouer | jusqu'à $25 pour chaque $100 du 
le prêtre et le médecin pour don- | montant de taxes prélevées 
ner cette éducation dans une a | A propos de la question de la 
mosphère à 100 pour cent chré- | ruelle entre la Place Cabana et | 


tienne {la rue Deschambault, Lee 

\ r »rcla le | rapporte qu'un seul permis a été | 
DROLE, P Pere Feng scoerdd pour briser la bordure de 
la ruelle et ceci à condition que 
l'entrée soit pavée; si la bordure 
est brisée ailleurs, ceci a été fait 
sans permission et il faudrait at- 
tendre au printemps pour véri- 


# 
d'étudiants, cet été fier; plusieurs échevins semblent 


Quelque 280 étudiants des éco- être d'avis que si un permis a été 
les secondaires du Manitoba se- 
ront choisis pour des voyages de 
dix jours au cours des mois de 
juillet et août, cette année, Ce 
projet fait partie d'un programme 
du centenaire canadien qui a pour 
but de mieux faire connaître le 
Canada à ses jeunes habitants, 


Ces élèves seront choisis sui- 
vant la réunion du 18 mars À 
Ottawa où des membres des gou- 
vernements fédéral et provin- 
cilaux discuteront des termes de 
ce projet dont les détails préli- 
minaires furent discutés lorsque 
M. Anselme Cormier, du Comité 
national du Centenaire, rencontra 
M. René Préfontaine, vice-prési- 
dent de la Corporation manito- 
baine du Centenaire, au début de 
février, ainsi que d'autres offi- 
ciers manitobains de l'éducation. 

On projette de semblables voya- 
ges chaque année jusqu'en 1967, 
inclusivement, 


Problèmes de 
l'enseignement 


Nous vulcanisons les pneus sans 
chambre-à-air 

l'ous travaux considérables 
vent être payés au mois 


peu 


"Travail à le Parisienne 


Réparations et modifications 
de fourrures 


Nouveaux manteaux 
faits sur commande 


Entreposage — Prix raisonnables 
GEO. SARAS 

533, rue Des Meurons, St-Honiface 
Téléphone: CH 7-2460 


Ne prépares pos votre mpar 


Téléphone: bureau 233-6097 
Résidence 247-6280 


PEINTURE, PAPIER-YENTURE 
ET TUILES 


BONIWOOD 
COLOUR CENTRE 


Ted Vermette, propriétaire 
275, rue Toché St-Bonitace 


CE 33-4991 


ChickenDelight 


288, rue Marion 
&IVRAISON GRATUITE 


WINDSORIAN MOTOR HOTEL 


Aux abords de la grand'route 59 
ANGLE DES CHEMINS ELIZABETH ET SPEERS 


Téléphone: 253-1341 


Salles de banquet pour réceptions et noces 
Pour renseignements, signaler 256-0310 


WASHINGTON (CCC) — Le 
nombre sans cesse croissant des 
élèves des écoles catholiques des | 
Etats-Unis ainsi que la pénurie | 
de religieux enseignants Por de 
graves problèmes tant à la hié- 
rarchie qu'au clergé paroissial, | 

A l'heure actuelle, un enfant 


La Défense Civile dit: 


Il est préférable d'avoir des plans en cas d'urgence et de ne 
pas en faire usage, que d'en avoir besoin et ne pas en avoir, 


Défense Civile Métropolitaine, 
1767, avenue Portage, Winnipeg 12, 
Téléphone: TUrner 8-2351, 
écoles catholiques. Celles-ci sont 
au nombre de 11,000 pour les 
degrés primaire et moyen, et ac- 
cueillent 5,500,000 élèves, Les 
classes sont en général surpeu- 
a ce qui ne contribue guère 
la qualité de l'enseignement, 
Les catholiques américains doi- 
vent trouver chaque année deux 
mülliards et demi de dollars pour 
l'entretien et le fonctionnement 
de ces écoles, tandis que les nou- 
velles constructions exigent un 
demi-millard supplémentaire, Ces 
sommes sont constituées par des 
dons et des contributions volon- 
taires, alors que les catholiques 
doivent, par le truchement des 


Commission de la Bibliothèque 
publique de St-Boniface 


Le secrétaire-trésorier de la Commission de la Bibliothèque 
Publique de St-Boniface recevra des demandes en écrit, jusqu'à 
] Dors du soir, le vendredi 13 mars 1964, pour la position 
suivante: 


Commis 1 — Dame ou demoiselle 
Section Parce Windsor 

Entrée en fonction le plus tôt possible. 

Salaire initial: $220.00 par mois, augmentations réglementaires 
et autres bénéfices, 

Temps de probation: six mois. 

Les candidats devront être de 30 ans ou plus avec certificat de 
grade XII, capables de servir le public et dactylographes 
habiles, 

Les candidats devront soumettre des détails quant à l'âge, état 
civil, degré de scolarité et expérience, s'il y a lieu, 

Pour plus amples détails et formules de demande, s'adres- 


ser à la bibliothécaire de la section Parc Windsor, Mme G. B, 
Morriss, à 955, Cottonwood Road, 


Maurice PRUD'HOMME, 
secrétaire-trésorier 


Hôtel de Ville, St-Boniface, 
219, avenue Provencher, 


tion aux écoles publiques. 

Les membres du corps ensei- 
gnant sont de plus en plus re- 
crutés parmi les laïcs, du fait de 


Or, les traitements des laïcs sont 
sensiblement plus élevés que| 
ceux des religieux. 

Des plans de rationalisation de 
l'enseignement catholique des 
Etats-Unis, le plus grand du mon- | 
de de par son importance, sont | 
actuellement à l'étude, afin de | 


d'élèves possible de bénéficier 
d'une éducation catholique, 


Occupez sainement vos loisirs ABONNEMENTS 


5350 Janet demi  $5.00 
$600 3 anset demi $10.00 


(Ajouter $1.00 por année pour 
les abonnements à l'étranger) 


en lisant chaque semaine Éd 


2 ons 


La Liberté et te Patriote 


BULLETIN D'ABONNEMENT 


La Liberté et te Patriote 


619, avenue McDermot Winnipeg, Manitoba 


Je vous envoie, par la présente, la somme de $ pour un abonnement 
M one an {s), 
PO NE NE disuns SAMANSTe Need Te NE PPTVRO EE DEMO! 
(Ecrire prénom au long) 
AGTORRE: bts DU PRE EAP PES IR PNEEN APR MPG PE AT FN PE AP PPE D DE ME DAS séosis dé tsasedi 


CEDPPET EEE EEE TEE EEE EEE PTE C EEE T IEEE LESC ETS ITS LELTEISE EI ILE PPRTEETILIEETE TELE SEEN STE IIIIS LIT EL TE TELE EETIESS CIEL III III III II III III 


Lo dote qui sero inscrite sur l'étiquette adresse de votre journal indiquera l'échéonce de votre 
' abonnement et attestero lo réception de votre remise 


St-Banifoce 
prenne ere 


e 6 mon 1964 


Conférence régionale bien réussie 


par la Ligue des Femmes Catholiques: 


La Ligue des l'ermmes Catho 


ques Qu Lanaus, HeOtIOn france 
se, O0! en Don 1 pou en 
juger par la récente conférence 
régionale de là Ligue, organisée 
ps + ConsEl (odésaun, lenue le 
mardi soir 25 février en la salle 
Jutioville, à St:Bontiface 

Maigré la lempérature peut fa 
vorab'e, des représenliants de neuf 
paroisses bof venus jutr de !s 
session, do Anmanption, ts 
Martyrs : Canadiens, Ste : Marie, 
Ste-Geneviève, Ste-Elisabeth, S 
Pie de Letetlier, St-Anmtoine d'Au 
bigny, où la Ligue ent établie 
ainsi que St-Norbert et Fos, pa 

se0s asDiranies 

Aprés la prière de la Ligue et 
elle pour Souveram FPontfe 
l'aumônier diocésain, M. l'abbé 
B, Bélanger, souhatta la bienve 
nue aux au rs MM + 0 
bés E. Fontaine, L.-P, Jean et R 
Nadeau, et aux nombreuses da 
mes présentes. | mentionna l'ar- 
tent démr de Son Exec, Mgr M 
Baudoux de vo a Ligue #4 ablir 
dans prusieurs paroisses canadien 
nes-froncaises du diocèse, Il a 
dress des félichutions à la prés 
dente diocésaine pour son l'aval 
contiant mégré a obstacles qu 
se présentent, ‘Elle donna géné 
reusement de son impé, de son 
énerge et même de son argent 
pour 14 L Eur dit-il 

Tous furent mis au courant d 
enoix à pro financier de la 
Ligue: ce de soutenir avec Les 
quelques dollars qui seraient à 
eur disposriion missions de 
Sao Paulo, Brés Mme G. Bois 
sonneal SOCTORALTE correspon- 
dunte, fit la lecture de l'avis of 
ficre 

Afin d'éduaquer les membres 
#ur la procédure à suivre pour 
l'élection annuelle d'une section 
parolssmie, On présenta une mise 
en mène de l'actualité, Ceci com- 


prenait la partie préparatoire à la 
réunion du mols de mars pour en 
aboutir aux élections à la réunion 
annuelle en avril. Cette manière 
effective d'éducation capta l'at 
tention de l'auditoire 


La saynète, préparée par Mile 
H. Blais, qui agissait aussi com- 
me commentatnce, fut présentée 
par quelques membres de la sec- 
ion Notre-Dame-de-l'Assomp- 
tion, Mmes L-J, Roy, A, Co- 


meault, À. Bédard, J, Senez, U 
Lamoureux, E. LaFlèche et E 
Lebleu se distinguérent dans leur 
rôle respectif, La pièce dont le 
texte sérieux était entremélé de 
dialogue humoristique fut très 
bien réussie et à pont 

Après une période de questions 
et réponses au sujet du fonction- 
nement de la Ligue, on mention- 
tionna le prochain congrès du 
conseil diocésain, rappelant aux 
sections paroissiales de préparer 
des recommandations et des réso- 
lutions, On suggéra la question de 
l'aide aux écoles paroïssiales com- 
me poim typique, afim d'en faire 
l'étude au congrès et d'agir en 
conséquence 

La présidente expliqua que “la 
Ligue n'est pas seulement une or- 
ganisation pour joindre les 
mains et se mettre des cendres sur 
la tête, 11 faut que nous sortions 
de nos foyers et soyons capables 
de donner le point de vue catholi- 
que en public quand l'occasion se 
présente, Mme H, Philippot, pré- 
sidente du comité spirituel, pré- 
senta habilement le conférencier 
d'honneur, M. l'abbé A. Hacault, 
théologien de réputation, qui par- 
a sur le Concile Vatican I], sujet 
intéressant 


se 


tres 


SERVICE DE PNEUS COMPLET 


Vulcauisation + Pneus neufs et 
usagés © Batteries 


Baril's Tire Service 


DISTRIBUTEUR DUNLOP 
Beaulieu Frères, propriétaires 


164, ave Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CH 717-7468 


Téléphone: 233-4808 
394, avenue Tache, 


St-Bonifoce, Man. 
En face de l'hôpital 


Clora Grégoire 


CLARA'S BEAUTY STUDIO 


mms en 


| 

Dur les sessions du Concile | 

à Rome, disait} 

mes furent soumis à La discussios | 
et pluseurs furent reyetés, D'au- 

es seront étudiés et PA = 

| 


on 


que les résuilals he se fassent per- 
cevotr qu'en 5 à 10 ans d'aujour- 
d'hui. I ne faut pas s'étonner de 
a lenteur avec laquelte les Chan 
gements seront effectués. Tout de 
Imeune OS 
par Le ænemas sul 
vus la 

pie ans 
messe et 


sauruneé encouragés 
la Miurgie vis 
angue courante du peu- 
érlames parties de la 
des sacrements qui fut 
vogue, le 16 février | 
Suivant sa conférence, M l'anr | 
bé Hacauit montra sur l'écran une 
série de vues de Rome et du Va 
van prises lors der sessions qu 
Con Cette magnifique collec- 
| 

| 

| 

| 

| 


on diaposnive 


Le 
de s en conneur 
est de toute beauté, Les exciama- 
Lons consiantes et les nombreuses 
questions posées démontrérent, 
sans aucun doute, l'intérêt 
l'on porte au sujet du Concile 
Les remarques du conférencier 
en langage très Courant, présen- 
tes dans une atmosphère fami- 
furent tellement appropriées 
on 
transporté à Forme dans 
splendeur, Le plaisir de 
écran les archevèques 
du Canada, et du Manitoba en 
parheulier, pholographiés à | un- 
proviste lors du Concile, fit réa- 


que 


ière 
que 
ment 
vute 
vou our 


vi 


liser un certain rapprochemen 
au Concile pour tous ei, 
nant sur-le-champ les distances 


| 
| 
élumi- | 
| 
| 


|océaniques des deux pays. Mme 
{D. Forter, présidente du comité | 
| d'éducation, remercia le conféren- 


| 
| 
| cier en termes très bien choisis, | 


| Des remerciements furent a 
dressés à la section paroissiale | 
Stw-Martvrs-Canadiens pour le 


| goûter et plus spécialement à la 
paroisse Basilique pour l'usage de | 
| la salle Jubinville, Tous se quittè- 
rent enchantés de cette conféren | 
|ce régionale avec le plaisir de se 
lrevoir au prochain congrès 


Nouveau film 
sur ‘La Bible” 


Il 


| ROME — Le metteur en scène 
américain John Huston a annon- 
cé à la presse que les premiers 
tours de manivelle dé son film 
“La Bible”, production Dino de 
Laurentiis, seront irrévocablement | 
| donnés au printemps, John Hus- 


ton espère avoir pour les prinei- 
| paux rôles le concours de Ri- 
chard Burton, Marlon Brand, 


Paul Newman, Peter O'Toole et 
Maria Callas, Des négociations 
sont en cours avec Igor Stravin- 
ski pour la musique et avec Jack 
Cardiff, de Hollywood, pour la 


photographie 

“Notre but, n précisé John 
Huston, est ln qualité, non ke co- | 
lonsal, Mais il va de soi que le 
grand speclacle ne manquera 
| pas ” | 


I! utilisera le scénario de Chris- 
topher Fry et le film sera tourné 
en cinérama en prévoyant toute- 
fois l'utilisation d'un unique pro- 
jecteur au lieu de trois, 

Comment sera tourné l'épisode 
de la création du monde? Le mel- 
teur en scène précise que des ca 
méras seront envoyées sur loule 
la planète pour filmer les élé- 
ments susceptibles de restituer 
l'atmosphère de la création: ou-| 
ragans, jets de mélal en fusion 
dans les hauts-ourneaux , ,, 
| Afin de ne pas manquer à la 
vérité biblique, la production «a 
lobtenu le concours, à titre d'ex- 
| perts, de Mgr Salvatore Garofalo, 
|de la commission pontificale des | 
|études bibliques, et du révérend 
| Moelwin Merchant, expert bibli- 
{que anglican 
| La projection durera trois heu- 
res et racontera la Bible depuis 
le début de la Genèse jusqu'à l'é- 
pisode d'Abraham et Isaac, 


Stylisation des cheveux 
Coloration 
Decoloration 

Teinture de mèches 
Permanentes 


Pharmacie Paquin 


A.-E, PAQUIN, propriétaire 
Produits pharmaceutiques 
Ordonn'bnces de médecin remplies avec soin 


Co 


157, avenue Provencher, St-Boniface 


CHARLES LANTHIEHR 


& FILS 
MANTEAUX DE FOURRURE 
FAITS SUR MESURE 


99, rue Marion 


CE 


GREEN ACRES MEMORIAL GARDENS 
AND FUNERAL CHAPEL 


Un certiticot de bénédiction fut émis par l'Archidiocese 
de Saint-Bonitace le 28 juin 1959. 


Route No | Est du chemin Navin 


tes de souhaits françaises pour toute occasion 


Téléphone: CHapel 7-3863 


3-6850 St-Bonitace || 


Tél.: 222-3241 


ASSURANCES 
GEORGES-J FOREST 


183, rue Marion 


CHapel 7-1323 


M. E SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer —— Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-1351 
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La Caisse Populaire “La Familiale” ouvre ses bureaux le samedi matin, de 11 h, à midi, en plus 


rovait pour le mo- | des heures habituelles des mardis et jeudis soir, La majorité de ses quelque 200 membres travaillent 


durant la journée, Leurs épargnes grossiront plus vite à l'avenir, vu qu'ils n'auront plus à perdre une 
ou deux heures de travail pour faire affaire avec leur cuisse, Sur la photo l'on voit que même le pré- 
sident, M, Andre Gay, semble tres satisfait de cetie innovation, En fait il explique à la secrétaire, Mme 
Aline Danis, et au gérant, M, Joseph Beaulieu, qu'il s'aperçoit deja que ses épargnes augmentent plus 
vite à ‘La Familiale”, (Fhote Napoléon) 
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La Caisse Populaire “La Familiale” a tenu son assemblée annuelle, le mardi soir 18 février der- 


| nier, Quelques jours plus tard les officiers se rendaient au bureau, situe à 654, rue St-Jean-Baptiste 
| (angle Provencher), où cette photo fut captée, Première rangée, de gauche à droite: MM. Start Fiola 


(surveillance), Patrick MeCarthy (erédit), Marcien Duhamel (administration), Mme Aline Danis (se- 
crétaire) et M, André Gay (président); deuxième rangée: MM. Jos, Beaulieu (gérant), Laurent-Joseph 


| Roy (surveillance), René Simard (surveillance), André Boisjoli (administration), Léandre Laurin (ad- 
ministration), Joseph St-Hilaire, fils (administration), Gérald L'Heureux 


(crédit), Roland Lachance 


(administration) et Alexis Gendron (crédit), Etaient absents: MM, Yves Rocan (surveillance), Clau- 


de-R, Gagné (surveillance) et Joseph-N, Fournier (administration), 


La Familiale dépasse $50,000 d'actif 


après vingt-sept mois d'opération 


Notre rêve s'est réalisé, La Fa- 
miliale a encore cette année triplé 
son actif, passant de $17,151,53 
1962 à $50,59489 en 1963, 
s'est élancée comme une fu- 
en plus 


Elk 


les paroissiens membres, 


Parmi les cinquante partici- 
pants qui composaient | assem- 
blée, on comptait un bon nombre 
de sociétaires, quelques intéres- 
|sès, les conférenciers et invités 


els que M, l'asbé Pier- 
re Gagné, Me Armand Dureault, 
avocat, M, Georges Forest, M 

René Toupin, propagandiste du 
C.C.M. et gérant de la Centrale 
des Caisses Populaires du Mani-| 
toba, et M. Pierre Frossais, ins- 
pecteur en chef des Caisses Popu- 
laires de la province, 

Sous la direction de M. l'abbé 
Léo Beaulieu, on récita en com- 
mun la prière des coopérateurs. 

Après un mot de bienvenue, 
M. André Gay, président du bu- 
de direction, donna avec 
le rapport des activités de 
1963. Il fixa ensuite l'objectif 
pour 1964 à $125,000, ‘‘Travail- 
ions donc plus que jamais, dit-il, 
à répandre chez nos coparoissiens 
les nombreux avantages que vous 


d'honneur t 


plaisir 


donne déjà ‘La Familial 
Suivirent le rapport du comité 
de crédit par son président, M 
Patrick McCarthy, et celui du 
comité de surveillance par M 
Yves Rocan, président, Ces rap 
ports furent fort appréciés par 
l'assemblée tant pour leur tenue | 


que pour la façon dont ils furent 
presenies | 

Vint ensuite le rappert finan- 
cier, Un fait consolant: dans no- 
tre caisse, l'argent de nos dépo- 
sants est presque tout prêté à nos | 
membres, En effet, sur $50,000, 
$42,000 rendent service à nos pa- 
roissiens, membres de ‘‘La Fami-| 
liale”', Le reste est placé à la Cen- 
trale des Caisses Populaires du 
Manitobe, demeurant ainsi com- 
plètement au service des membres 
des autres Caisses paroksiales qui, | 
comme ‘La Familiale”, sont 
membres de la Centrale, C'est | 
évident que nos caisses ne peu- 
vent faire autrement qu'aller de 
l'avant quand elles s'entraident | 
de cette façon-là, et nous en pro-| 
fitons pour remercier toutes les 
autres Caisses Popixlaires qui, par 
coopération avec la Centrale, 
rendent ces nombreux services 
possibles 

Inspecteur enchanté 


eu 


“Quel progrès!, remarqua M.| 
Pierre Frossais, inspecteur en! 
chef des Caisses Populaires du 
Manitoba, C'est une augmentation | 
formidable depuis l'an dernier, 
C'est merveilleux de constater 
que les épargnes ont plus que 
triplé er an, Après seulement 
27 mois d'opération, l'actif de 
$50,000 est assez considérable.” 

“L se populaire, ajouta- 
è \ravalue pour à paroisse, 
C'est là l'esprit de Dexjardins. | 
C'est son rôle de satisfaire les! 
emprunteurs, de faire épargner | 
à ses ibres, et de servir au 
bien de la paroisse.” 

M. Frossais n'oublia pas de fé- 

cite t < embres, officiers 


La Familiale 


pour tout le bon Wwavail, Il com-! 
plimenta aussi M. Gay pour la 
manière dont il avait conduit l'as- 
sembliée, | 
Conférencier 

M. l'abbé Pierre Gagné, con- 
férencier, nous parla des vertus | 
naturelles que la Caisse fait pra- 
tiquer, Il nous faut garder l'idée 
de rendre service pour rester dans 
l'esprit du fondateur: l'argent des 
aroissiens pour les paroissiens 
ss remerciements à M. l'abbé 
Gagné pour une conférence s 
profonde et tant appréciée de 
tous, lui furent adressés par M. 
l'échevin Joseph St-Hilaire, 

Causerie instructive 

Me Armand Dureault, avocat, | 
donna ensuite une causerie très 
intéressante sur la nécessité d'a- 
voir un testament bien fait, Tous 
apprécièrent cet exposé d'un 
point si important dans La vie! 
de tout individu. Plusieurs ques- 
tions furent posées à Me Dureault 
qui se fit un plaisir d'éclairer les 
membres sur bien des détails, 


(Photo Napoléon) 


Un merci chaleureux de la 
art de tous fut offert par M. 
aurent Roy, étudiant en droit 
Le président remercia toutes 
personnes présentes de leur 
attention et les invita à prendre 
le café qu'un des directeurs, M. 
Léandre Laurin, avait bien voulu 
préparer, 


ies 


Nous vous rappelons de ne pas | 


oublier de voir à la télévision le 
programme commandité par l'As- 
surance-Vie Desjardins et votre 
Caisse Populaire, intitulé ‘La 
faim des autres, le drame de no- 
tre époque”, le lundi soir à 10 h. 
à CBWFT, 

Les nouveaux bureaux de “La 
Familiale” sont situés à 654, rue 
St-Jean-Baptiste (angle Proven- 
cher), Venez-y les mardi et jeudi 
soir, de 7 h. à 9 h., ou le samedi 
matin, de 11 h., à midi, 

Gros merci à tous les membres 
qui ont d'une façon ou d'une au- 
tre contribué à une autre année 
de succès, 

(Communiqué) 


Code célébration communautaire de 


la Pénitence à l'Université d'Ottawa 


OTTAWA (CCC) Quelque | 
900 étudiants de l'Université d'Ot- | 
tawa ont participé à une grande 
Liturgie communautaire de la 
Pénitence pour célébrer le Mer- 
credi des br is et l'ouverture | 
du Carême, 

Pour permettre à tous les étu- 
diants de participer à cette célé- | 
bration communautaire, leurs au- | 
môniers avaient mobilisé une 
soixantaine de prêtres et la mé- 
me cérémonie fut célébrée à la 
même heure à trois endroits dif- 
férents, à la Chapelle de l'univer- 
sité et au sous-s50l de l'église du 
Sacré-Coeur pour les étudiants de 
langue française, ei en l'église | 
St-Joseph pour les étudiants de 
langue anglaise. La cérémonie 
répétée dans la soirée pour les 
étudiants qui n'avaient pu y par-| 
ticiper dans l'après-midi. | 


Exemple des confesseurs 

A chacun des trois endroits, le 
célébrant a béni les cendres pen- 
dant que l'assistance chantait le 
grand psaume de la pénitence, 
le psaume 50, Puis, après l'épitre, 
le célébrant dirigea l'examen de 
conscience communautaire et 1r- 
vita les étudiants à s'examiner 


particulièrement sur leurs devoirs 
d'étudiants et sur les effets so- 
ciaux de leurs fautes, Après la 


lecture de l'Evangile, le célébrant 
pronônça l'homélie et exposa 


sens du Carème et de la péniten- 
ce. ‘La cérémonie du Mercredi 
des Cendres, dit-il aux étudiants 
a pour but de nous rappeler que 


nous sommes pécheurs et mortels 
Et parce que nous sommes soli- 
daires dans le péché, nous devons 
nous 
Dieu” 

Les étudiants furent ensuite in- 
vités à se confesser, Le célébrant 
et autres confesseurs furent 
es premiers À aller se confesser 
pour bien montrer qu'ils étaient 


es 


|ceux qui 


réconcilier ensemble avec! 


eux aussi pécheurs, puis ils en- 
tendirent ensuite les confessions 
des étudiants. Quelque 70 prêtres 
avaient été mobilisés pour cette 


| cérémonie 
Les étudiants reçurent ensuite | 


comme pénitence d'aller recevoir 
les cendres et de sacrifier une 
partie de leur prochain repas en 
pensant et en s’unissant à tous 
souffrent de la faim 
dans le monde, 
Participation laique 

L'aumônier des étudiants, le 
R. P, Raby, OM. a révélé que 
cette célébraion du Mercredi des 
Cendres avait vraiment été un 
geste communautaire, Les doyens 
des différentes facuilés et de nom- 
breux professeurs ont voulu par- 
ticiper à la cérémonie. Les doyens 
de toutes les faculés avaient d'ail- 


| leurs suspendu les cours de deux 


heures et demnie 
la participation 


heures à quatre 
afin de faciliter 
des étudiants 
Le Père Raby a ajouté que tous 
es prêtres de l'université avaient 
magnifiquement collaboré avec 
l'équipe des aumôniers et avaient 


spontanément offert leurs servi- 


ces 

Mais, at-il poursuivi, les étu- 
diants ont aussi magnifiquement 
collaboré. Trois équipes ‘liturgi- 
ques avaient été formées et ce 
sont les diants qui ont dirigé 
le chant communautaire ét ont 
rempli le rôle de commentateurs 


Hub Service Station 


Service Machine Works 


760, rue St-Joseph 
Téléphone: CHapel 7-4533 
Gérard Privé, propriétaire 


tel ou tel Franco-Mantobain 
du succés dans SON trseigneme 
du français à ses compatriotes dé 
langue anglaise Parmi ces pro 
fesseurs” de français un des 
plus popuiares et dés plus 000 


pe est certainement M. Jacques 
Molicard, secrétaire 
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du Consulat 
de France à Winnipeg, qui con 
sacre jusquà cunqg soirs Chaque 


sommaune à cel enseignement de la 
|grammaire et de la conversation 
| françaises, Ses élèves, pour la 
plupart des aduiles qui jouent 
un rôle d'importance dans cette 
province, vanient d'ailleurs es 
qualités de leur professeur, Et 
celui-ci, de son cûté, ne cesse de 
se dire émerveillé par l'élan sin 


cère qui pousse ces Manitobains 
de langue anglaise vers la langue 


ét la culture françaises et ainsi 
à respecter dans les faits le ca- 
racière bilingue, le caractère par- | 


ticulier du Canada 


Notes biographiques | 


Né à Paris le 8 avril 1933, M 
Molicard y termina ses études | 
secondaires en 1949, Il mit en 
suile ses lalents À contribution 
comme dessinaleur industriel et 
publicitaire, jusqu'à son enga 

ment dans l'armée de l'air 
rançaise en 1952, Selon le pro 
gramme d'entrainement des for 
ces de l'OTAN, (Organisation 
du traité de l'Atlantique Nord}, il 
fit un double stage dans l'état 
|de Mississippi (neuf mois) et à 
| Winnipeg, Manitoba (neuf mois) 
comme élève de l'école de nawi 
galion aérienne. C'est durant son 
séjour au Manitoba qu'il épousa 
Mlle Claudette DeGagné, dans 
l'église du Sacré-Coeur de Win 


nipeg. Ils omt maintenant deux 
enfants, Jane (9 ans) et Daniel 
(T ans) 


Peu après son mariage, M. Mo 
licard retournait en France avec 
sa femme et, au ministère de l'Air 
à Paris, il put de nouveau consa- 
crer la majeure partie de son 
temps au dessin industriel, ainsi 
qu'au département des diagram 
mes et slatistiques. Puis il s'ins- 
crivit à l'école d'aéronautique ci- 
vile d'Orly pour devenir contrô 
leur aérien, I] fut ensuite envoyé 
à Metz, sur terrain français, mais 
comme coordonnateur du trafic 
aérien avec les Canadiens et les 
Américains de cette région, Cette 
mission lui fut confiée parce qu'il 
était parfaitement bilingue, ayant 
| appris l'anglais lors de ses sé- 
[jours aux Etats-Unis et au Ca- 
|nada, Cette maitrise parfaite des 
| deux langues lui valut, pendant 
| cette même période, de participer 
| (en 1956) à l'opération de Suez. 


C'est en 1958 qu'il quitte dé 
|finitivement l'armée de 
revient au Canada comme immi- 
grant. Le ler août de cette année, 
{il s'installe à St-Boniface et, de 
décembre 1958 à seplembre 1961, 
il est dessinateur publicitaire pour 
lé magasin d'ameublement Gen- 
zer à Winnipeg. C'est en ce mois 
de septembre 1961 que M. Da- 
mien Giordani, consul de France, 
invite sôn compatriote à devenir 
secrétaire permanent du Consulat 
à Winnipeg. Le travail propre- 
ment administratif n'y manque 
pas, mais M. Molicard doit aussi 
| seconder M. Giordani dans ses 
multiples activités et imitiatives, 
| particulièrement l'envoi de films 
{français dans les institutions et 
les centres de langue française 
du Manitoba et de la Saskatche- 
wan, la préparation de la docu- 
mentation pour les nombreux dis- 


l'air et | 


Quartier général de la 
Croix-Rouge au Manitoba 
226, rue Osborne nord, 
Winnipeg, Man. 
Téléphone: SP 2-2551 


noncer Un peu partout sur là v 
lalité et :a polilique de son pays 
l'Europe du Marché Com 
et sur le plan InVerRAa ton 
de personnalités 
locales au Consu 


dans 
mun 


es 


réceplions 
étrangeres où 
etc 


gere pr 


Ÿ 


M, Jacques Molioard 


De plus, M, Molicard est mem 
bre spécial (attaché au Consulat) 
du comité de l'Union Nationale 
Française, membre actif de l'As 
sociation des Anciens Combat- 
lants, de l'Alliance Française, et 
ll prend part souvent aux mani- 
festations d'organisations franco- 
manitobaines, par exemple la Pen- 
sée Française, Car, tout en tra 


| vaillant d'abord pour les ressor- 


1 


lissants français, comme l'exige 
sa position au Consulat de Fran 
ce, il entend jouer son rôle au 
sein même de la vie franco-ma 
nitobaine . et muni de la vie 
manitobu line 

De fait il joue ce rôle très in 
tensément depuis 1959, De mé 
me que sa maitrise de la langue 
anglaise lui servit autrefois à 
Metz et à Suez, ainsi sa qualité 
de Parisien le rendait apte à faire 


rayonner la langue française dans 


IOTE Poge 
” + M . b . 
Un Parisien, devenu Manitobain, 
| 
rayonne sa langue et sa culture 
On entend souvent dire que lcours que M. ke Consul doit pro- sa province d'adoption, Depuis 


Cm AM Gone LH Participe au pre 


gramme Qu MANSIOre LILALUTOENR Um 

de l'Education, programme radio 

| phonique transmis par CBW pour 
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les élèves des grades 8 à 12, où 
mn joue les pièces françaises élu 


des dans le cum um officiel 
des écoles publiques, par exem 
ne ‘Les Misérables te Victor 
Lu el Le Comte de Monte 
Crimo” d'Alexandre Dumas De 
plus donne de nombreux cours 


partiouliers de grammaire et de 
conversalion françaises à des en 
lanta d'âge scolaire et à des adul 
tes dans l'intimité de foyers anglo 
saxons 
Depuis 

M. Robert 
seignement 
écules de la 


1962, sur demande de 
Roy, directeur de l'en 
du français dans les 
COMMISSION sC0iaIre 
de Winnipeg, !l enseigne des cours 
de vconversalion francaise, deux 
lsobrs par semaine, au Kelvin 
Technical H Schoo!, A l'eau 
tonne 190683 N ajouta à ses net 
vités linguistiques un autre eours 
de conversation franonise, une 
lois par semaine, à un 


important de fonctionnaires 
Radio-Canada. Enfin, depuis le 
mois de janvier dernier, il! donne 


deux cours du soir, chaque semai- 
ne, À un groupe d'adultes à V'U. 
ntversité Manitoba 


Vraiment, M. Molicard est de 
venu un Canadien authentique, 
qui croit en l'esprit particulier de 
son pays d'adoption où les deux 
angues et kes deux eultures fran 
Caise ot anglaise jouissent d'un 
droit égal partout, D fait oertai 
nement plus que sa part por que 
ce droit devienne la réalité quo 
tidienne dans de nombreux fovers 
de langue anglaise du Manitoba 
D'ailleurs dl est fortement récom 
pensé pour tous des efforts, oar 
U ne cesse de répêter que ‘mes 
élèves de langue anglaise mani 
festent un réel intérêt et mubti 
plient les plus sincères efforts 
pour apprendre notre langue et 
aimèr notre eukbure”, 


Les actes violents télévisés 
peuvent affecter l'enfant 


Qu'arrive-t-il à l'enfant qui re 
garde des personnes agressives se 
frapper, se battre, se fusiller ou 
se poignarder l'un l'autre à la 
télévision? 

Le Dr Albert Bandura, PhD, 

sychologue à l'Université de 

Stantord, a conduit une série de 
tests avec 96 enfants de quatre 
ans pour prouver que la violence 
exhibée à la télévision a des ef 
feits très nuisibles chez l'enfam 


En premier lieu, on a déroulé, 
devant un certain nombre de ces 
pelits, un film montrant un adul 
te qui secouait violemment une 


Mgr Cese est nommé 
administrateur du 


diocèse de Valleyfield 
OTTAWA (CCC) Le délé 
ué apostolique au Canada, Son 
ïxe, Mgr Sebastiano Baggio, a 
révélé qu'à la demande de Son 
Exc. Mgr J.-Alfred Langlois, évê 
que de Vallevyfield, Sa Sainteté le 
|pape Paul VI avait nommé Son 
xc, Mgr Percival Caza adminis 
trateur apostolique ‘'sede plena”! 
du diocèse de Valeyfield, Mgr 
Langlois a 87 ans et son état de 
santé laisse à désirer: il est évé- 
que de Valleyfield depuis 1926 


| grosse poupée, la jetant dans des 
airs et lui eriant des paroles fÀ 
cheuses, Après un bon moment 
de récréation où lous furent quel 
que pêu provoqués en vue de 
constater leurs réactions futures, 
les enfants furent conduits cha 
cun, dans une chambre séparée 
où on avait laissé nombre de 
jouets divers parmi lesquels se 
[trouvait une grosse poupée, On 
fit de même pour ceux qui n'a 
|vaient pas vu le film et tous fu- 
rem observés, Ainsi on remarqua 
que ceux qui avaient vu le film 
de violence se montréèrent deux 
fois plus agressifs que les autres, 
suivant en cela l'exemple de l'a- 
duite vu à la télévision 


Punition du coupable 


Plusieurs gens crolent que ln 
punition du coupable à la fin du 
rogramme donne ume leçon de 
ustice qui remet tout en ordre 
au point de vue moral, Il n'en 
reste pas moins que les nctes 
grossiers et les mauvaises maniè- 
res représentés pendant une demi- 
heure, ume heure, agissent mal- 
heureusement sur le subconscient 
du jeune spectateur, Dans bien 
des cas même, ces actes violents 
peuvent influencer l'adulte aussi 
l'bien que l'enfant 


Le prix de cette bouteille de sang ne saurait s'établir en dollars. Heureusement, 


telle n'est pas la pratique en notre pays. Chaque année, la Croix-Rouge 
canadienne fournit gratuitement du sang entier et des dérivés du sang à près de 
300,000 malades, accidentés et sinistrés. Tout ce qu'on vous demande en retour, 
c'est votre appui. Par son service de transfusion sanguine et d'innombrables 
façons, la Croix-Rouge vient en aide à notre ville, à notre pays, au monde enuier, 
En appuyant la Croix-Rouge, vous aidez beaucoup . . . beaucoup de gens, 


LA CROIX-ROUGE EST À L'OEUVRE 


PARTOUT ET TOUJOURS 


le 6 mers 19,64 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


"#2 


100, rue Main, Winnipeg, à 2 h. p.m., le lundi 16 mars, pour exami- 
ner une requête du Conseil métropolitain pour l'approbation d'une 
utilité typique comme suit: 


DA 83/64 ST-BONIFACE 


Le Comité de planification de la Corporation Métropolitaine du 
Grand-Winnipeg propose que le Plan de Projets 1957 de la ville de 
St-Boniface, amendements inclus, soit amendé de nouveau pour in- 
clure les établissements ‘“’Drive-in"', ce qui requiert une permission 
spéciale du Conseil métropolitain, 

Pour réaliser cet amendement, un établissement, genre Resto- 
stop (drive-in) sera défini: “un établissement commercial si achalan: 
dé que sa qualité de service détaillant dépend de la facilité d'appro- 
che ou des terrains de stationnement pour voitures en sorte qu'on y 
puisse servir la clientèle dans leurs voitures plutôt que dans une 
bâtisse ou une structure, mais ne comprendra pas les stations de ser- 
vice pour automobiles", 

S, G. Rich, 
directeur de la Division 
de Planification. 


, On peut obtenir toute autre information sur le-sujet ci-haut en 
s'adressant au Bureau des Projets courants, Division de Planification, 


Tels sont les points saillants 
des comptes publics du pays qui 
ont été déposés en Chambre le 
premier jour de session, par le 
ministre des Finances, M. Walter 
Gordon. 

Pour la première fois, le mi- 
nistère avait mis au point un 
abrégé du volumineux rapport 

ui tient en trois volumes et qui 
tudie les états financiers du gou- 
vernement, le détail de ses re- 
cettes et dépenses ainsi que les 
états financiers des sociétés de la 
Couronne dont la vérification des 
livres est confiée à l'auditeur gé- 
néral, 

Le ministre des Finances a 
d'ailleurs déposé par la même 
occasion le rapport de l'auditeur 
général qui contient comme d’ha- 
bitude des données fort intéres- 
santes sur les petits travers du 


le bien-être et la sécurité sociale. 

On note par ailleurs que le 
rendement des impôts sur le re- 
venu des individus et des corpo- 
rations a diminué par rapport à 
l'an dernier: 

— L'impôt sur le revenu des 
particuliers représente 30 pour 
cent des recettes budgétaires com- 
guet emant à 31 pour cent l'an 
ernier, 

De même, l'impôt sur le reve- 
nu des corporations ne représente 
lus que 20 pour cent des recettes 
udgétaires alors que pour l'an- 
née précédente, il en constituait 
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es diminutions sont cependant 
compensées par des hausses de 
1 pour cent et 2 pour cent dans 
le rendement des taxes indirectes 
et des droits de douane, deux ar- 
ticles qui constituent respective- 
ment 2 ur cent et 11 pour cent 


ur cent, 


pes, avant et après le lunch, sur 
es répercussions culturelles, poli- 
tiques et économiques que peut 
impliquer le sujet de la confé- 
rence qui se terminera par un 
colloque dirigé par le professeur 
Murray Donnelly, 


Les Indiens et Esquimaux, 
en majorité catholiques 


OTTAWA (CCC) — Plus de 
la moitié des Indiens et des Es- 
are. vivant au Canada sont 
e religion catholique, C'est ce 
que montre le dernier recense- 
ment de 1961 établi par le Bu- 
reau fédéral de la Statistique, 

Des 220,121 Indiens et Esqui- 
maux du Canada, il y en a 121,- 
148 ou 55 pour cent qui sont ca- 
tholiques. L'Eglise anglicane 
compte 55,078 Indiens et Esqui- 


dans tous les problèmes mon- 
diaux. 

Le ministre de l'information 
a déclaré à l'issue du conseil que 
les points de vues allemands et 
français quant au développement 
de l'Europe économique et à la 
poursuite de la construction euro- 
péenne, étaient très rapprochés et 
ir comportaient nulle contradic- 
on. 

Sur le plan pratique il a an- 
noncé que des groupes de travail 
allaient élaborer des prenne 
dans les domaines de l'énergie et 
des transports, ceci dans un délai 
d'un mois. 

Quant à la coopération politi- 
que, le gouvernement français, 
a indiqué son porte-parole, espère 
qu'elle pourra reprendre sa mar- 
che en avant, mais il faut pour 
cela que les six nations soient 


voué dans le passé, et continue à 
se dévouer d'une manière très 
intense à des activités sociales di- 
verses. 
Membre de l'Exécutif de l’As- 
sociation des Instituteurs de Lan- 
gue Française du Manitoba depuis 
quatre ans, il en est aussi le vice- 
président depuis deux ans. 

Il est de plus: vice-président de 
la Caisse populaire de Ste-Gene- 
viève depuis quatre ans; secrétai- 
re-trésorier du ‘Club du Dévoue- 
ment’ de la paroisse de Ste-Gene- 
viève; capitaine paroissial de la 
ne des Retraites Fermées de 
Villa-Maria; représentant de la 
RATS de Ste-Geneviève à 
"Oeuvre des Bourses du collège 
de St-Boniface; directeur de la 
chorale paroissiale: gérant-fonda- 
teur du Club sportif de Ste-Gene- 
viève; secrétaire et directeur-fon- 


conforme à leurs convictions 
religieuses, À cet égard, le 

en avant accompli par la Sas- 
katchewan est plus important 
parce qu'il s'attaque au princi- 
pe même de la double taxation 
et en atlénue la rigueur. 

En agissant de la sorte, en 
adoptant une formule de com- 
promis, M. Roblin a sans doute 
évité de déplaire à une partie 
de l'opinion publique manito- 
baine, mais il s'est aliéné la 
sympathie de ceux qui voyaient 
en lui un candidat sérieux à la 
direction du parti conservateur 
fédéral. 

M. Roblin, certes, ne peut 
être taxé de fanatisme aveugle 
à l'endroit des catholiques et 
des Canadiens de langue fran- 
çaise, il a déjà, d'ailleurs, ma- 
nifesté beaucoup de compré- 
hension sous ce rapport, mais 
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dateur de la Ligue de la Rivière 
Seine de balle dure pour les pe- 
tits et les juvéniles: membre élu 
de l'Exécutif de l'AECFM au con- 
grès général du 4 mai 1963; élu 
président du Comité de fonction- 
nement scolaire de l'Association 
d'Education en septembre 1963. 

M. Joseph Desrosiers est aussi 
membre du Comité des Visiteurs 
de l'AECFM et s' e active- 
ment de la Relève et du mouve- 
ment des Parents et Maîtres à 
Ste-Anne-des-Chênes, 

Les activités de M. J. Desro- 
siers en tant que président du 
Comité de Fonctionnement Sco- 
laire de l'AECFM, demandent de 
sa part beaucoup de dévouement, 
et d'innombrables heures de tra- 
vail, données généreusement au 
service de tous les élèves Franco- 
manitobains qui participent 
l'examen de français de l'Asso- 
ciation d'Education. 

Avec courage, il poursuit ce 
travail si important auquel son 

à r, M. Marcel Lancelot, 
se dévoua lui-même énormément, 
et toujours avec succès, pendant 
plusieurs années, , 

Maigré ses nombreuses occu- 
pations, il aime goûter aux déli- 
ces culturels de la littérature 
française et s'intéresse notam- 


ment au théâtre, 


par 


gamme ds 
No 3191 P 
W.H,P., 


ur faire 
vue Jui 


la fermeté nécessaire 
triompher son point 
a fait défaut, 

En conséquence, les catholi- 
ques de langue française et de 
langue anglaise du Manitoba 
devront continuer de subir une 
injustice. Ils ne sont pas les 
seuls à en être les victimes dans 
notre pays, mais ce fait ne sau- 
rait justifier le traitement qui 
leur est imposé. Ils devront 
donc continuer de lutter avec 
fermeté et avec patience pour 
obtenir plus que les miettes 
dont ils viennent d'être ‘'gra- 
tifiés”’. 

Le moment n'est peut-être 
pas pour eux aux déclarations 
enflammées ni aux décisions 
radicales, mais ils doivent se 
servir de lous les moyens de 
persuasion à Jeur disposition 
pour influencer l'opinion j- 
que et faire comprendre à cel- 
le-ci la nécessité d'un redres- 
sement de la situation. 11 sem- 
ble bien, en effet, que M. Ro- 
blin ait agi moins par volonté 
d'ostracisme que sous la crainte 
des réactions d’une opinion pu- 
blique défavorable à un traite. 
ment plus juste pour les ca- 
tholiques. 

Pierre-Paul BLAIS, 
(La Tribune, Sherbrooke) 
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neur des frères défunts (un ser. à M. l'abbé Hans Kung, prêtre | de St-Claude, Man, On reconnait de gauche à droite: André Martin,| choux-fleurs et des artichauts; de he Ï| La " ons de vie qu'aux dernières consultations 
vice qui est très impressionnant), | Suisse, professeur di théologie | Mme Chapellaz et M, Emile Bolle, propriétaire du magasin où l'heu-, taniôt ce sont les ouvriers mé- | * ile U 2 vi utue n'eut plus Clectorales, l'une des régions 
Cinq messes ont été chantées pour | fondamentale à l'Université de | reuse gagnante s'était procuré sa farine Robin Hood, lallurgistes du Golte du Mor- | & y qe + ge pre re les plus fidèles au gaullisme et } 
l'ême des frères défunts T'ubingue a — © ———_— ——| bihan qui s'élèvent avec vio- | YOnL au combat en ordre dls- à son chef, Le poids de plus | 


Nous avons organisé trois vell- 


Lors de la manifestation mar- 


| 


lence contre la fermeture des 


persé, pour la défense d'inté- 


d'un million et demi de bulile- 


| - 
K « Forges d'Hennebont; tantôt ce | lêts particuliers, mais bien plu- | {ins de vote peut peser très 
lées sociales auxquelles nous a- et A ST gg 4 sont ceux des chantless navals | tôt une contestation globale en lourd dans la ianes des élec- 
VOUS vie le clergé, Nous avons claré re son allocution, que | de Nantes et de St-Nazaire qui faveur d'une région tout en- | {jons à venir 


des frères qui ont participé au re- 
crutement pour une retraile fer- 
mée, Notre aumônier, un homme 


| depuis le début du Concile, une 
plus grande liberté étuit admise 
| 


| (Chronique de C(KSB 


1050 Kilocycles = 


se dressent contre un chômage 
de plus en plus menaçant, Bref, 


uere 
Cetie lutie revèt des aspects 


la Bretagne entière, agricole fort divers, Certains, comme 
1 e te , . \ , À " , 
qui est beaucoup apprécié dans cas 22 CR er À À industrielle artisanale, est en ces manifestations de paysans 
notre conseil, nous donne une |° "$ ! " P 2 Tous les vendredis soir, à8h | 1, J'ai perdu ton amour par ma émoi, Elle craint pour son ave- contre l'accumulation des biens 
courte conférence religieuse à | velle à l'activité oecuménique au | CKSB, en collaboratio: ‘avec le faute — Willie Lamothe (1) 


chaque assemblée, Et finalement 


sin de l'Eglise catholique, M. 


réseau françals de Radio-Canada 


2. Clin d'oeil et doux baiser rs] 


nir, et sans doute n'a-t-elle pas 


fonciers par des gens ‘‘de ja 


' - qi 4 tort de s'insurger ainsi, car elle | ville”, qui prive les jeunes 
quelques frères ont participé à og gr ve rs ve des résente: “Chorales du Canada | Roger Miron (3) est véritablement un’ flot de loyers ruraux de loute possi- 
un Marcheton sr Lâdation e rançais”, Les auditeur: appren-| 3, French Two Step — Andy| pauvreté qui prend figure d'a- | bilité d'installation, marque une 


Dans le domaine des activités 


a dit que, dès sa 


tivité de cette faculté avait été 


dront avec joie que vendredi de 


Déjarlais (4) 


nachronisme dans une Frunce 


évolution très nette de la no- 


Maurice HERR 


— Important — 
Propriétaires d'Appareils Photographiques 


, ; cette semaine, le 6 mars, la cho-| 4, L'amour en jargon — Jeffrey | 1 , t , été , M ñ : ! ! 
Cor oenob oil ee dernén. |INSIrée Dar l'esprit oecuménique. | raie invitée est celle des Intré-| Hubert (5) vs Een) D es Laissez-nous développer vos films colorés 
: agées + s n OL PORT e L ur Ji4a | ù RON. D { n 2 } 
dent si leurs noms ont été d és Es greg vs théologie ee CPPANEN CS. PES 5. nr jour de retour Dalida | su 07 0 xistes: “La terre à ceux qui la ou blanc et noir et epargnezx 25% ou plus, 
dans cette bolte), Des cartes de fé- | pi glique, assistait également à RAR OR Le Se ane: Gaétan Les causes d'une telle situa- | travaillent”, n'a pas encore A : : luntinl 
tes sont envoyées à chaque mem- |}. manifestation ca 9 gets L ” Proulx (' g tion sont évidemment nom- | COurs en Brelagne, mais l'idée Films Kodacolor développés et imprimés 
bre, Des cartes de prompt réta- 4 | dredi, à 8 h. p.m, Proulx (7) fait son chemin d'un droit nou- 


blissement sont envoyées avec un 
cadeau (soit cigarettes, fruits ou 
fleurs) quand un frère est malade 
à l'hôpital ou à la maison. Je de- 
vrais mentionner ici que le comi- 
té en question doit être averti 
afin que quelque chose soit en- 
voyée, 


Le directeur du nouvel Insti- 
jtut, M, l'abbé Hans Kung, est 
expert conciliaire, Les différents 
Fe qu'il a publiés le font 


considérer, tant dans les milieux 
catholiques que dans les milieux 
protestants, comme un spécialiste 
des problèmes oecuméniques, 


Le nouveaux éléments augmenteront votre provision 


d'eau chaude 


d'au moins 1/3! 


GRATUIT! 


aux gens qui n'ob 
d'eau chaude de leur 


Si votre présent chauffe- 
eau électrique est en bon 
état mais ne fournit pas ja 
quantité d'eau chaude que 
vous désirez, la cause peut 
bien être attribuée à un élé- 
ment électrique trop petit 
Maintenant votre Hydro 
remplacera sans aucun frais, 
votre présent élément de 
500 ou 750 watts par un 


tiennent pas assez 
présent chauffe-eau! 


Les mélomanes sont servis à 
| souhaits à l'antenne 1050 ,,, Le 
mercredi soir, à 9 h, 30, ils peu- 
vent écouter l'émission ‘Concert 
du mercred|'' et à la même heure, 
le vendredi, l'émission ‘‘Festi- 
vais’, A l'affiche, le 12 mars pro- 
chain: Concert du trio Beaux- 
Arts donné sous les auspices de 
la société Pro Musica. On pourra 
aussi entendre Delia Calapai, pia- 
niste qui interprétera la sonate 
no 31 en bémol majeur, op. 110 
de Beethoven, Impromptu no 3 


en s0l bémol majeur, op. 90 de} 


Schubert et quatre de 


Morton Feldman, 


Un brin de jasette, des nou- 
velles ‘‘fraiches'", la météo et de 


pièces 


110, Bread and Butter 


7, La grandeuse — Andy Dé-| 
jarlais (2) 

8, Les vieilles maisons — Mu- 
rielle Millard (10) 

9. La soirée chez Casimir — Les 
frères Flamingo (11) 

Ward | 

Allen (9) 


Au Rock — Les Champs 
(12) 

12, Ne prends pas mon amour — 
Richard Anthony (15) 
Os Sugar — Earl Mihon 
(18) 


Red River Jig — Andy Dé- 

jarlais (13) 

15, Reel de Ste-Anne — Adrien 
Avon et ses diables noirs (14) 

16, Marianne regrette — Le chan- 

teur Myslérieux (16) 


breuses, Mais ja principale est 
essentiellement liée à la géo- 
graphie, et elle se lit sans effort 
sur une carte, La Bretagne, en 
effet, est une région exentrique, 
plus éloignée que toute autre 
du centre et du coeur de la 
France, Brest est au fond d'un 
cul de sac terrestre, à plus de 
100 kilomètres de Paris, Sauf 
à son extrémité inférieure, qui 
voit la Loire couler à ses pieds, 
Ja presqu'ile ne possède guère 
de ces Voies d'accès ou de dé- 
bouchés naturelles qui ont fait 
la richesse de certains secteurs 
côtiers. La Loire elle-même, 
qui l'effleure à peine, n'arrive 
pas à l'océan porteur de la ri- 
chesse et de la puissance écono- 


veau au travail agricole, Des 
paysans bretons sont actuelle- 
ment en prison pour avoir 
transgressé dans ce sens le sa- 
cro-saint principe de la proprié- 
té, Mais, condamnés par le tri- 
bunal de Quimper après avoir 
vigoureusement  labouré des 
herbages acquis à prix d'or 
soutenus non seulement par les 
autres paysans bretons, mais 
encore — et c'est là le fait nou- 
veau — par les ouvriers, les 
industriels, les artisans, les com- 
merçants de toute la Bretagne. 


Cette solidarité dans l'action 
pour un avenir meilleur s'est 
manifestée dernièrement à Nan- 
tes sous la forme impression- 


12 poses $4.68 — NOTRE PRIX 53.83 
8 poses 53.52 — NOTRE PRIX 52.78 


Réimpressions Kodacolor, prix régulier 34c chacune 
NOTRE PRIX 24c chacune 
25 réimpressions Kodacolor ou plus 22c chacune 


Films blanc et noir développés et imprimés 
12 poses, prix régulier $1.10 -— NOTRE PRIX 80c 
8 poses, prix régulier 79c — NOTRE PRIX 65e 


Faites connaître cette offre spéciale à vos amis, 


Amenez ou postez-nous vos films et épargnez. 
TOUT TRAVAIL GARANTI 


Spécial: Amenez ou postez- 


F “3 ». Voilà c 2 twi er — .| mique d'un arrière pays pros- | nante d'une démonstration qui nous cette annonce et on ré- 
Di veus rieuh ad Meur 1e Cale OM père, Le fleuve descend en ef: | groupait plus de 70000 per- duira de 30 cents le coût de vos 
animateur de l'émission la plus |18. La tyrolienne du régiment —| fet du rude Massif Central, et | sonnes, sans aucune distinction fil lorés. P | lus bo 
matinale de CKSB: Le révellle- Denise Emond (20) ne traverse pas des régions re- | de classes, Le rassemblement ilms colorés. Pour les plus bas 
ma(r)tin, Depuis plus de trois|19. Saurday Night Breakdown — mn do D M es voyait en effet les ouvriers du Finisseurs en prix dans la ville, amenez vos 


ans déjà, André est à son poste 
le plus fidèlement possible, à la 
grande satisfaction des auditeurs. 


Ned Landry (19) 
et Blowing in the wind —| 
Billy Strange (21) 


ur le beau et doux Val de 
oire, où il est préférable d'y 


secteur industriel de la Basse- 
Loire, menacés de chômage par 
la crise des chantiers navals, 


photographie 


films chez 


On vous invite à lui tenir compa- | 20. C'est si bon — Cliff Richards! YO, sous un ciel aimable, des | défiler au coude à coude avec T P T CO 
gnie! Soyez à la page dès votre (22) | châteaux de la Renaissance les paysans de l'intérieur, et les . 
réveil! André Martin vous con- | 21, Dominique — Soeur Sourire plutôt que des Cheminées d'usi- DRE de la côte, On a crié À 

vie au Réveille-matin, dès 6 h. 30, | 22. La fille que j'ai tant aimée —| N°5. Mais ces valeurs humaines | pleins poumons “De Gaulle 555, avenue Sargent, Winnipeg 2, Man. 


du lundi au samedi inclusivement! | 


* 23. Unis pour la vie —— Raymord 

Le palmares du Ranch 1050 Se Es y 

Voici la liste des disques pré-! 24, Décidément —— Alain Breton 

férés par les auditeurs du Ranch | 25, Méo Penché — Marcel A- 
1050 , ,. Cette liste a été établie mont 


d'après les demandes reçues au 
cours des deux dernières semai- 
nes ,,, (Le numéro entre paren- 


Bertrand Bédard (25) 


Prédictions comme succès fu- 
turs du Ranch: ‘Moi, je voudrais 
bien me marier’ de Paul Garceau 


thèses indique la position de la | et ‘Tu joues à l'amour’ de Geor- 


mélodie il y a deux semaines.) 


Rencontre mensuelle 
C'est dimanche prochain, 8 
| mars, qu'aura lieu la rencontre 
du mois, Comme toujours, la mes- 


jeuner-buffet, A 11 h, 30, s'ou- 
vrira le colloque accoutumé, Pour 
| préparer le mémoire qu'ils pré- 
senteront en septembre à la com- 
mission Dunton-Laurendeau, les 
Anciens ont pensé ne pouvoir 
| mieux faire que d'étudier les fon- 
dernents constitutionnels et juri- 
diques du français tant pour le 


|se est à 10 h. 30, suivie du dé- | 
| de-Brébeuf, Le R, P, Guy Fortier, 


| 


gie Dann, 


Chronique des Anciens 
du Collège de St-Boniface 


A Montréal 
Les nombreux Anciens du Coi- 
lège qui habitent le Grand-Mont- 
réal et ses environs se rencontre- 
ront samedi soir prochain au sa- 
lon des Anciens du Collège Jean- 


S.J., recteur du Collège de St- 
Boniface, sera l'hôte d'honneur. 
Le laïcat 
‘Mon Collège”, le bulletin des | 
Anciens, résume comme il peut, 
dans son numéro de mars, le 
colloque de la rencontre de fé- 
vrier, Disons ici quelle reconnais- 


nouvel élément de 1,000 Dao, Net d le pays tout | sance les Anciens doivent à leur 
watts (ou plus pourvu que Dre: Le La Jo * NE EU | Archevêque, qui s'est prêté deux 
votre réservoir soit calori- recours à la science de Me Mau- |heures durant à leurs questions 
fugé et muni d'un thermos- rice Arpin, C.R., qui a déjà ex-|{ouchant le laïcat et le Concile. 


tat,* (Les éléments de 1,000 
watls peuvent aussi être 
remplacés, si désiré, par un 
appareil plus puissant.) 

Ce changement peut se faire 
sans même interrompre vo- 


Pourquoi se contenter d'eau 
tiède? Obtenez de l'eau chau- 
de en quantité de cette ma- 
nière facile! 


posé et défendu ses vues sur le 
bilinguisme et le biculturalisme 
à des tables rondes de la télévi- 
sion, Notre brillant Ancien (B.A. 
1944) a bien voulu accepter de 
répondre aux questions que lui 
| poseront les Anciens. Belle occa- 


Clarté et précision des réponses, 
aperçus merveilleux sur rôle 
que peut et doit jouer le laïc qui 
veut vivre pleinement sa vie de 
chrétien, exhortation à s'adonner 
dès maintenant à la nécessaire 


et artistiques ne font évidem- 


au poleau!", ‘Pompidou, des 


# 


ons À ht 


vous aussi, vous pouvez profiter des tarifs rouge, blanc et bleu 


lis voyagent par le CN, parce que les jours 


Rouges sont de retour! 


Îls voyagent par le CN, parce qu'ils veulent 


profiter des tarifs économiques. Voici 
quelques prix de billets simples en voiture- 


tre service de c age à À préparation doctrinale et spiri- I a les tarifs- ñ ÿ 

dut odthe ote Le fonctionnement | sion de s «ag en se D gr tuelle. Que pouvait-on souhaker 2 pa ne brin : coach, les jours Rouges: 
prendra qu'une dei } ue la culture repose sur la CON- |de plus? L'attention et l'intérêt A 

ne prendra qu'une demi- Vous obtiendrez une uni- [4 ie ‘ p j dès aujourd'hui le 

heure de trasail environ. 11 té de grande capacité, très naissance et la recherche. des auditeurs furent la récompen- tionnels. Demandez dès auj ui 


n'y à aucun gâchis, aucune 
perte d'eau chaude et encore 
mieux — aucune dépense. 
Votre réservoir 

doit-il être remplacé? 


rapide et garantie de four- 
nir vos besoins d'eau chau- 
de pour seulement $1.95 par 
moins (inclu dans votre fac- 
ture mensuelle de service 


| : da 2 
| A l'université 
| “Canada One Nation or 
|Two?'', Tel sera le sujet que dis- 
cutera la Seventh Alumni Con- 


! 


se bien méritée de la bienveillante 


| patience et du zèle généreux que 


déploya Son Excellence. 


Le huitième centenaire 


calendrier Rouge, Blanc et Bleu du CN, 


Ils voyagent par le CN, parce que, jusqu'au 


107 juin, les lundis, mardis, mercredis, jeudis 
etsamedis sont presque tous jours Rouges. 


de st. boniface à: 
thompson $13.50 


: 4 'é ). Nous payons ference samedi prochain, à l'Uni- . 
Notre service gratuit d'é- d'électricité ? , Ty : . j 
change de pe Pr est les frais d'installation et versité de Manitoba, de 8 h. a.m. LO Notre-Dame de Paris llsvoyagentparle CN,parcequ'ils épargnent 
recommandé seulement si tous services et réparations. [a 4 h. ip Les conférenciers en | PARIS (CCC) — Dans un davantage lorsque deux personnes ou 
De ai tee k {seront l'honorable Maurice Sau- | communiqué, le cardinal Maurice lus nartiénièat là nine Hlaci dh OR uré- (o mon on 
état. Si celui-ci est détério- Agissez maintenant. Appe- |vé, ministre fédéral des Forêts, |Feltin, archevêque de Paris, à | PIUS$ Paris P . 
“4 aloié Ltée Plan de Mes. lez votre surveillant de dis- [et Mme Jeanne Sauvé, commen- | annoncé que les fêtes du huitième | lits. Les occupants des voitures-lits ont 
on sera la me bé bit trict de Hydro ou le bureau latrice à la télévision, qui a déjà | centenaire de Notre-Dame de Pa- droit à des repas gratuits en territoire 
tion à votre problème. ’ local de Hydro demain {dirigé plusieurs discussions du |ris, qui devaient avoir lieu l'an | Rouge, Blanc et Bleu. Toutes les places 
) s Laure ’ a | Senre aux réseaux français et an- | dernier, mais avaient été ajour- des voitures-coach du Super Continental % 
"Si votre réservoir n'est pas calorifugé ou commandé par un | &lais. Le juge Alfred Monnin re- | nées en raison de la mort du pape 


et de l'Océan Limité sont réservées, sans 
frais supplémentaires. 


thermostat, vous pouvez faire installer ceux-ci à prix raisonnable 
lorsque vos éléments sont changés. 


MANITOBA HYDRO 


Invitée à 
participer au débat, notre asso- 
|ciation a délégué MM. Edmond 
| Préfontaine, Roger Millier, Ber- 
|nard Aubry, Bruno Lagassé et 


| merciera Jean XXII, seront célébrées cette 
|année, réunissant un doublé ju- 
bilé, celui du début de la cons- | 
truction de la cathédrale en | 
par Maurice de Sully, évêque de | 


oraleurs 


montréal $22.00 


Îls voyagent par le CN, parce que, dans le 


: AY, train, on peut se dégourdir les jambes, 
haud. D'autres An- | Paris, et celui des cérémonies qui, manger, se rafraîchir et bien dormir. E 
vter d'autres | après la restauration de la basili- | somme, des voyages reposants, agréables! " 
! ke Vu : es ar 'iollet. L y 4 s. | 16, GOE£ voy es posa 3 y16a01651: 
Vous vivez mieux . ,. avec l'électricité! loyt An- | que par Viollet-le-Duc, furent cé 


à pareil é- | lébrées le 31 mai 1863, par Mgr 


Darboy, archevéque de Paris 
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Mardi 


ST-CHARLES — Hourra! C'est 
Mardi Grast are ay r$ mas 
le temps ent L doux. : 
nés se vraiment + - 4 
Soyons de bonnes feollères afin 
que quatre heures vienne plus 
vite 

L'heure m alendue vient de 
sonner, Bon, vite! Allons reneon- 
trer nos jeunes mvilées, les éc0- 
Lères d'Ile-de-Chènes et leur sou- 
hater «à bienvenue, Maintenant, 
sur la gave pour une bonne » 
tle de ba on-ba ai, Bientôt le bal: 
lon court d'un bout à l'autre de 
la pa noire, Trois quarts d'heu- 
me, Le pontage en encore 0 
à 0, Pus voie! que Josie frappe 
de loutes ses forces le ballon épui- 
sé, Enfin un point! Les gagnantes 
en sn: presque folles de jolie. 

Après celte partie émouvante, 
une peille scène sur glace nous 
es. prén be par les grades 7 et à 
Leurs pla sanieries sont des plus 
amusantes, luls es juges se pres- 
sen. À nepecter es sculptures de 
ne.ge. La gagnante , . , ou plutôt 
les gaunantes car on en à trouvé 
deux qui avaient représenté, l'une 
un beau cygne et l'autre un joh 
pu 4. 

É, une autre partie de ballon- 
ba lal! Ceue fois ce sera les Ju- 


N.-D.-de-Lourdes 


Assemblée annuelle 

Le mercredi 26 février eut lieu 
l'assernb ée annuelle du Foyer 
No:re-Dume, Le secrétaire donna 
le rapport des activités de l'année 
écou ée a:nsi que le rapport fi- 
nanc er, Le tout reçut l'approba- 
tion des assistants, 

Les offers élus pour 1964 
sont: M. Josaphat Lenéal, réélu 
présiden!:; M. .e Dr Hubert Dea- 
qu's, vice-président; M, 
luquis, secré'aire; M. 
Roch, trisor.er, Les autres mem- 
bres de ‘'exéeutif sont MM. Mar- 
cel Roch, Jean Mabon et Frank 
Lenge; vérificateurs: Forest, 
Guénette et Cie, C.A., de Winni- 


é président remercia toutes 
les personnes présenies et l'assem- 
b'ée fut ajournée, 


Bingo 

Voici les noms des g au 
bingo de dimanche dernier: Mmes 
Cons'ant ar. 4 rod Hubert De- 
laquis, Josæph Bosc, Louis Brou- 
zes, Omer Gour, Jean Am:not, 
M es Suzanna Com:e, Den'se Cé- 
ntrini, Elise Fouasse, (| 
Roch, Giselle Rémiilard, de So- 
merest, et Denise Cénérini, de 
Cardina!, MM, Denis Robitaille, 
Armani Bose, Bernard Comite, 
Pau Rouler, Marcel Brisson, 
Antono Potvn, de Bruxeïles, et 
Marc Bourrier, d'A'lamont, 

Les prix d'entrée furent attri- 
bués à Mme Pau! Sauteur et à M. 
An!on!o Po:vin, de Bruxelles, 

La procha!ne soirée de bingo 
aura ‘‘eu le dimanche 15 mars 
8 h. 30 p.m., avec un gros lot de 
8375. 


La Cie PARENT Ltée 


COURTIERS 


Téléphone: WHitehall 2-6634 


451, édifice Grain Exchange, 
Winnipeg, Man, 


DR. P. ZIMANI, 


D.V.M, 
Chrurgien vétérinaire 


Sur appel 
24 heures por jour 


Téléphone: Morris 430 


à l'Académie St-Charles 


niors et les invitées qui se dispu- 
teron! le victoire, Malgré tous les 
cire P pointage fina) ent enco- 
re ù 

Tout ce temps la belle grosse 
côte, la rivière et les nouvelles 
traines nous invitalent à aller 
dliser. Alors allons-y! Quel plai- 
ur! 

Suwx heures! C'ent l'heure du 
ne md De bonnes crèpes à la Ca- 

lenne, avec un morceau de 
beurre fondant et du sirop, Quel 

a! 


Seigneur # cette merveilleuse 
journée, Puis, la danse! La danse 
lolkiorique est en vogue chez 
nous, alors allons en apprendre! 
Quatre bons professeurs nous en- 
seignent les pas ,,, puis on y va! 
Neuf heures est vilu venu, Un 
bon goûter est vraiment apprécié 
maintenant, 

Puis, H faut dire bonsoir à nos 
nouvelles amies et les remercier 
d'être venues. A leur tour, elles 
nous offrent leurs remerciements 
en chantant une de leur petite 
composition: ‘Ca, c'est pas des 


mentries”, Nous espérons de nou- 
velles rencontres avec des files si | 


gentilles. 
Quelle belle journée! ,, , Qu'en 
pensez-vous? 
Grand merci aux dévouées as- 
sistantes de la JEC, 
Rose-Marie PARADIS, 


Sainte-Anne-des-Chènes 


Souseription 


La population de Ste-Anne-des- | 
Chènes lient certainement à pos- | 


séder un jour prochain son foyer 
pour personnes âgées, car diman- 
che dernier elle répondit géné. 
reusement à l'appel des percep- 
teurs qui passèrent de porte en 
porte, On dit que durant cette 
seule journée plus de 824,000 fu- 
rent souscerits, dont une bonne 
partie argent comptant, 

Encore un effort et on aura en 
mains Les $40,000 nécessaires 
pour entreprendre les démurches 
subséquentes auprès des autori- 
tés gouvernementales, religieuses 
(Soeurs Grises particulièrement) 


et autres. 
Agrandissement 
Dans les colonnes de ce journal 
cette semaine paralt une grande 
annonce au sujet du futur agran- 
dinsement et des améliorations de 
l'hôpital actuel, Le tout au mon- 
tant de $308,000, Un autre pro- 
grès pour le village et la région, 
Cercle Molière 
Quelque 125 paroiasiens se ren- 
dirent, dimanche soir, à la salle 
de l'école secondaire pour voir 
“Mousseline” que présentaient les 
artistes du Cercle Molière, 
La finesse légère de la pièce, le 
jeu parfait des acteurs, la quali- 
té du décor et des costumes, voilà 


à |autant de facteurs qui permirent 


aux «2 pre de passer une très 

réable soirée, Aussi ne ména- 
gèrent-ils Lt leurs applaudisse- 
ments aprés chacun des quatre 
actes, sans oublier les personnes 
qui travaillaient derrière les cou- 
lisses: Mme Pauline Boutal (mise 
en scène), MM, Gilles Guyot (di- 
rection technique), Alphonse La- 
Rivière (décor) et Mlle Dénise 
LaRivière (éclairage), etc, 

Le KR. P, Conrad Monpelit, 
C.SsR, curé, exprima les re- 
merciements de l'auditoire à la 
fin de la soirée, Il invita spécia- 
lement les trois couples, qui a- 
vaient réussi à s'entendre TT 
quelques aventures légères, à se 
rendre au presbytère ‘pour y si- 
ner les registres”, Car, dit le 
ère curé, il arrive peu souvent à 
Ste-Anne qu'on ait la chance de 
bénir trois mariages le même 
jour ,,,. 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


“ON VEND LA PEINTURE QUE VOUS VOULEZ; 
ON DONNE LE SERVICE QUE VOUS DESIREZ." 


“La maison d'approvisionnement des peintres avisés depuis 1908." 


521, rue Hargrave 


— Tél: WHitoholl 3-7395 


Winnipeg 


“ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN" 
© Prescriptions 


© Vitamines 
© Articles de toilette 


© Cartes de souhaits 
© Service de films 


PHARMACIE ST-PIERRE 


René Mulaire, pharmacien 


TEST DE GERMINATION GRATUIT 


il est important de ‘faire examiner vos 
graines de semence pour la germination, 
Votre agent de ALBERTA PACIFIC 
sera heureux de vous fournir ce service, 
SANS FRAIS AUCUN 


Veuillez apporter vos échantillons 
dès maintenant pour 


un test de germination, 


mom 


: rapport du bureau 
dant aux membres d'éclairer les 


LA LIBERTE ET LE P 


par uthier 


, deman- 
directeurs au sujet de l'agrandisse- 


as pee ne avec di AL, Ce 
onda 00p; rapport du . Norbert Durand, mon- 
trant que durant l'année écoulée la Coo a enregistré une auginenta- 


remarqualt MM, Albert Saourin, 


tous trois de St-Jean-Baptiste 


Marion et Gilbert Comte, 


et respectivement délégué de la Fede- 


rated Coop, gérant et comptable de la Coopérative de leur village, 


M. D. Giordani, 
au carnaval de La Broquerie 


LA BROQUERIE — Tel que 
promis, voici le programme com- 
let du carnaval qui se déroule à 
a Broquerie les 6, 7 et 8 mars. 
Ce vendredi 6 mars, à 8 h, 15 
p.m., la courtoisie française doit 
présider à l'ouverture de l'évé- 
nement dans la personne de M, 
Damien Giordani, consul de 
France, qui a bien voulu accsp- 
ter de couper le ruban, is 
que le dimanche 8 mars le cou- 
ronnement de la reine et la clôtu- 
re du carnaval seront effectués 
par la gracieuseté saxonne d'une 
main féminine ornée de son a.o- 
rité législative, Mme Thelma For- 
bes, orateur à la Chambre, 
D'autres dignitaires doivent as- 
sister à ces cérémonies, tels que 
M, Albert Vielfaure, MAL. et 
Mme Vielfaure, M, le préfet et 
Mme Leonard Barkman, M, le 
maire et Mme Georges Boily, M. 
et Mme T, G, Smith, 
Le vendredi 6 mars à 8 h, 15 
Ag ouverture du carnaval par 
. Damien Giordani; 8 h, 45 
p.m.: première période de la jou- 
te de hockey; 9 h, 30 pm.: partie 
de ballon-balai par les Chevaliers 
de Colomb de Ste-Anne contre 
ceux de La Broquerie; 9 h. 55 
pam.: fin de la partie de hockey, 
Le samedi 7 mars à 10 h, am.: 
hockey Pee Wee, St-Pierre contre 
La Broquerie; 1 h, 30 pm.: ho- 
ckey Bantam, Stein contre 
La Broquerie; 3 h, pm.: après- 
midi des enfants, courses, etc; 9 
h, 30 p.m.: mascarade, danse-mo- 
Cassin sur la glace (trois prix 
pour les costumes); Les juges se- 
ront M. Albert Vielfaure, M.A.L,., 
Mme T, G. Smith et M. René De- 


Grande-Clairière 


Décès 

Le 15 février est décédé à l'hô- 
pital de Hartney, Man., aorès une 
longue maladie, M, Paul Bonnot, 
âgé de 89 ans. 

Né à Saône-et-Loire, France, 
le 11 septembre 1874, M. Bonnot 
vint à Hartney, Man, avec ses 
parents en mal 1899, En 1908, il 
é Mile Yvonne B;ïdou et 
alla s'établir sur une ferme dans 
le district de Grande Clairiere, Il 
eut la douleur de perdre son é- 

use en octobre 1938. Xn 1946, 

se retira au village de Hartney, 

Le service funèbre eut lieu en 
l'église St-Jean-Baptiste de Gran- 
de Clairière, le 17 février, M. 
l'abbé L. Paulhus, curé, chanta le 
service funèbre, 

Les porteurs étaient MM. Mau- 
rice Lebreau, Ovila Mireau, René 
Hardy, Joseph Trésin, Jean Qué- 
nelle et Gustave Hardy, 

Le défunt laisse dans le deuil 
deux fils, Armand, de Hariney, 
et Jean, de Winnipeg; deux filles, 
Albertine (Mme Eugène Cop), de 
Redvers, Sask., et Jeanne (Mme 
Albert Antoine), de Storthoaks, 
Sask.; trois petits-fils, Albert, 
Léon et Edouard Cop, de Red- 
vers, Sask.; une soeur, Mme Al- 
bertine Carbntte, de St-Boniface, 


Remerciements 

Les familles Bonnot, Cop et 
Antoine remercient bien sincère- 
ment tous les parents et amis qui 
leur ont témoigné de la sympathie 
à l'occasion du décès de M. P. 
Bonnot, Elles remercient aussi 
tous ceux qui les ont aidées d'une 
manière ou d'une autre ou qui ont 
assisté aux funérailles, 

La maison funéraire Niehl's, de 
Souris, était en charge des arran- 
gements, 


Equilibre parfait ... 


Voilà ce qui caractérise l'organisation coopérative — 
l'équilibre partait entre une associotion à but commercial 
et le peuple qui jouit de ses biens et de ses services. La 
raison en est que la coopérative appartient au PEUPLE. 
L'une et l'autre s'identifient comme groupement de gens 
ordinaires unis pour une cause commune. Dans une 40- 
œpérotive il n'y à pas de profits limités à quelques indivi- 
dus — choque membre retire une part des épargnes dans 
le mesure de son patronage. Que les gens de toutes les 
classes et de toutes conditions s'entraident et se com- 
prennent ainsi est vraiment extroordinaire. 


Renseignez-vous dès maintenant afin de 
devenir membre de la coopérative! 


Mme T. Forbes, 


leurme; 11 h, p.m.: Hootenanny, 
Le dimanche 8 mars à 1 h, 30 
p.m.: Juvéniles du Séminaire con- 
tre Juvéniles de La Broquerie; 8 
h, 15 pam.: partie de hockey, les 
Etoiles de la ligue Hanover-Ta- 
ché contre La Broquerie; 10 h. 
30 pm: couronnement de la rei- 
ne 64 par Mme Thelma Forbes; 
10 h, 45 pm: tiragec, Il y aura 
goûter et rafraichissements, 
Bienvenue à tous et tout parti- 
culièrement à ceux qui s'intéres- 
sent à la jeunesse en faveur de 
laquelle seront employés les pro- 
fits de ce carnaval organisé 
le club sportif de la paroisse, 


Ste-Agathe 


Grands voyages 
Pierre Beaudoin, membre des 
Clubs 4-H de Ste-Agathe, appre- 


pour participer au nouveau pro- 

amme d'échange de membres 

-H entre les provinces canadien- 

nes. Ainsi il se rendra en Nouvel- 
le-Ecosse pour une tournée spé- 
ciale durant laquelle il prendra 
part à diverses activités et discus- 
sions importantes avec les mem- 
bres 4-H de cette province. 

Ce projet d'échange de mem- 
bres pour une période de deux se- 
maines fut effectué pour la pre- 
mière fois l'année dernière et le 
grand succès qu'il remporta inei- 
ta le Conseil Canadien de ses 
Clubs à continuer ce programme, 
Les membres gagnants doivent 
posséder une connaissance 0- 
fonde des activités de leurs clubs 
ainsi que plusieurs années de tra- 
vail exemplaire comme membre, 
Pierre Beaudoin est l'un des 24 
manitobains choisis pour prendre 
part à ces tournées éducationnel- 
les, On apprend aussi que Linda 
Saurette, de Poplar Point, se mé- 
rila un voyage au Québec, Félici- 
tations, 


Ste-Amélie 


is Çà et là 
Félicitations à M, et Mme An- 
toine Leperre (Anne-Marie Calle- 
waert), de Waterhen, pour la 
naissance d’une fille à l'hôpital de 
Ste-Rose-du-Lac, le dimanche 1er 


mars, 

Félicitations aussi à Mme Geor- 

#es Burelle, de Winnipeg, qui fut 

agnante d'un chauffe-brioches 
ors d'un programme de CKDM 
à Dauphin, 

Voeux de prompt rélablisse- 
ment à M. Lévi Grandbois, qui a 
pee ue m2 médicale le 

mars, ital de S 
Rose-du-Lac, spé ” 

MM. Emile Verhaeghe et Emi- 
le Pinette, de Winnipeg, visite- 
rent leurs parents durant la der- 
nière fin de semaine du 28 fé- 
vrier, 

Mme Maurice Gendron, accom- 
pagnée de ses enfants, de St-Bo- 
niface, a passé la dernière fin de 
semaine avec ses parents, M. et 
Mme F, Pinette, et leur famille, 

Mlle Noëllie Soucy, de Winni- 
peg, a visité ses parents durant 
la fin de semaine du 28 février. 
Mme L. Soucy l'accompagna à 
son retour à Winnipeg, le diman- 
che ler mars. 

M. Louis Debeucklaere a pas- 
sé trois semaines à Victoria, 
C.-B., pour y visiter ses oncles et 
tantes, 

M. et Mme André Pinette ge 
sont rendus chez M. et Mme M. 
Delaurier, à Dauphin, le samedi 
29 février. 

M. et Mme G, Vandenbosch, 
accompagnés de M. André Pinet- 
te, sont allés à Brandon, le lundi 
2 mars, celui-ci devant subir un 
examen complet, 

Le “bildo”, un succes 

Le premier “bildo” de l’année 
eut lieu le dimanche ler mars, 
dans la salle paroissiale, C’est M, 


ge cette année, mais il aura des 
aides, 

Les gagants furent Mmes An- 
nette Beddome, L, Grandbois, L. 
Vandepoele, R, Gagnon, Zoé 
Cayer, A. Vandepoele et P. Van- 
denbosch, Miles Cécile Zastre, 
Edith Pinette et F, Vandenbosch, 
MM. Louis Debeucklaere, Wil- 
liam Zastre, A. Houle, T. Vanden- 
bosch, André Pinette et André 
Labelle, Mme Adrienne Vanden- 
bosch eut le prix spécial. 

Le prix d'entrée alla à Mme 
| Georges Vandenbosch et celui des 

membres, à Mme R. Gagnon. Un 


| grand merci à tous ceux et celles 
qui se som rendus en si grand 
| nombre, 


nait récemment qu'il a été choisi | R 


G. Vandenbosch qui sera en char- | M 


ans” au compte de 5 à 3, et Birtle 
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Le dimanche 23 mars, notre 
régente et onze Filles d'Isabelle 
de Lorette se rendaient au Petit 
Séminaire de St-Boniface pour 
assister à une conférence sur 
l'Action Catholique, à laquelle 
prirent part des es d'Isabelle 
d'un peu partout, Il y eut un fo- 
rum et les présentes furent divi- 
sées en dix groupes, chaque grou- 
pe étudiant et commentant une 
question suivie de discussions fort 
intéressantes, 

Ensuite toutes assisterent à la 
mess qui fut célébrée par Son 
Exc, Mgr Maurice Baudoux, Un 
délicieux souper fut servi un 

roupe de jeunes demoiselles, A 
a fin du repas, quelques person- 
nes donnèrent leur impression de 
cet après-midi, Merci à M, Jean 
Roy, PSS. supérieur du Petit 
Séminaire, ainsi qu son person- 
nel pour le chaleureux accueil 
dont nous avons été l'objet. 

LA REDA ICE, 


St-Lazare 


Résultats des 

parties de hockey 
Le dimanche 23 février, un 
groupe de jeunes (aidés de quel- 
ques Chevaliers de Colomb) ont 
gagné une partie de me au 
compte de 9 à 2, contre les Clercs 
servants, Ces derniers offrent 
leurs félicitations au club vain- 
queur, Ils espèrent avoir bientôt 
la chance de rencontrer sur la 
lace un club formé de Chevaliers 
e Colomb authentiques, 
Le 24 février, les “15 ans” de 
St-Lazare ont vaineu Russell au 
compte de 8 à 1, tandis que les 
#12 ans” de Si-Lazare n'enregis- 
trèrent que 3 buts contre 5, avec 


ussell. 

Le 25 février, Les ‘15 ans” al- 
laient à Welwyn; la partie fut 
chaude mais St-Lazare gagna au 
compte de 5 à 4, 

Le 27 février ne fut pas heu- 
reux pour les joueurs de St-La- 
zare; Foxwarren battit les ‘15 


fut vainqueur des ‘18 ans’ au 
compte de 5 à 3 également. 

Le lundi 24 février, à Inglis, les 
“12 ans’ de St-Lazare remportè- 
rent la victoire par un pointage 
depàl1. 

Le mercredi 6 février, à Wel- 
"a ils gagnèrent au compte de 


Le vendredi 28 février, ces mê- 
me jeunes défirent Angusville au 
compte de 11 à 9. 
Le dimanche ler mars, Inglis 
vint rencontrer les jeunes de St- 
Lazare; Inglis subit une défaite 
au © te de 6 à 3. 
Félicitations au gardien de 
buis, Gérard Décorby, et à l'en- 
traineur, Raymond Dupont, 

Remerciements 
Reconnaissance à tous ceux 
ga se dévouent à fixer les bancs 
e l'église, 
Les garçons de l'école remer- 
cient du fond du coeur leur dé- 
voué curé, M. l'abbé Gérard Ré- 
gnier, pour leur avoir enseigné le 
catéchisme pendant près de deux 
semaines. 
Merci aux volontaires qui ont 
bâti des salles de rechange dans 
la cave de la patinoire, 

Cà et là 

M. Louis Guay est revenu à 
Russell après un séjour de deux 
semaines à l'hôpital général St- 
Boniface. 
MM. Jacques Guay et Ted Du- 
pont sont allés à Otiawa, Ont, 
suivre des cours pour la défense 
civile, Tous sont fiers de réaliser 
que sur trois délégués du Mani- 
toba, deux viennent de St-Lazare, 
M. Robert Lemoine revenait 
court 


mercredi dernier d'un 
voyage à Winnipeg. 
Les artistes du patinage de fan- 


laisse Organænl UN CATRA VE pour 
le 15 mars, Tous sont bienvenus 


res 
Ba 


ptemes 
ler mars: Shella May, fille 
et Rober| Fleury, née 
février, Parrain et marraine, 
orman Lepine et Lorraine Fleu- 


mars: Yvan-Benoit, fils 
Mine Paul-Emilke Fouil- 
le 18 février, Parrain et 
Fouillard et 


M. LOUIS VANDALE 


Le 25 février est décédé au 
Sanatorium de St-Boniface, M. 
Louis Vandale, âgé de 98 ans, de 
Ste-Anne, Les prières paroissia- 
les furent dites en l'église de Ste- 
Anne, où le service funèbre fut 
chanté, L'inhumation suivit au 
cimetière local, 

Le défunt fut précédé à la lom- 
be pee son épouse, pe —"# en 
1943, 11 laisse dans le une 
fille, Mme Hector Prairie, de 
Arthur, Ont.; 11 petits-enfants et 
un neveu, M. Rosario Vandale, de 
Ste-Anne, 


Fort Garry 


Calé-thé des jonquilles 
Les dames de la paroisse St- 
Vital de Fort Garry sont heureu- 
ses d'inviter tout le monde à leur 
café-thé des jonquilles (Daffodii 
Tea) le jeudi 12 mars prochain 
en l'auditorium de la Baie d'Hud- 
son, au 6e étage. Le café sera 
servi de 11 h, am, à 2 h. pm, 
et le thé de 2 h. à 4 h, pm. 
Mme Leo O'Neill, présidente 
de la Ligue des Femmes Catholi- 
ques, recevra les invités avec Mgr 
M, Cournoyer, P.D.,, curé, Mme 
Henri Pawells, membre à vie, et 
autres présidentes honoraires. 
Les dames ont confié la direc- 
tion à Mme Constant Vermeulen, 
assistée de Mmes R, Lernout, fils, 
et C, Thomas, Les autres dames 
en charge sont comme suit: invi- 
tations, Mme J.-E. Trottier;, ver- 
seuses, Mme Roy Sellors; serveu- 
ses, Mme Léo Van Houte; hôtes- 
ses, Mme George Proctor; tables 
Mme W, Hamilton; publicité fran- 
çaise, Mme A. Laflèche; publi- 
cité anglaise, Mme George Proc- 
tor;, loterie, Mme A, LaFlèche, 
ussistée de Mme E, Hrenchuk et 
Mile E, Hamelin; trèfles de la 
St-Patrice, Mme J. P, Downey; 
tables de pâtissaries, Mmes A. 
Bossuyt et A. Desimplaere; table 
de couture, Cercle Ste-Bernadet- 
te; comité de gg vois Mme W, 
Jones; cuisine, Mmes T, Ireton, 
M. Huyghe et W, Pierson; échi- 
uier et livre des invités, Mme 
. Kohnen; secrétaire-correspon- 
dante, Mme A, Knight, 
Cordiale bienvenue à tous. 


Transcona 


Assemblée de la L.F.C, 

La réunion mensuelle de la Li- 
gue des Femmes Catholiques aura 
lieu le mardi soir 10 mars, à 8 h., 
dans la salle paroissiale, 

Film du Concile oecuménique 

Le film splendide intitulé ‘Con. 
cile oecuménique'” sera présenté 
à Notre-Dame de l'Assomption à 
Transcona, le mardi soir 10 mars, 
à 9 h. Cette représentation mettra 
en scène le Pape Jean XXII lors 
de son voyage à Lorette, la veille 
du Concile. Ensuite on peut voir 
l’arrivée des Pères du Concile, la 
cérémonie d'ouverture et la messe 
solennelle célébrée dans la basili- 
que St-Pierre de Rome. Le tout 
se termine avec le défilé à la bou- 
gie du peuple romain au soir du 


.| 11 octobre 1962, 


Tous, adultes et enfants, sont 
bienvenus à venir voir çe film en 
couleur qui sera déroulé sous les 
auspices de la Ligue des Femmes 
Catholiques de la paroisse, 

Partie de cartes 

Le cinquième groupe de pa- 
roissiens vous invite à venir jouer 
aux cartes le dimanche soir 8 
mars à 8 h., dans la salle parois- 
siale, Il y aura de beaux prix; un 
délicieux goûter sera servi, On 
espère que vous serez tous pré- 
sents, 


Ainsi parle Yahvé: ‘Ne vous 
souvenez plus d'autrefois, ne son- 
gez plus aux choses passées, Voi- 
ci que je vais faire du nouveau 
qui déjà parait, ne l'apercevez- 
vous pas? Oui, je vais tracer une 
route dans le désert, des sentiers 
dans la solitude (,..) Je donne- 
rai de l’eau dans le désert pour 
étancher la soif de mon peuple 
élu. Le peuple que je me suis 
formé redira mes louanges, (I< 
43, 18-21) 


COURS DU GRAI 
JAMES RICHARDSO 


1019, édifice Grain Exchange, Win 


N FOURNI PAR 
N & SONS LIMITED 


nipeg -— Tél.: WHitehall 2-3452 


Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


AVOINE — Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi 
C.W. DO 2 sms 766 16.8 168 1766 718 
CW. NO 3 sm 74 74 74 74 75 
Fourrage no 1 13 73 173 73 74 
Fourrage no 2 Re 10 70 70 10 71 
FOUFTASE NO 3 em 7 Cl 67 67 68 
ORGE — 
CW, NO 24 TANES nn 126 126 126.2 1262 1262 
C.W, NO 3—$ TANES mn 124 124 1242 1242 1242 
FOUFTASE NO 1 memes 111 111 1112 111.2 1122 
Fourrage no 2? …. PTE 110 110 1102 1102 1112 
Fourrage no 3 menséemanmnes 107 107 1072 107.2 108.2 
SEIGLE — 
CW,. DO 2 sé omimemmremtenmnstns 150% 151% 1482 148% 148 
CW,. DO D meme 147% 148% 146 145:4 144 
CWs 8 PUS, mime 14714 14814 1458 14475 144.4 
CNW. 20.6 mmmimnenseennte 130%, 131% 129 2 128%, 128 
Ergot À ssrenmmosaseementesiimans 125% 1265, 1242 123%3 123 
Ar Vols DE minis 150 15114 1486 2 1414 
OPTIONS — WINNIPEG 
COLZA — 
MAPS , 4. 269 6 27102 270 4 2586 258.2 
AD! ….mémentaneminemeteeiseenens 7122 2724 273.2 2712 269 5 
Juillet 2164 2176 16 216 2136 
AVOINE 
ai 78 78 18 177% 771 
Juillet 71% 718 718 718 718 
Octobre 114 718 17% 178 77% 
1 62 76 761, 76% 
115% 115% 116% 11614 1142 
114% 1144 114% 1144 1148 
1134 113.4 1135 1134 1134 
113 112 112 112 112 
32874 3282 3214 328! 3262 
325.4 325 32414 3234 346 
3222 3214 321 2 321 3222 
316 3182 117% 318 3192 
bé 153% 154% 1522 151% 151 
Juillet 147 8 148, 14634 145% 145 2 
Octobre 1452 14€ 144, 1432 1432 
Décembre … 45 145 1428 141 140$ 


Pour le semaine du 24 ou 218 tévrier 1964) 


Port | présidence de la république, 


Les Français n'auront 
que quinze jours 
pour choisir leur président 
PARIS — La campagne à la 
ul 
doit avoir lieu en France à la din 
de 1965, ne durera que quinze 
ours au premier tour et quinze 
urs au second, si un deuxième 
scrutin est nécessaire, 


jours de la campagne, chaque can- 
didat à la présidence n'aura droit 
qu'à deux heures sur les anten- 
nes et à deux heures sur les 
écrans. 


SAT même que "a connu le 
règlement adopté par le gouver- 
nement, la plupart des A. « d'op- 

ition ont en France critiqué 
“l'exiguité” dans le de la 
campagne. C'est qu'en effet plu- 
sieurs partis révaient d'une cam- 
pagne “à l'américaine” qui aurait 

rmis pendant plusieurs mois à 
Fées à chacun des candidats 
de faire connaitre ses positions, 

ce notamment à la radio et à 
a télévision qui sont en France 
sous le contrôle du gouvernement, 
ière fois en 
France qu'une telle campagne se 
déroulera puisque par référen- 
dum, il y a dix-huit mois, il à 
été décidé que le chef de l'Etat 
serait dorénavant élu au suffrage 
universel, 

Jusqu'ici, un seul homme po- 
litique a officiellement annoncé 
qu'il serait candidat: le député- 
maire de Marseille, M. Gaston 


Ce sera la 


le 6 mors 1964 


Retraite paroissiale 
à l'église Saint-Vital 
de 


FORT GARHY 
Monahan et Pembine 


OUVERTURE 
Dimanche de la Passion 


15 mors à 8h, du soir 


Sous le divection du 
R, P, Wiltrid Braseou, O.F.M., 


supérieur de la 
Mt, Michael: Rotreot Mouse, 
Lumsden, $ask, 


Question: Qu'est-ce qu'une 
Mission où retraite? 

C'est le bientait le plus grand 
la grâce la plus signalée que Dieu 
Pulsse s0vOrder À Le paroisse polir 
y raviver la foi, y ranimer l'esprit 
Chrétien, et y faire refleurtr la 
pièté et les pratiques religieuses 


St Boniface 


Defferre, président du groupe 
pr socialiste du Palais 
Jurbon, qui a reçu à la fois l'ac 
|cord de son parti et celui d'autres 
organisations ou clubs parapoliti- 
ques 


1” matins 


St-Vital 


Noces d'or 
M. et Mme Ernest Laliberté, 
de St-Vilal, ont célébré leur 50e 


anniversaire de mariage le 19 fé 
vrier, 

Mme F, Savoie, de Bellegarde, 
Sask,, soeur de la jubilaire, féli- 
cita l'heureux couple au nom de 
ses soeurs et frère absents, et le 

dtit-file des jubiluires, Charles 

ruyère, leur offrit une bourse, 

La table était décorée d'un g- 
teau à trois élages entouré de 
magnifiques corbeilles de chry- 
santhèmes jaunes et de cadeaux. 
Le poste CKSB diffusa une lettre 
venumt de la soeur et belle-soeur 
des jubilaires, Mme W, Lamou- 
reux, de Montréal, ainsi que plu- 
sieurs autres messages de féliet- 
tations, Une réception réunk 
amis et voisins, rappelant d'an- 
ciens souvenirs, 


La fille des héros de la fête, 
Mme Charles Bruyère, et sa file, 
Stella, recevaient les visiteurs, 


M. l'abbé Léon Savoie, curé 
de Bellegarde, Sask., était présent 
à la fête et bénit l'heureux cou- 
ple, Les jubilaires se disent heu- 
reux d'avoir pu célébrer leurs 
noces d'or el en remercient la Di- 
vine Providence, 


AVIS PUBLIC 


Selon l'Acte des Municipalités 
et l'Acte des Ecoles Publiques 


AVIS EST ICI DONNE, selon les clauses de l'Acte des Munici- 
palités et de l'Acte des Ecoles Publiques, que le règlement no 1/64 


de la Division Scolaire Plaine du 


Cheval-Blanc no 20 sera soumis au 


vote des électeurs dûment qualifiés de cette Division Scolaire Plaine 
du Cheval-Blanc no 20 au moment et aux endroits ci-dessous indiqués. 

Le but de ce règlement 1/64 de cette Division scolaire à être 
ainsi soumis au vote est d'autoriser les commissaires de cette Division 


Ainsi en a décidé le conseil des 
ministres français, qui a décrété 
également que pendant les quinze 


à emprunter la somme de cent 


quatre-vingt-dix-huit mille dollars 


($198,000,00) var l'émission et la vente d'obligations de cette Division 
Scolaire Plaine du Cheval-Blanc no 20 pour: 
L'addition d'une aile à l'Institut Collégial d'Elie, contenant qua- 
tre salles de classes académiques et un agrandissement équivalent 
à deux salles de classes à l'auditorium, soit un total de six salles 
de classés; et aussi l'agrandissement de l'Institut Collégial St- 


Laurent pour une valeur de deux salles de classes acad 


iques 


et une chambre à buts multiples d'une valeur de trois salles de 


classes, soit un total de cinq, 


Ces obligations seront émises au village d'Ælie, dans la province 
du Manitoba, et datées du ler jour de décembre 1963, et elles seront 


pa au 


ark, ou au bureau provincial de 


rteur à la Banque de Montréal, succursale de Kirkfield 


cette Banque dans n'importe quelle 


de ces cités: Winnipeg, Toronto ou Montréal, au Canada, au choix 


du détenteur, 


Les obligations seront émises de telle manière que le montant 


ainsi emprunté soit remboursable 


en vingt tranches (20) égales, con- 


sécutives, annuelles de dix-huit mille trois cent vingt-huit dollars et 
vingt-et-un cents ($18,328.21), incluant principal et intérêt au taux 


de six et trois quarts (6% %) po 


ur cent par année, Les obligations 


seront datées du ler décembre 1963 A.D. et remboursables le ler 
jour de décembre de chacune des années 1964 à 1983, les deux inolu- 


sivement, 


Le jour de votation sera le 9e jour de mars 1964, 


Le jour de la votation des électeurs résidant dans la Division 
Scolaire Plaine du Cheval-Blanc no 20, pour ou contre ce réglement, 


sera le lundi 9 mars 1964, de 9 h. 
vants: 


a.m, à 8 h, p.m,, aux endroils sui- 


Bureau de Districts scolaires Endroit 
scrutin no 
1—District scolaire consolidé de Ecole de Fannystelle, 
Fannystelle Fannystelle, Man. 
2—Districts scolaires consolidés de Institut Collégial d'Elie, 


James Valley, Maple, Henley, 


Elie, Man, 


Maxwell, Barrick, Elm Bank, 


Minnesota, Elie 


3—Districts scolaires cons o li d 
d'Allarie, Bruce, Elbrige, Poi 


és 
nt, 


Ecole de St-Eustache, 
St-Eustache, Man, 


Windsor, Bénard et St-Eustache 


4—Districts scolaires consolidés 
George Herbert, Nanton, Ba 
man et St-François-Xavier 


5—District scolaire de Lake Fran- 


cis 


6-—District scolaire de Bernier 


71—District scolaire de Bluff Iskand 


8—Distriet scolaire de Laronde 
9—Districl scolaire d’Ideal 
10—Districts scolaires de Gascon 


Oak Point 


12—District scolaire de Simonet 


| 


sera présent au bureau du secréta 


si requis, des personnes qui seront 


, | désireuses de promouvoir ou de s’ 
| ment 1/64 de la Division Scolaire 


11-—District scolaire dé St-Laurent 


| toba, le vendredi 6 mars 1964, de 2 h, p.m. à 4 h. p.m,. 


de 
te- 


Ecole de St-François-Xa- 
vier, St - François - Xavier, 
Man, 


Ecole de Lake Francis, 
Bureau de Poste, 
Lake Francis, Man, 


Ecole Bernier, 
St-Ambroise, Man. 


Ecole de Bluff Island, 
Harperville, Man. 


Ecole Laronde, 
St-Laurent, Man, 


Ecole Ideal, Bureau de 
Poste, Ideal, Man, 
Ecole d'Oak Point, 

Oak Point, Man. 


Institut Collégial St-Lau- 
rent, St-Laurent, Man, 


et 


Ecole Simonet, 
St-Laurent, Man, 


| Le président ou le vice-président de la Division Scolaire no 20 


ire dans le village d’'Elie, au Mani- 
ur nommer, 


responsables aux endroits de vota- 


tion susmentionnés et qui assisteront au comptage final des votes 
rernis par l'officier scrutateur au nom des 


ersonnes intéressées et 
gl à l'acceptation de ce règle- 
laine du Cheval-Blanc no 20. 


| L'officier scrutateur de cette Division Scolaire sera présent au 
| bureau du secrétaire-trésorier de cette Division Scolaire à 10 h. a.m. 


| le mercredi 11 mars 1964 pour c 
| réglement, 

La copie originale de ce régl 
no F 27/64 du Bureau municipal 


reau du secrétaire-trésorier susmentionné el 


ompter les votes pour et contre ce 


ement 1/64 avec l'ordre en conseil 
du Manitoba est enregistrée au bu- 
eut être étudiée par 


n'importe quelle personne intéressée durant les heures de bureau, 


avant le jour de votation, 


| AD, 
signé: Oris J. Aquin, 


Daté au village d’Elie, au Manitoba, ce 14e jour de février 1964 


secrétaire-trésorier 


| Division Scolaire Plaine 


ju Chevai-Blau no 20, 


St-Bonitoce, le 6 mors 
= ==— 
“ 


Selon ‘La 
et “La Loi des Municipalités” 


1— Avis est ici donné que 
Le t no 12-63 du Village de Sle- Anne 
Le règlement no 20-63 de la Municipalité rurale de Sle- Anne 
Le réglement no 092 de la Municipalité rurale de La Broquerie 
Le réglement no 1085 de la Municipalité rurale de Taché 
Le réglement no 221 du Gouvernement local du Distriet de Rey 
nolds 


ont reçu leur première lecture per les Conseils respectifs desdites | 


municipalités, et, au ternge et aux endroits sousmentionnés, særoni 
soumis au vote des contribuables résidant dans lesdites municipa- 
lités respectives et habités à voter à leur sujet, parce qne résidant 
dans les limites de l'Unité hospitalière de Stæe-Anne, Distriet no 
26, telle que décrite ci-dessous d 


8—Le but des réglements susmentionnés, c'est d'autoriser l'agrandis- 
sement et la réfection de l'édifice actuel, et d'approuver et ratfier 
le Plan supplémentaire relatif à tout cela, tel que par le 
Bureau des Gouverneurs, et de fournir au Bureau l'argent néces- 
saire grâce à la participation desdites municipalités, chacun selon 
sa part y rtionnelle du coût encouru par ce Plan lémen- 
taire; lequel Plan supplémentaire a été dûment approuvé par | 
Ministre de la Santé et se lit substantieliement dans les mots et 
termes suivants, à savoir: 


(») QUE l'hôpital actuel soit agrandi et remis à neuf pour fournir: 
(1) Un total de 18 lils autorisés: 
(11) Une selle pour soins d'urgence; 
(IT) Secteurs de services améliorés; 
(IV) Facilités de laboratoire et de rayons X améliorés: et 
(V) Tous travaux et facilités essentiels 


QUE le coût de ces plus grandes facililés hospitalières eat 
estimé à trois cent dix-huit mille dollars ($318,000.00), ci- 
inclus le coût du nouvel ameublement et équipement et les 
autres coûls estimés à quatre-vingt sept mille dollars ($87,- 
000.00); que les octrols des gouvernements fédéral et provin- 


{b) 


cial sont estimés fournir la somme de cent mille dollars ($100,- | coupérateurs 


000.00): que les fonds disponibles comme dépôt en banque 
pour fonds de construction donneront quatre mille dollars 


| 
| 
| 


| 
| 


Federated Co-op Lid., C 


Les coopéra 


LA LIBERTE 


ET LE PATRIOTE 


. | son et sa famille recevalent la wi- 


20 des pionniers fondateurs de juin 1939 


LETELLIER Plus de 125 
priremt part au 
rand souper organisé à Letellier 
e mercredi soir 26 février der- 


($4,000,00); que les autres fonds dont dispose l'hôpital don: | njer, sous la présidence de M, Lu- 


neront six mille dollars (856,000 00) 


et que LE CAPITAL 
MAXIMUM DONT SERA RESPONS 


LE LE DISTRICT 


B 
SERA DE DEUX CENT HUIT MILLÉ DOLLARS ($208,- | 


000,00) 


(e) QUE le Bureau se procurera ces $208,000.00 susmentionnés ! pour tenir en même temps la 25e 
la vente d'obligations: de telles obli- | assemblée annuelle, 


au paragraphe (b) par 
gations seront émises en série, porteront intérêt sur coupons 
sons excéder 6% par année, et arriveront à échéance quant 
au capital après une période pas plus longue que seize années 
de la date d'émission selon les échéances établies dans l'an- 
nexe “A ci-joinit et faisant partie de ce Plan supplémentaire, 
QUE, nonobstant les dispositions du paragraphe (c) ci-dessus 
et du paragraphe (e) ci-dessous où le temps entre la date 
d'émission desdites obligations et la date de leur premier paie- 
ment est plus où moins d'un an, le premier paiement sera 
ajusté de telle sorte, à l'accroissement ou à la diminution de 
l'intérêt ainsi affecté, que cet ajustement sera calculé selon 
les dispositions du paragraphe (e) ci-dessous, 

(e) QUE la répartition du capital maximum qui est la responsa- 
bilité du district, au paragraphe (f) ci-dessous, devra avoir 
comme résultat qu'aucune répartition au-delà de la somme 
nominale d'un dollar (81.4) par année ne sera faite à la 
Municipalité rurale de La Broquerie, car aueune augmenta- 
tion de la struture de la dette de cette Municipalité ne peut 
être approuvée par le Bureau municipal à cause de la position 
financière de ladite Munk:ipalité 

(f) QUE le capilal maximum responsable sera réparti sur le dis- 
triet eur une base annuelle, de telle sorte que: 


1) La portion de respunsabilité annuelle de la Municipalité 
rurale de La Broquerie sera fixée à la somme d'un dollar 
($1.00) tel qu'établi au paragraphe (e), et 


2) Le reste de la responsabilité sera réparti aux régions inclu- 
ses dans le district, à l'exclusion de la Municipalité de 
La Broquerie, sur une base annuelle, de telle sorte que: 
(1) 10% de la responsabilité sera confié au Village de 
Sle-Anne en première instance, et 
(li) Le 90% qui reste de la responsabilité sera réparti 
aux régions incluses selon la proportion de leurs éva- 
lualions égalisées qui sont de leur ressort chaque 
année 
Cette responstbilité annuelle étant sujette à réduction ou à 
| extinction, php ve quelle année durant la circulation des 
| obligations par l'application des montants reçus de la Com- 
mission Hospitalière Manitobaine, par la voie de la dépré- 
ciation ou par le rabais de l'intérêt, selon les dispositions de 
la Section 55A de ‘La Loi des Services de Santé”, 


(&) QUE les M er annuel les inhérentes à l'opération et à l'en- 
tstien de l'hôpital, de même que les revenus correspondants, 
seront estimées à $105,000.00. 


8-—-Que dans le but de faire face aux échéances annuelles du Bureau 
en ce qui concerne le remboursement des dépenses de capital et 
de l'intérêt, et la dépense prévue pour l'entretien et l'opération 
de l'Unité hospitalière de Ste-Anne (moins les revenus, s'il y en a), 
on lèvera annuellement à un taux spécial une taxe d'hôpital sur 
toutes les terres et la propriété dudit District, ces taxes ainsi per- 
ques devant être remises au Bureau pour être appliquées, premiè- 
rement: En paiement du principal et de l'intérêt sur les disrens 
de construction encourues de temps à autre; et, secondement, en 
iement de l'entretien et de l'opération de l'Union hospitalière 
Ste-Anne autre que les paiements et l'intérêt des dépenses de 
construction, tel que prévu ici, 


4-—Lesdits règlements proposés ont aussi pour but d'autoriser le Bu- 
reau à emprunter de lemps à autre les sommes que le Bureau 
juge nécessaires pour rencontrer les dépenses du district, jusqu'au 
moment où les taxes pour l'année courante sont reçues; les mon- 
tants ainsi empruntés étant une charge sur les taxes dues au dis- 
trict; et d'autoriser ledit Bureau à émettre des obligations pour 
assurer la sécurité du capital emprunté et de l'intérêt qu'il porte 
(lesdites obligations constituant un droit de rétention et .une 
charge sur toutes les propriétés appartenant au Bureau et toutes 
les taxes imposées au district pour leur paiement); et aussi pour 
autoriser les municipalités respectives, afin qu'elles rencontrent 
leurs obligations envers le Bureau pour leur partie proportionnelle 
de contributions annuelles de remboursement de la somme de 
($208,000.00) et pour le paiement de l'intérêt sur cette somme et 
per l'entretien et l'opération de l'Unité hospitalière de Ste-Anne, 
istriot no 26A, à imposer et collecter annuellement pendant une 
période de seize années comme impôt spécial une taxe d'hôpital sur 
toutes terres et propriétés dans chaque municipalité dudit district 
de l'Unité hospitalière de Ste-Anne. 


S—(a) Le vote des contribuables habilités à voter ce plan et les rè- 
giements respectifs le ratifiant et je confirmant, sera pris, 
pour ou contre lesdits règlements proposés, le lundi 16 mars 
1964, de 10 h. a.m, à 9 h. p.m. du même jour, 

(b) Le 13 mars 1964, les préfets et les maires des municipalités 

ives seront présents dans leurs bureaux municipaux 

| respectifs de 9 h, a.m. à 10 h, a.m. pour, si requis, nommer 

| les personnes qui s'occuperont des bureaux de scrutin et du 

compte final des votes au nom des personnes intéressées à 
promouvoir ou à s'opposer aux règlements respectifs. 

(e) Les secrétaires des municipalités respectives seront présents 

à leurs bureaux municipaux respectifs à 10 h. a.m, le mardi 
17 mars 1964 pour compter le nombre des votes pour et contre 
lesdits règlements. 


6—Les copies originales des règlements et des copies du plan sont au 
dossier des bureaux municipaux respectifs et peuvent être étudiées 
par les personnes intéressées aux heures raisonnables avant que 
le vote soit pris. 


(d) 


RE EE 


71—-Bureaux de scrutin: 
(a) Village de Ste-Anne: Salle municipale, Village de Ste-Anne. 


(b) Municipalité rurale de Ste-Anne: Quartiers 1 et 2, résidence 
de M. Adélard Jolicoeur, S.E. 13-7-7E, 
Quartier 3: Salle paroissiale, Richer, 
Quartiers 4, 5 et 6: Salle municipale, Village de Ste-Anne, 


| (c) Municipalité rurale de La Broquerie: Salle municipale, Village 


1 1 de La Broquerie, 

| | (d) Municipalité rurale de Taché: 
| Quartier 1: Résidence de M. René-G. Trudeau, SO. 3-9-4E. 
| 


Quartiers 2 et 3: Salle municipale, Lorette, Manitoba, 
l 1 Quartier 4: M. Kai Winther, résidence, S.E. 21-9-6E. 
Quartier 5: Salle paroissiale, Ste-Geneviève, Manitoba. 
Se 6: Soubassement de la chapelle de Ross, Section 
-9-8E. 
| | (e) Gouvernement local du District de Reynolds: 
Hadashville, Manitoba — Gouvernement local du District de 
Reynolds, Bureau de l'Administrateur résidant. 
| Bureau de Poste de Sadlow, Manitoba -— Résidence de M. 
| Éd ni Bureau de Poste de Sadlow, Manitoba, NE. 
17-9-11E. 
East Braintree, Man, -— Résidence de M. Sylvester Kumbhir, 
Magasin général, East Braintree, Man, NE. 33-7-14E. 


R. E. Smith, secrétaire-trésorier 

Village de Ste-Anne. 11 février 1964, 

R. E. Smith, secrétaire-trésorier, 

Municipalité rurale de Ste-Anne, 11 février 1964, 

Emile Laurin, secrétaire-trésorier, 

Municipalité rurale de Taché. 5 février 1964. 

D. N. Normandeau, secrétaire-trésorier, 

Municipalité rurale de La Broquerie, 8 février 1964. 

A, À. Dubois, administrateur résidant, 

Gouvernement local du District de Reynolds. 4 février 1964. 


RE 
RÉ 
# à 


cien Bouchard, président de la 
“Valley Consumer Co-operative”, 
pour honorer les pionniers de cet- 
le coopérative fondée en 1939 et 


Plusieurs des pionniers de la 
première heure étaient absents, 
soit qu'ils aient quitté ‘’ceuie val- 
lée de larmes”, soit qu'ils aient 
quitté le district et continuent 
leurs activités coopératives en 
d'autres régions du pays ou de la 
province, Vingt pionniers avaient 
pu cependant se rendre à la fète 
du 25e anniversaire: MM. X, Ju- 
binville, J. Houle, A, Boiteau, W, 
Remus, O, Gruenke, W, McRue, 
W, Neumann, G, Bouchard, J.-E, 
Damphousse, A, Jutras, J. Du- 
uis, E, Cadieux, G, Fontaine, E, 
oiteau, S, D. Lane, F, B.“nabé, 
W, S, Forrester, N, C, McLean, 
M. E, Peto et C, R. Forrester, 


Souvenirs éloquents 

C'est en leur nom que M, W.S8, 
Forrester, d'Emerson, à la 4eman- 
de de M. Lucien Bouchard, prési- 
dent actuel, rappela les grandes 
dates de l'histoire de cette coopé- 
rative lancée dans les dures an- 
nées 30, Après avoir évoqué le 
souvenir des morts et des absents, 
M. Forrester expliqua pourquoi 
les fermiers de ce district de la 
Rivière-Rouge se lancèrent dans 
l'aventure coopérative, C'était au 
temps où ‘la plus grande partie 
du travail de ferme se faisait en- 
core avec les chevaux, mais où on 
devait s'adapter graduellement 
aux nécessités nouvelles, à savoir 
à la venue du léger tracteur et 
autres machines agricoles exi- 
geant de l'essence, de l'huile, Où 
trouver l'argent liquide pour 

yer ces nécessités? Quelques 
ermiers s'unirent ensemble pour 
acheter un jour un plein wagon 
d'essence, découvrant du coup 
que cet achat en gros leur per- 
mettait d'économiser jusqu'à 15 
cents le gallon, Dans les registres 
de la Coopérative, en date du 16 
août 1939, on lit que les prix 
payés par les coopérateurs furent 
ainsi: l'essence, 27c le gallon, le 
barburant diezel 13,6c, et l'huile 
75c, Cet exemple d'économie, pris 
dans le domaine de l'essence, fut 
vite répété pour maintes autres 
commodités, 

Quelle aventure pour ces fer- 
miers se lançant dans le domaine 
des affaires! Conscients de leur 
inexpérience pour organiser et 
faire fonctionner avec succès une 
telle entreprise, ils multiplièrent 
les soirées d'étude dans les salles 
du conseil de la municipalité, dis- 
cutant souvent jusqu'après mi- 
nuit pour mieux comprendre en- 
semble tel principe de base ou 
telle loi de méanisme coopératif, 
Le 13 juin 1939 ils étaient 60, 
lors de la première assemblée pu- 
blique, alors qu'on fonda officiel- 
lement la coopérative projetée de- 
puis des mois. Un capital en parts 
sociales au montant global de $1,- 
500 fut collecté ce soir-là, 

A la réunion suivante, le 19 
juin, on élut provisoirement un 
bureau d'administration et un co- 
mité spécial fut nommé-pour es- 
sayer d'obtenir des fonds de la 
Banque de la Nouvelle-Ecosse à 
Emerson. Sans doute que le gé- 
rant de la banque avait peu con- 
fiance en l'habileté des fermiers 
“à mener à bien leurs affaires”, 
car il ne leur offrit aucun argent. 
Ces fermiers ne se laissèrent pas 
abattre par ce premier échec. Au 
contraire, chacun signa un billet 
promisssoire avec la coopérative 
de vente en gros pour obtenir le 
crédit nécesssaire à l'achat de 
deux réservoirs d'une capacité de 
12,500 gallons d'essence, 200 ton- 
neaux, des pompes, un entrepôt, 
etc. 

Le fait que chacun dût dès les 
débuts apporter sa propre contri- 
bution avec son argent pénible- 
ment gagné explique l'intérêt que 
les fermiers de la région prirent 


St-Norbert 


Déjeuner-communion 

A St-Norbert, c'est sur une no- 
te pieuse de gaieté et de fraternité 
que s'ouvrit le mois de inars, A la 
messe de 8 h. am., de nombreux 
Chevaliers de Colomb reçurent la 
sainte communion. À la suite du 
saint sacrifice, ils se réunirent 

ur un déjeuner au sous-s0! de 
’église, Ils étaient environ 120, y 
compris quelques amis. 

L'orateur invité, M. Delaney, 
fut présenté à l'assemblée par M. 
C. Ouimet. Le conférencier sut 
capter et garder l'attention de son 
auditoire par sa parole vibrante 
et convaincante sur “La charité 
chrétienne’, M. René Deleurme, 
instituteur, le remercia pour son 
message pratique et si approprié 
à l'e ue, 

Le déjeuner avait été préparé 
par la pâtisserie Pelland et servi 
par quelques dames de la pa- | 
roisse, | 

Quelques mots de remerciernent 
de ja part de M. W. Dowbiggin, | 
Grand Chevalier de St-Norbert, | 
terminèrent ce déjeuner, 


ro 


‘aux affaires de leur coopérati- 
ve”, Cette loyauté des membres 
ne s'est jamais démentie à Letel- 
Lier ét dans la région . . , jusqu'à 
aujourd'hui. Les directeurs et les 
gérants qui se succédèrent ne 
manquèrent d'ailleurs pas à leurs 
devoirs, ni les employés de la 
coopérative 

M. Forrester conclut ses remar- 
ques en offrant ses félicitations et 
remerciements aux jeunes direc- 
teurs actuels qui, en 1964, conti. 
nuent le travail jJancé en 1939 
avec le même esprit d'initiative 
et de dévouement, “Nous pen- 
sions bien peu, À y a 25 ans, 
quand nous lancions cette orga- 
nisation coopérative, qu'un jour 
nous serions membres d'une ins- 
Wtution qui s'étend de l'Ontario 
aux Rocheuses, Nous sommes 
donc fiers d'être des membres de 
cette famille coopérative, et nous 
savons apprécier l'opportunité 
d'avoir joué notre humble rôle il 
y a 25 ans dans le développement 
du premier éhainon de la chaine." 

Orateur invité 

L'orateur invité pour la cir- 
constance/-fut M. L, L, Lloyd, pré- 
sident de la Federated Co-opera- 
tives Ltd, de Saskatoon, Sask. 
qui expliqua comment les coopé- 
rateurs de 1964 doivent se rendre 
comple que tout change autour 
d'eux et comment ils peuvent et 
doivent s'adapter à ces change- 
ments, Par exemple, dit-il, il y a 
qe 20 ans c'était un plaisir 
’assister à une réunion de coopé- 
rateurs et d'y écouter des discours 
de 60 ou 90 minutes, mais au- 
jourd'hui on a plus important à 
“faire” qu'à “écouter”, Tout de 
même, aujouta-t-il finement, mé- 
me si notre travail de coopéra- 
teurs a été transformé avec les 
années, même si nos réunions doi- 


» Virden 


Décès 

Le 23 février, à l'hospice de St- 
Hubert, Sask., est décédé M, Pier- 
re Chacun, 

Né à Pineau, Vendée, France, 
le 8 octobre 1874, M. Chacun 
émigra au Canada en 1911 et s'é- 
tablit à Grande Clairière, En 1926 
il alla s'installer à Ponteix, Sask, 
Après une opération majeure, il 
dut être hospitalisé à St-Hubert, 

Le défunt laisse dans le deuil, 
outre son épouse, deux fils, Dé- 
siré, de Dapp, Alta, et Jean, de 
Weyburn, Sask,; quatre filles, 
Léa, d'Edmonton, Alta, Jeanne, 
de Dapp, Alta, Arthémise, de 
Montréal, Qué. et Victoria, d'Ot- 
Ont. un frère, Léon, à 


tawa, 
Virden, 

Le service funèbre fut chanté 
à St-Hubert, Sask, Une grande 
partie de ses compagnons et com. 
pagnes de l'hospice y assistaient, 
ainsi que quelques membres de 
sa famille, venus de loin malgré 
la température incertaine, 

Accident 

Un accident de la route est sur- 
venu le 21 février à 3% rnilles de 
Virden. Des suite de cet accident, 
M. James William Hane est dé- 
cédé le mardi matin 25 février; 
M. Gordon Whitford est dans un 
état critique à l'hôpital; M. Leslie 
Rousseau s'est fracturé un bras; 
et M. Cameron Manser put lais- 
ser l'hôpital après traitements. 


vent être plus pratiques qu'autre- 
fois, les buts fondamentaux pour- 
suivis par nos prédécesseurs res- 
tent jes mêmes, entre autres nous 
libérer du contrôle des grands 
monopoles 

M, Lioyd égaya son discours 


doctrinal de bons mots à l'égard | 
des pionniers de la région de Le. | 


tellier, et des directeurs qui ne 
craignent pas d'étudier les exi- 
gences de l'avenir, par exemple 
une tuxon plus étroite avec les 
autres coopératives avoisinantes, 
“De même que ce fut un bien 
our les coopératives de gras de 
a Saskatchewan et du Manitoba 
de s'unir en 1955, ce serait sûre- 
ment à l'avantage de votre coopé- 
rative de s'unir avec les coopéra- 
lives du voisinage,” 

Avantageusement connu des 
Coopérateurs de langue française 
de la Saskatchewan et récem- 
ment honoré par le Conseil Cana- 
dien de la Coopération “pour son 
travail au sein de la population 
de langue française de sa provin- 
ce”, l'orateur termina son dis- 
Cours par un fait d'intérêt hu- 
main: ‘“Laflèche, tout près de 
Gravelbourg, en Saskatchewan, 
est un de mes vilalges favoris, 
C'est là que j'ai commencé ma 
carrière de coopérateur ,,, C'est 
une communauté très active, La 
Caisse populaire y fut fondée en 
1937 sous le haut patronage con- 
joint du prêtre catholique et du 
ministre protestant, Or, il y a 
deux ans, on a construit un bar 
rage entre Laflèche et Gravel- 
bourg. L'été dernier j'y ai rencon- 
tré le prêtre et le ministre qui, 
bien qu'âgés de près de 70 ans, 
se trouvaient ensemble sur les 
lieux des travaux et discutaient 
des plans d'un futur centre ré- 
créatif pour leur communauté, Je 
souhaite que nous-mêmes, à cet 
âge vénérable, nous projetions de 
planter des arbres chez nous pour 
procurer à nos descendants un 
peu d'ombre salutaire sur cette 
terre,” 

Félicitations à la population de 
Letellier et des environs pour le 
succès de cette fête des pionniers 
de 1939, Bonme chance dans le 
présent et le futur, 


St-Jean-Baptiste 
Bienvenue à St-Jean-Baptiste 


Le vendredi 6 mars, à 8 h. 
p.m., aura lieu en la salle parois- 
siale de St-Jean-Baptiste le con- 
cours oraltoire organisé par la 
Relève de la division de la Riviè- 
re-Rouge. En plus des discours, il 
y aura chansonnettes en choeur 
sous la direction de M. Noël 
Joyal, professeur à St-Malo, Ve- 
nez chanier avec nos ‘Moi mes 
souliers”, “L'eau vive”, “Le Galé- 
rien”, etc, 2 

Les élèves de Sie-Agathe, St. 
Pierre et du collège St-Joseph 
d'Otterburne présenteront de 
courtes saynètes. Nous espérons 
entendre l'orchestre de St-Malo, 
A la fin de la soirée, les lauréats 
seront couronnés roi et reine, 
prince et princesse par le comité 
divisionnaire. 

Cordiale invitation à tous nos 
amis de la province, 

Denis MARION, 
président divisionnaire, 


Réunion de la L.F,.C, 
| La réunion mensuelle de la Li- 
gue des Femmes Catholiques eut 
lieu le mardi 18 février, L'assw 
lance était peu nombreuse, 12 da. | 
mes, parce que plusieurs families | 
sont Visitées par la grippe et au- 
tres maladies. | 
Après l'ouverture de la réunion 
par la prière, |! y eut lecture des 
rapports des renls comités. 
Queiques projets furent discutés, 
entre autres, une partie de cartes 
au profit de la mission de M. l'ab. 
bé is Bédard. Puis M, d'ubbé 
J. Choiselat, ouré, parla du pro 
actuel des écoles privées, 
Jl taut prier afin que la justice 
soit enfin établie dans ce do- 
maine 
Un goûter fut servi, I y a ren. 
rez-vous pour la réunion du 17 


mars 
Visiteurs 
Le 2 février, M, Joseph Buis- | 


—— 


sie de leurs oncle et tante, M. et 
Mme Louis Bazinel, de Winnipeg. 


Partie de cartes 


Le dimanche ler mars avait 
heu la partie de cartes dont les 
orofits étaient pour la mission de 
| M, l'abbé Louis Bédard, ancien 
curé. 

Les prix furent décernés com- 
|me suil: prix d'entrée, Mme Ro- 
|land Dequier: prix des dames, 
Mlie Arletie La ère et Mme 
Ernest Rouire; prix des hommes, 
| MM, Denis Robidoux et Gilbert 
Demers; encan et loterie, Mme 
Amédée Pieton et MM, Noé et 
Henri Lambert | 
| Un cordial merci aux géné- 
reux donateurs, Mmes Henri Gau- 
tron, Amédée Picton, Noé Lam- 
bert, Joseph Hébert, J.-B, et Hen- | 
ri Vaillant, Mlle M.-Rose Dagesse | 
et la Coopérative de Haywood, 
Merci aussi à tous ceux qui ont 
bien voulu faire une bonne action 
tout en s'amusant en famille, 

Malades 


Prog rétablissement à Mme 
Hélène Tarko patiente à LE 


général de Winnipeg, où elle a 
subi une intervention chirur 


Ca- 


le; à M, Louis Lévesque à l'ho- 
pital général Si-Boniface, pour | 
traitements; à Milles Hélène de 


Rocquigny et au jeune Louis Pi- 
ché, qui ont passé plusieurs jours 
à l'hôpital de St-Claude, 


Woodridge 


Election 

Félicitauons à M, Gabriel 
Nault, qui a été élu syndic, et sin- 
cères remerciements à M, E, La- | 
vergne, sortant de charge, pour 
les nombreux services rendus à la 
paroisse durant son terme de trois 
âns, 


Voyage 

M. et Mme Michel Querel sont 
revenus enchantés de leur voyage 
à Prince George, C.-B. Ils ont é- 
galement rendu visite à Mme Do- 
lorès Vinet, de Vancouver, C.-B, 
autrefois de cette paroisse, 

Partie de cartes 


Le 23 février avait lieu à la 
salle paroissiale, une pañftie de 
caries vrganisée par un groupe de 
dames de la paroisse, résul- 
tats nets de cette soirée furent très 
satisfaisants, un beau montant de 
$212, 

Les prix aux cartes furent at- 
tribués aux personnes suivantes: 
dames, ler prix, Mme Dolorès 
Poiron, 2e, Mme Euclide Lebleu, 
3e, Mme Endrew Hora; pour 
hommes, ler prix, M. Hubert 
Ross, de St-Labre, 2e, M, René 
Yvon, et 3e, M. Robert Lorteau, 
de Florzé, Man. Mie Barbara 
Yvon gagna le prix d'entrée, La 
chance, à la loterie, favorisa Mme 
Jack Snow, ler prix, valeur de 
$10, Mme Octave Ross et Mlle E, 
Vielfaure, autres prix d'une va- 
leur de $5,00 chacun, 


Les dames organisatrices dési- 
rent remercier toutes les person- 
nes qui sont venues aider à faire 
de cette soirée un succès, Un mer- 
ci ial aux gens de St-Labre 
et Florzé, qui ont eut l'amabilité 
d'y venir, 


Shower 

Le ler mars eut lieu, à la de- 
meure de Mme Albert Lebleu, un 
shower en l'honneur de Mile Gla- 
dys Jacksit, Environ cinquante 

ames et demoiselles étaient pré- 
senles, 

Toutes s'amusèrent bien et un 
délicieux goûter fut servi, Ensui- 
te, Mlle Jacksit remercia en ter- 
mes appropriés, les dames venues 
en si grand nombre et aussi pour 
les jolis cadeaux reçus, 


Notre patron, Christophe Colomb, 
À bravé vagues et vents, 
Mais 50 ans de journalisme 


Dans l'Ouest sont aussi 


méritants. 


FÉES 
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Grand Chevalier, 


Joseph-E, 


Abraham, 


Grande-Pointe, Man, 


LE COLLEGE 


sous la direction des 


Concours oratoire français 


C'est devenu une tradition an- 
nueélle: nous avons un concours 
oratoire français, Sous le patro- 
nage de la Relève franco-manito- 
baine, ce concours avait lieu cette 
année le 25 février, Voici la liste 
des participants et le sujet de leur 
discours: 

Section A: 12e année, Yves 
Beaudin, ‘La destinée de l'hom- 
me; Île année, Gérald Lavallée, 
“L'Association d'Education" 

Section B: 10e année À, Gérald 
Turenne, ‘Les Canadiens français 
forment-ils une nation?"; 10e an- 
née B, Gérald! Valois, ‘Le bilin- 
guisme et le biculturalisme’”; 9e 
année À, Louis Carrière, ‘’Notre 
langue française’: De année B, 
Réal Cormier et Brunel Loiselle, 
“Pourquoi je suis fier d'être Ca- 
nadien français’, 


Les membres du jury étaient 


le F, P, Pierre Carrière, C.S.V, 


supérieur, M. l'abbé Allen Soucy, 
supérieur du Petit Séminaire St- 
Jean, et le R, F, Edgar Bigras, 
C.S,V,, professeur, Après un bon 
moment de délibération, le jury 
accorda la palme aux orateurs 
suivants: Section A, Gérald La- 
vallée, et Section B, Louis Car- 
rière, Tous en conviennent, les 
discours des sept orateurs furent 
excellents quant au débit et à la 
forme, 


Le Père supérieur qui donna 
le verdiot du jury félicita cha- 
leureusement tous les participants 
ainsi que les professeurs pois 
leur dévouement à préparer leurs 
candidats respectifs pour ce con- 
cours, Il en profita pour tracer 
dans ses grandes lignes les qua- 
lités requises à l'orateur. 


“La rhétorique est l'art de bien 
dire, l'art de parler de manière 
à persuader, D'après Aristote, 
c'est la puissance de voir dans 
un sujet ce qui peut persuader, 
La rhétorique diffère de l'élo- 

uence, La rhétorique est un art, 

'éloquence est le talent même 
ou la faculté de bien dire, Le 
Rhéteur connait et enseigne les 
règles qu'on doit suivre pour par- 
ler de manière à persuader; l'ora- 
teur met ces règles en pratique; 
il possède le don même de la 
persuasion, On peut être éloquent 
sans être rhéteur, alors on suit 
les principes sans même les soup- 
çonner. 


Vir bonus dicendi peritus 


“L'orateur est un homme de 
bien capable de persuader, Le 
énie oratoire suppose à un haut 
egré la puissance de raisonner, 
d'irnaginer et de retenir. Le ca- 
ractère oratoire résulte de trois 


qualités: 1) la bienveillance, la | 


bonté consiste à bien vouloir; 2) 
la force consiste à vouloir malgré 
les obstacles, 11 faut être fort 


pour penser toujours juste mal- 
gré l'influence de l'opinion qui 
domine l'époque et le pays; il 


OTTERBURNE, 


ST-JOSEPH 


Cleres de St-Viateur 


MAN. 


faut être fort pour vouloir tou- 
jours le bien, malgré les craintes 
| et les espérances qui peuvent ins- 
| pirer les menaces et les promesses 


|des puissants; il faut étre fort 
|pour oser dire la vérité à ceux 
qui ne veuknt pas l'entendre, 


our contredire les préjugés et 
es passions des grands et des mas- 
|ses. 3) La sensibilité consiste dans 
| une certaine facilité à recevoir et 
à rendre les mouvements des di- 
verses passions," 

Ensuite, le Père supérieur ex 
plique les qualités que doivent 
avoir la voix, le geste, la pose 
Les vices à éviter sont la timidité 
et l'arrogance. 

Ces commentaires sur l'art ora- 
toire furent hautement appréciés 
de l'auditoire, 


| Hockey 
C'est le dimanche ler mars 
| qu'avait leu la joute de hockey 


avec les anciens, Les collégiens 
Lont remporté la victoire par un 
{pointage de 7 à 6. Ce fut une 
agréable rencontre, L'équipe des 
anciens était composée des jou- 
eurs suivants: Gédéon Manaigre, 
Denis et Lucien Lussier, Marcel 
Rochon, Edmond Jamault, Mar- 
cel Pelletier, Pierre LaRoche, 
Fernand Grégoire, Marcel Proulx, 
Patrick Bonm et Normand Pi- 
card, Revenez encore, chers an- 
ciens, Un rendez-vous spécial le 
4 avril pour le souper annuel! 


Nous avions l'honneur de rece- 
voir dimanche dernier une équi- 
du Grand Séminaire de St- 
niface dirigée par M. l'abbé 
Edmond Baril, Encore une fois 
les collégiens remportèrent la 
victoire au compte de 4 à 8, I 
faut dire que la glace n'était pas 
en très bonne condition à cause 
de la température très douce que 
nous avions eue depuis deux 
jours. La partie fut tout de mé- 

me très intéressante, 

Le chroniqueur sportif, 


Mois de St-Joseph 

Comme il convient dans une 
maison telle que la nôtre, nous 
soulignerons d'une manière spé- 
ciale ce mois de mars placé sous 
[la protection de St-Joseph. Ayant 
toujours l'esprit du concile et la 
liturgie du carême en vue, nous 
demanderons, par quelques priè- 
res spéciales à notre saint protec- 
teur, de bénir nos bienfaiteurs et 
de rendre notre carême fruc- 
tueux afin que nous soyons mieux 

réparés pour la grande fête de 

âques. Nous sommes assurés 
que ce grand saint nous traitera 
comme ses fils et qu'il nous ai- 
dera même dans nos examens 
dans la mesure où nous y aurons 
mis de l'effort personnel. 

Les finissants ne manqueront 
pas de lui demander les grâces 
requises pour suivre courageuse 
ment leur vocation, 

Gérard CLAVET, C.S.V. 
père spirituel, 


OFFRE 
OPEGIALE 
DEVOTRE. 
AGENT (ss) 4 


R.-E, BOB" 


FILTRE 
ATLAS 


DE FERM 


St-Boniface, Man. 


pour garder propres vos carburants agricoles 
Le filtre Atlas pour réservoirs de ferme s'adapte 
à tous les types de réservoirs à carburant, 
qu'ils soient situés au niveau du sol, au-dessus 


ouau-dessous, |! retient poussières, impuretés, 


la cartouche, 


rouille et eau de condensation qui pénètrent 

dans le carburant pendant l'entreposage. 

mn Supprime les ennuis de moteur causés par 
les impuretés du carburant. 

mCuve de passes transparent, permettant 
de vérifier l'éta 

m Incassable en service normal, 

minstallation permanente: on ne change que 


de la cartouche, 


m Bouchon de purge permettant de vidanger 


BREAULT, 


ALBERT GIESBRECHT, 
Ste-Anne-des-Chénes, Man, 


les impuretés à tout moment. 
PRIX NORMAL: $10,95 


SEULEMENT: 


* (moins que 
moitié prix) ave 
l'achat de trois 
filtres Atlas pour 
tracteurs,au 
choix 


Imperial Oil offre 


ete autocad 


apôtre de justice sociale 


SASKATOON … M. Frederick 
Von Pills, journalisme et conféren- 
cier catholique éminemment con- 
nu dans sa province et dans tout 
le Canada, est décédé subitement 
à Lioydminster, Sask., à l'âge de 
62 ans, le mercredi 25 février, 
peu avant d'y donner une confé- 
rence sur les questions agricoles 
devant les membres de la Cham- 


Natif de Vienne, diplômé ès 


sciences polliiques de l'Université ! 


de Berne, Suisse, il s'occupa acti- 
voment de journalleme et de pu- 
bicité en Autriche avant d'immi- 

rer au Canada en 1940, 11 acheta 
‘abord une ferme à quelque 20 
miles de Toronto, se spécialisant 
dans la production laltière et ex- 
porlant aux Etats-Unis ses fa- 
meuses vaches Jersey, Une épidé. 
mie de fièvre aphieuse en Saskat- 
chewan le priva en 1952 de son 
champ d'importation de Jerseys, 
et donc ji! vendit sa ferme en On- 
tarlo et devint l'éditeur adjoint 
du ‘‘Farmers' Advocate and Ca- 
nadian Countryman", à London, 
Ont, 11 joua en cette province un 


rôle Lrés acuf au sein de toutes 
les organisations coopératives gp 
grcoies 

Il vint à Saskaloon en 1956 
pour devernur membre du - 
nel du journal coopératif “The 
Western Producer” et directeur 
de la publicité des Fermierse-Unis 
de la Saskatchewan, En 1963 LU 
étal étu président du “Saskatoon 
| Press Club’ 

Surtout à se fit connaitre pour 
ses activités catholiques, donnant 
l'exemple d'un apostolat humble 
et extrémement fructueux, muiti- 


| pliant partout les conférences sur 


la doctrine sociale de l'Eglise, é- 
crivamt de nombreux articles 
dans les journaux et revues ca- 
tholiques, dont “The Sunday He- 
raid”, journal dlocésain de Win- 
mpeg. Les journalistes de La Li- 
berté et le Patriote et du ‘Sunday 
Herald” le comptaient au nombre 
de leurs meilleurs amis, 
Condoléances sincères à Mme 
Von Pilis et à sa fille, Mme D, 
Happy, qui joua longtemps un 
| rôle éminent dans les oeuvres #0- 
ciales catholiques de Montréal, 


EDMONTON — Un peu par- 
tout, dans les milieux politiques 
canadiens, c'est devenu de bonne 
mode de parler le français , ,,. 
sauf à l'Assemblée jlégisiative 
d'Alberta où l'orateur est déclaré 
illico: ‘out of order”, 

C'est ce qu'ont déclaré les ex- 
perts provinciaux attachés à l'As- 
sembiée législative de l'Alberta, 
alléguant qu'il existe une loi, ou 
un règlement, selon laquelle, ou 
selon lequel, les débats et travaux 


de la Chambre base doivent s'ex- 


Mgr Parent invite ses prêtres à 
s'intéresser aux problèmes ruraux 


RIMOUSKI (CCC) “Les 
prêtres qui exercent leur minis- 
lère dans les paroisses rurales 
devront pre d'autant plus au 
sérieux les problèmes spéciaux 
au monde rural, que celui-ci est 
en train de subir une transfor- 
mation peut-être plus radicale que 
la transformation qu'a connue et 

ue continue de connaitre le mon- 
e ouvrier,” 


Voilà ce qu'affirme Son Exec, 
Mgr Chuarles-Eugène Parent, ar- 
chevêéque de Rimouski, dans sa 
dernière lettre pastorale à ses pré- 
{res, Il souligne que le monde 
agricole éprouve présentement de 
sérieuses difficultés et que le cul- 
tivateur n'arrive pas toujours à 
tirer de son exploitation un ren- 
dement et un revenu suffisant 
pour faire vivre convenablement 
sa famille et appbrter sa contribu- 
tion à la communauté, 


Après avoir noté que “le sec- 
teur agricole, D a près partout, 
est un secteur rimé', comme 
l'écrivait Jean XXIII dans l'en- 
cyclique ‘“Mater et Magistra”, 
l'archevêque de Rimouski ajou- 
te: “L'agriculture, et nous ne le 
dirons jamais assez, est principa- 
lement abandonnée parce qu'elle 
n'apporte pas à ceux qui s'y con- 
sacrent une rémunération équi- 
valente à un salaire normal dans 
l'industrie et le commerce. Les 
pes des produits agricoles s'avi- 
issent alors que le prix des mar- 
chandises qu'achète le cultivateur 
augmente sans cesse”, 

“Ce problème de fond, pour- 
suit Mgr Parent, a atteint chez 
nous un tel degré que la perte 
de population d'un certain nom- 
bre de paroisses est une menace 
à leur avenir, De nos 119 parois- 
ses, 75 ont vu leur population di- 
minuer dans l’espace de dix ans 
(1953-1963), Dix-neuf d'entre el- 
les ont subi une diminution” va- 
riant de 200 à 496 âmes.” 


Mgr Parent invite ensuite ses 
prêtres à jouer pleinement leur 
rôle de pasteurs. “Un curé, écrit- 
il, ne peut vraiment connaître ses 
paroissiens sans être au courant 
des influences sociales qui s'exer- 
cent sur eux, autrement dit, des 
conséquences psychologiques et 
morales d? leur profession, On 
n'aborde pas les âmes dans l'abs- 
trait imais dans le concret de la 
vie de chacun et de tous. Et c'est 
en fonction de cette connaissance 
concrète que le pasteur est bien 
obligé de concevoir son plan d'é- 
vangélisation”, 

Mgr Parent invite particulière- 
ment les aumôniers des cercles 
de l'Union catholique des cultiva- 
teurs et de l'Union des femmes 
rurales à presser les membres de 
ces cercles à s'intéresser aux pro- 


— 


blèmes ruraux et agricoles, Il 
ie aussi ‘les prêtres soucieux de 
a question agricole d'apporter 
une attention spéciale à Ja for- 
mation technique et profession- 
nelle des adultes et des fils de 
cultivateurs qui donnent des si- 
gnes de vocation agricole”, 


“Nous ne saurions donc dé- 
ployer trop d'efforts pour assu- 
rer le progrès de l'agriculture 
dans notre diocèse, comme aussi 
pour protéger de toutes façons la 
civiilsation rurale que tant de fac- 
teurs menacent de faire dis: i- 
tre’, conclut l'archevêque de Ri- 
mouski, ‘Pourtant, l'enjeu en 
vaut la peine, Trop de valeurs 
spirituelles sont ici engagées pour 
que nous ne mettions pas tout 
notre coeur à les protéger”, 


Mgr Coderre publie un 
ouvrage pour les prêtres 


ST-JEAN-DE-QUEBEC (CCC) 
…— Son Exc. Mgr Gérard-Marie 
Coderre, évêque de St-Jean-de- 
Québec, vient de publier, à l'in- 
tention des prêtres, un volume 
qui permettra aux membres du 
clergé de revoir seuls ou en co- 
mités leurs attitudes de vie à la 
lumière des enseignements ponti- 
ficaux, C'est à cette fin que le vo- 
lume fut intitulé le ‘Miroir du 
Prêtre”. Son but est essentielle- 
ment de favoriser chez chaque 
prêtre un examen de conscience 
plus centré sur la réalité du XXe 
siècle, mais permettant à chacun 
une confrontation personnelle a- 
vec l'image du Prêtre Eternel, 


Le volume, publié aux Editions 
du Richelieu Ltée, comporte deux 
tranches principales, la première 
s'intéressant aux textes ntifi- 
caux touchant le service de Dieu 
et de la Communauté, lequel ser- 
vice se cenire sur la liturgie et se 
doit d'être appelé à notre Temps, 
La seconde partie regarde l'inté- 
rieur de la vie de chaque prêtre, 
pour que son service gagne tou- 
jours en valeur; à cette fin, le 
prêtre axera sa vie sur les conseils 
évangéliques et sur les exercices 
spirituels. 


Une grande partie de l'huma- 
nité se dirige peut-être vers une 
vie impersonnelle, déterminée par 
la publicité et la propagande, Mais 
toujours, il y aura des bibliothè- 
ques où s’alimenteront ceux qui 
dirigeront les autres et penseront 
pour eux, et où ceux qui ne vou- 
dront pas sombrer dans le von- 
formisme universel trouveront 
une oasis de liberté, de critique, 
d'humanité, — Jean-Charles Bon- 
enfant 


Assemblée générale annuelle 
de 


LA SAUVEGARDE 


Avis est donné, par les présentes, que l'assemblée 
générale annuelle de la Compagnie d'assurance sur la 
vie La Sauvegarde aura lieu le jeudi 26 mars 1964, à 
11h. a.m., à l'hôtel Windsor, 1 160, rue Peel, Montréal, 


Des amendements aux règlements de la Compa- 
gnie, ci-après indiqués, y seront soumis: 


Règlements concernant le Fonds de pension du 
personnel et le Fonds de pension des instructeurs- 
gérants et des représentants 


+ en en 


=. Ce ee 


Assemblée générale spéciale 


A l'issue de cette assemblée générale annuelle, 
une assernblée générale spéciale aura lieu ayant pour 
but de procéder à la ratification du Règlement no 43 
autorisant la Compagnie à opérer dans le domaine de 
l'assurance-accident et l'assurance-maladie. 


Au Parlement de l'Alberta, 
seul l'anglais est officiel 


Rumeurs sur la succession 


les pies (Scolo- 
pes, Calasantins, Piari de 


re, avec 


naires, les pourparlers informa- 
toires qui se déroulent a:tuelle. 
ment entre le Saint et Le 
D gp” hongrois. Le Père 
k serait, en outre, appelé à 
succéder au cardinal M TA 
étant tout d'abord nommé - 
juteur avec droit de succession, 
Au Vatican, on ne peut avoir 
aucune confirmation de cette in- 
formation. Les efforts entrepris 
en vue d'une normalisation des 
rapports entre la Hongris et le 
Saint-Siège sont entourés d'une 
discrétion particulièrement bien 
observée, 


a re Hongrois. 
a t ongues an- 
nées provincial des Piaristes de 
H le, avant d'être élu, en 


1947, pré général de cette 
Congrégaln, dont la maison gé- 
néralice est à Rome, 


ercer dans la langue de Shakes- 
peure, 


Plusieurs députés de cette pro- 
vince parient très blen le français 
On compte entre autres le chef 
de la députation libérale, M. Mike 
Maccagno, et le eréditisx Roméo 
Lamothe, de Bonnyville, Même le 
premier ministre Manning par- 
Vient à se faire comprendre dans 
un certain français , ,, Le crédi- 
tiste Art Dixon, reconnaissant 
qu'il ne parle pas le français, a- 

ute qu'il devrait travailler à 

apprendre, Û 


Avant 1905, à une ue où 
l'Alberta faisait Lee ec Terri- 
toires du Nord-Ouest, on parlait 
en ces lieux, même à l'Assem- 
blée, aussi bien le français que 
l'anglais, Mais depuis ,,, 

Il Nav qu'un incident mémo- 
rable, 1940, M, Joseph Beau- 
dry, un avocat de St-Faul, main- 
tenant décédé, avait tenté de par- 
ler en français, Rappel à l'ordre, 
Exécution, Le député luita du 
mieux qu'il püt avec son mauvais 
anglais, 

Encore aujourd'hui, maigre les 
efforts certains des uns et le sno- 
bisme des autres qui servent en- 
semble une seule et même cause, 
soit l'établissement du bilinguis- 
me le plus compiet que l'on puis- 
se imaginer sur la terre canadien- 
ne, malgré même les efforts de ce 
député torontois qui pour la pre- 
mière fois la semaine dernière 
faisait la révérence aux Cana- 
diens français en utilisant leur 
langue devant l'Assemblée légis- 
lative ontarienne, malgré tout ce- 
la et bien d'autres choses encore, 
la quinzième “législature” d'Al- 
berta évoluera comme toujours 
strictement en anglais, 


La langue populaire 
va-t-elle tuer le 


chant grégorien? 


MONTREAL (CCC) — #“L'in- 
troduction de la langue populaire 
dans la liturgie offrira à la masse 
le moyen de pénétrer les mystè. 
res d'une musique à laquelle elle 
n'avait jusqu'ici rien compris.” 

Voilà ce qu'écrit Dom Georges 
Mercure, O.S.B., dans la revue 
“Actualité” de février qui souli- 
gne que les grégorianistes sont 
un 0 4 arce que la langue po- 
pulaire, dont la Constitution con- 
Ciliaire sur la liturgie permet un 
large usage, pourrait tuer le chant 
grégorien qui, comme on le sait, 
‘est tellement lié à la langue la- 
Er. gl en à pour ainsi dire 
épousé la forme et le rythme”, 

“Et commen: une masse étran- 
gère au latin aurait-elle pu com- 
reg un chant si intimement 
ié à cette langue?”, se demande 
Dom Mercure. 


Indépendance 

“Mais si tant est que l'on puisse 
dissocier le chant grégnrien du 
latin et commencer une nou- 
velle langue populaire un travail 
identique à celui qui a été fait 
par les latins depuis les premiers 
siècles de l'Eglise jusqu'à da 0 4 
gée du VIle siècle”, ajoute le bé- 
nédictin canadien, “il n'est pas 
douteux que nous puissions en ar- 
river nous aussi, et beaucoup plus 
vite avec les moyens actuels, à 
un chant grégorien et liturgique 
vraiment efficace, parce que par- 
faitement compris de tous,” 


“C'est dans ce sens, à notre 
avis, qu'il faut travailler’, pour- 
suit Dom Mercure. 

“Or cela est très possihie, car 
si le chant grégorien s'est lié de 
façon presque indisssoluble à la 
forme et au rythme du mot latin, 
il n'a pas été absorbé par ce der- 
nier au point de perdre les carac- 
tères de rythme et de modalité 
qui jui font une place à part dans 
toute la musique, Ses échelles 
modales sont indépendantes du 
latin, Son rythme jui-mnême, par- 
ce qu'il est libre, peut se dissocier 
du rythme du mot latin et adop- 
ter par exemple le rythme du mot 
français, 

Cela exige évidemment une 
transformation, Mais ceite trans- 
formation, si elle modifie quel- 
que peu l'allure externe de ia mé- 
lodie grégorienne, ne saurait rien 
lui eniever de son caractère su- 
prasensible qui la rend si apte à 
être et à demeurer la musique 
d'Eglise par excellence.” 
| Dom Mercure conciut que des 
| grégorianistes habiles ont déjà 
| réussi de fort beaux cantiques en 
|se servant de la mélodie grégo- 
[rienne ainsi transformée, et il 
| propose ensuite un ‘'Salve Regi- 
na’ qui fait partie des essais qu'il 
tente actuellement. 


| Cieux, criez de joie! car Yahvé 
a agi. Triomphez, profondeurs de 
| la terre. Montagnes, criez de joie, 
|et toi, forêt avec tous tes arbres! 


_LA LIBERTE ET LE PA 


Quatre-vingt maires et échevins de française, représen 
ont assisté à une conférence fédérale- Bt. sur la défense 
Défense Civile, à Arnprior, Ontario, 


TRIOTE 


6 
à À 


ps 
Le 


= 


tant six provinces canadiennes, 
passive au Collège Canadien de la 
urant cette conférence, du 24 au 29 février inclusivement, 


on discuta de plusieurs sujets, y compris les effets des armes nucléaires, les régions d'accueil et l'ef- 


fet des retombées radioactives, Ci-dessus cinq des délégués ex 
limentation de secours, De gauche à droite, on voit: D, 
nt, maire, Fernand Laver 
cipalité Taché, et J, Guay, pro-maire, 


E, Du 


Isolement, tragédie i 


L'isolement est l'un des plus 
rands problemes de notre 
mps. Il est cause aussi de 
l'une des souffrances morales 
les plus aiguës qui soient, 11 
s'empare de l'esprit de sa vic- 
time et déforme sa personna- 
lité, A lui seul, l'isolement oc- 
casionne plus de cas d'aliéna- 
tion mentale que tout autre fac- 
teur, Et cependant on est éton- 
né de constater combien peu le 
public semble soupçonner mêé- 
me que le problème existe, 
Heureusement, la situation des 
vieillards a été l'objet d'une 
de publicité, Aussi, grâce 
ce moyen, s'occupe-t-on effi- 
cacement à remédier à l'isole- 
ment chez les vieillards, 
Cependant, l'isolement n'est 
pas le propre d'une seule caté- 
orie de citoyens d'un certain 
ge, De nos jours, il se fait 
sentir chez tous les groupes, 
Les grandes villes sont, dit- 
on, des iles surpeuplées, Cela 
est peut-être vrai, mais cette 
constatation ne fait qu'ajouter 
au fardeau de l'isolement, car 
“l'esseulé” se sent isolé, même 
s'il est entouré de la multitude, 
L'une des causes de l'isole- 
ment de nos jours est le dé- 
peuplement des petits centres, 
vient de plus en plus fréquent 


Québec accorde 20 bourses 
à des étudiants américains 


Le ministre des Affaires cultu- 
relles du Québec, M, Georges La- 
palme, a annoncé que, sur recom- 
mandation du Service du Canada 
français d'outre-frontières, vingt 
bourses d'études d'une valeur glo- 
bale de $4,100, ont été accordées 
à vingt enseignants des écoles élé- 
mentaires paroissiales de la Nou- 
velle-Angieterre, 


Ces vingt instituteurs, religieux 
et religieuses, suivront des cours 
d'été du 2 juillet au 18 août 1964, 
au collège de l'Assomption, à 
Worcester, Mass,, sous la direc- 
tion du Or Gérard-J, Brault, pro- 
fesseur à l'Université de Pennsyl- 
vanie, qui a accepté pour la troi- 
sième année consécutive de diri- 
ger un institut d'enseignement du 
français organisé sous les auspi- 
ces du “National Defence Edu- 
cation Act”. Grâce à ces cours, 
des enseignants franco-américains 
peuvent se perfectionner gratui- 
tement en payant la pension et le 
logement, par suite de cette me- 
sure fédérale américaine destinée 
à encourager l'étude d'une langue 
seconde, Parmi toutes les langues 
secondes susceptibles d'être étu- 
diées aux Etats-Unis, le français 
occupe une place de choix, 

C'est pourquoi la Nouvelle-An- 
gleterre a été choisie comme ré- 
gion où le français doit être en- 
seigné et, dans cette région, c'est 
le collège de l'Assomption, à 
Worcester, qui a été désigné com- 
me centre d'un institut où un 
groupe d'enseignants pourront 
perfectionner leurs connaissances 
en français, afin de les transmet- 


e, mais de St-Pierre-Jolys, 


| de quitter la maison pour aller 
Une autre est la disparition de 
la vie de famille, Une troisie- 
me est créée par la nécessité 
se, force les nn à mon 
e foyer pour poursuivre leurs 
études ou embrasser une car- 
rière qu réponde à leurs apti- 
tudes, D'où 11 s'ensuit que l'iso- 
peus se fait sentir à tous les 
ges, 

La vie en logis-appartements 
se généralise plus en plus, 
11 en résulte que les enfants 
n'ont plus d'endroits pour se 
rencontrer et se récréer en- 
semble, L'enfant souffre de l'i- 
solement beaucoup plus que 
l'on est porté à le croire, De 
même en est-il des adolescents, 
Une fols sorti de l'ambiance de 
l'école, le jeune adolescent doit 
brusquement faire face à un 
tout nouveau monde: celui du 
bureau ou de l'industrie, de 
sorte qu'il se voit soudainement 
transplanté dans un monde a- 
dulte, où les gens et les choses 
sont très différentes du milieu 
d'où il sort, 

L'on remarque que l'isole- 
ment se fait sentir de façon 
beaucoup pu tangible chez les 
jeunes’ qui travaillent dans des 
petits établissements où leurs 
associés sont beaucoup plus 


tre à une partie des 77,000 en- 
fants qui étaient inscrits dans les 


écoles élémentaires paroissiales 
de la Nouvelle-Angleterre, en 
1961, 


"Comme il s'agit, en l'occuren- 
ce, de religieux et que Washing- 
ton en vertu du NDEA ne défraie 
la pension et le logement que de 
professeurs qui n'ont aucune at- 
tache avec une école privée quel- 
conque, la province de Québec, a 
expliqué le ministère, en payant 
ainsi la pension et le logement de 
ces vingt religieux, permet à l'en- 
selgnement élémentaire paroissial 
de bénéficier d'un perfectionne- 
ment qui, autrement, ne serait ré- 
servé qu'aux enseignants de l'en- 
selgnement public, 

“Il n'est donc que juste que, 
puisque Washington reconnait la 
nécessité pour les citoyens améri- 
cains de savoir, en plus de l'an- 
glais, au moins une langue secon- 
de, les écoles paroissiales qui ont 
tant fait pour favoriser le main- 
tien du français comme langue 
seconde, bénéficient de cet encou- 
ragement tardif, mais réel que 
constituent le NDEA et la présen- 
te subvention de la province de 
Québec, | 


subvention québécoise ne va donc 
pas plus à une communauté qu'à 
une autre; elle va à une institu- 
tion qui loge et abrite vingt ensei- 
gnants de langue française grou- 
pés pour apprendre à mieux rem- 
plir leur mission, dans un pays où 
l'on encourage l'étude du fran- 
çais.” 


Les francophones dans le monde 


On a tendance, dans le monde 
anglophone et au Canada anglais, 
à s'en prendre violemment aux 
manifestations d'énergie et d'in- 
dépendance -— tant sur le plan de 
la pensée que sur celui de la poli- 
tique — de la part des personna- 
lités de langue française, Nos 
commentateurs semblent considé- 
rer de Gaulle comme le principal 
obstacle à la diplomatie occiden- 
tale, sur le même plan que Mao 
Tsé-Toung et Khroutchtchev, et 
le Québec comme une province 
tentant d'exercer du chantage sur 
le reste du Canada pour faire de 
notre pays un organisme bina- 
tional et détruire pratiquement la 
nation établie à l'échelon fédéral. 
C'est une attitude superficielle, 
La France du président de Gaulle 
et le Québec de M. Lesage ne 


cherchent pas simplement à en- | 


nuyer les autres, Ils réasurent 
leurs positions, par des moyens et 
pour des raisons différentes, dans 
le monde et au Canada, Cela est 


dû surtout aux récentes fôrces so- | 


ciales, économiques et aux impul- 
sions nouvelles à l'intérieur de 


leurs frontières, au sens qu'ils ont | 


des inadaptations passées, De 
plus, ils désirent dans le monde, 


une place et une destinée autres, | 


plus conformes aux exigences 


|Car Yahvé a racheté Jacob et! modernes. De Gaulle, par exem- 


|manifesté sa gloire en Israël, 
144, 23) 


(Is | ple, propose une diplomatie 


de 


guerre froide exercée par jes 


puissances géarrtes ces dernières 
années; cela constitue, sur beau- 
coup de points, une expression de 
la renaissance générale de l'Euro- 
pe. D'autres Européens approu- 
vent tacitement les grandes lignes 
de cette diplomatie, La plupart 
des dirigeants modérés du Qué- 
bec ne cherchent pas à détruire la 
Confédération, mais à adapter et 
à modeler une société qui subit, 
en passant de l'apathie à la réali- 
sation de son destin, une transi- 
tion complète et violente. 


Comme l'a dit un commenta- 
teur, maudire de Gaulle ne consti- 
tue pas une politique, non plus | 
que de maudire le Québec. Le 
monde anglophone serait beau- 
coup plus sage d'accepter, comme 
partie du monde où il vit, les cau- 
ses et les réalités de la poussée 
francophone, d'aborder ce phéno- 
mène de façon constructive et 
d'affronter avec bon sens les pro- 
blèmes qu'il suscite, 


(The Sun, Brandon, Man.) 


“Dans une telle perspective, la 


Ne vend-on pas deux passe- 
|reaux pour un as? Et pas un 
d'entre eux ne tombe au sol à 
l'insu de votre Père! Et vous 
donc! vos cheveux même‘ sont 
tous comptés! Aussi soyez sans 
crainte vous valez mieux, qu'une | 
multitude de passereaux. Î 


| 
! 


aminent l'équipement du service d'a- 
roteau, préfet de la municipalité Ritchot, T,- 
” L, Marcoux, préfet de la muni- 


ntime 
âges qu'eux, D'où le manque 
de camaraderie entre eux, 
Chez les adolescents qui ap- 
prochent la vingtaine, il de- 
demeurer ‘en chambres’, Plu- 
sieurs quittent les centres ru- 
raux — où ils demeuraient en 
groupes communautaires où 
tous se connaissaient — pour 
s'en aller dans les villes où ils 
ne connaissent personne, Ils y 
demeurent dans des chambres- 
vivoir, ou dans des pensins, Ils 
y trouvent peu ou aucune oc- 
casion de s'associer avec les au- 
tres, Surtout pour ceux qui vi- 
veut en chambres, l'isolement 
devient un problème sérieux, 
Un autre groupe de person- 
nes qui souffrent de la solitude 
sont les mères dont les enfants 
sont maintenant grands. Ceux- 
ci n'ayant plus besoin de leurs 
attentions comme avant, sont 
devenus indépendants et se 
créent une vie dans laquelle 
leurs parents «ont très peu de 
part, 
La plus grande majorité, ce- 
pendant, de ceux qui m'écri- 
vent sont les époux, hommes 
ou femmes, qui, d suite de 
mortalité ou de divorce, sont 
laissés seuls, 11 y a aussi, par- 
mi les esseulés, un nombre sur- 
prenant de célibataires des deux 
sexes, qui ont atteint la qua- 
rantaine, Plusieurs des femmes 
non mariées ont dû, durant les 
années où le mariage s'eût pré- 
senté à elles, prendre soin de 
leurs parents, Une fois ceux-ci 
disparus, elles se voient au mi- 
lieu d'un monde froid, où per- 
sonne n'a besoin d'elles, Et 
n'ayant pas eu la chance de 
s'instruire ou de se forger une 
carrière, elles se voient aptes 
seulement à des travaux en- 
nuyeux et onéreux, De sorte 
que nulle part, soit au travail 
ou durant leurs loisirs, ne trou- 
vent-elles aucune satisfaction. 
Plusieurs se plaignent qu'elles 
ne peuvent s'adapter dans au- 
cun milieu, 


Puis enfin il y a le groupe 
le plus nombreux de personnes 
souffrant d'isolement, les vieil- 
lards, Plusieurs n'ont aucun 

roche parent. Plusieurs sont si 
ndigents qu'ils doivent vivre 
dans des réduits déprimants et 
ue convenables à la dignité 
umaine, D'autres sont dans 
des institutions qui, bien que 
pourvoyant aux nécessités de la 
vie, ne peuvent procurer aux 
vieillards la compagnie d'amis 
dont ils ont besoin, de même 
que l'attention amicale person- 
nelle, Plusieurs sont alités, Trop 
d'entre eux sont abandonnés de 
leurs enfants, soit totalement 
ou la plus grande partie du 
temps, 

Le cas de cette dame qui 
mourut dans un appartement 
de Londres et qui laissa son 
carnet où elle écrivit chaque 
jour durant un an “Personne 
n'est venu aujourd'hui”, est un 
exemple typique du drame in- 
time que des milliers de per- 
sonnes vivent chaque jour, 

C'est ici où un magnifique 
apostolat s'offre à toute ge 
sonne désireuse, par sym n 
de rechercher ceux qui sont 
seuls pour les aider en leur 
offrant le don de son amitié, 
Ceci requiert parfois. un tact 
et une patience inouïs, Mais au- 
cune oeuvre de miséricorde ne 
procure autant de joie à celui 
qui la donne, 

Sans doute, celui qui décide 
de se dévouer à soulager le far- 
deau de l'ennui d'une autre 
personne réalisera vite qu'il a 
entrepris une tâche très diffi- 
cile, Plusieurs des “isolés” sont 
des neurasthéniques et même 
mentalement atteints, Souvent 
aussi ce sont de grands égoiïstes, 
Nombre d'entre eux sont re- 
pliés sur eux-mêmes, Ils seront 
méme portés à prendre une at- 
titude apathique ou défiante à 
l'égard de ceux qui les abor- 
dent amicalement, Mais une 
fois que les premieres difficul- 
tés ont été surmontées, la tà- 
che devient plus facile, et la 
satisfaction du bien accompli 
s'accroit de jour en jour. 


L'isolement, bien qu'étant un 
mal terrible, ne requiert pas 
cependant de puissants remèdes 
physiques, Ce qu'il requiert 
c'est l'amitié douce et compré- 
hensive, Qui contribue à ban- 
nir l'isolement dans la vie d'un 
autre contribue à lui rendre le 
plus grand bien qui soit, la joie 
de vivre! 

Armand Georges, 
13, Colnemead, 
Rickmansworth, 
Herts. 


St-Boniface, le 6 mars 1964 


Il faut que la boxe ait la vie dure 
pour survivre à l'affaire Clay-Liston! 


par Jacques LEMOYNE 
Exclusit à ‘La Liberté et le Patriote" 


le vie slide pour ré- 
sister à lout ce que les combi- 
nards, pelits et grands, imaginent 
pour en retirer des profits, J'a- 
Vais écrit avant le combat que 
j'étais certain que Cassius Clay 
ne craignait pas Sonny Liston 
mais que son ailitude lui était 
dictée plus par son manque d'ex- 

que par toute autre cho- 
se, Je me trompais, Clay ne crai- 
gnait pas Listn du tout et l'ex- 
champion s'est conduit dans l'a- 
rène comme tous les ‘“bullies” de 
son espèce; quand les choses ont 
commencé à mal tourner et qu'il 
s'est fait donner une raclée il 
a préféré rester assis sur son 
banc au lieu de venir faire face à 
la musique, Les vrais champions 
ne se conduisent pas ainsi en gé- 
néral et Liston que nous croyions 
aussi courageux qu'indestructible 
s'est conduit de façon lamentable 
au cours de cette rencontre, 


On est porté à crier au chiqué 
devant les résultats d'une telle 
rencontre el, ma foi, les raisons 
qu'on a de se montrer sceplique 
sont très nombreuses, Il y eut 
cette cinquième ronde absolument 
impensable; des lousties ont mé- 
me expliqué qu'on avait changé 
le ‘script’ au cours de la rencon- 
tre et que le signal fut inverti 
avec le résultat que Clay qui 
avait une excuse toute trouvée 
pour se coucher à la cinquième, 
dut changer d'attitude et triom- 
pher à la septième, ee qu'il en 
soit, tout ce spectacle manquait 
de noblesse et il faudra mainte- 
nant attendre un match-revanche 
entre Liston, l'ex-champion hu- 
milié, et Clay, l'aspirant-cham- 
pion humiliant! Quelle salade et 
quel drôle d'exemple à donner au 
monde, Si Liston n'est qu'en 
“bully”' on le saura bien lors du 
second combat, mais il gagnera 

t-être le match revanche et 
lay le troisième, les choses étant 
ce qu'elles sont, 


Et pourtant ,., 


Malgré tout ce dé a pu dire, 
écrire et penser il nous semble 
peu probable que le match ait été 
une affaire arrangée à l'avance, Il 
aurait été facile de permettre à 
Clay de prendre de l'avance dans 
le match puis de dire à Liston de 
lui passer le KO si on avait voulu 
arranger les choses, On était déjà 
certain alors d'organiser un match 
revanche et Clay aurait certaine- 
ment trouvé une excuse pour ex- 
pliquer sa défaite, Au lieu de cela 
c'est Liston qui a encaissé une ra- 
clée, qui a semblé absolument 
inepte et incapable d'avoir raison 
de son jeune adversaire, Même si 
Liston lui a lancé des regards fu- 
ribonds, Clay n'a certainement 
pas donné l'impression d'un hom- 
me qui avait peur; il s'est batiu 
avec science, évitant les coups les 
plus dangereux de son adversaire 
et, à la troisième ronde se por- 
tant soudainement à l'attaque de 
façon spectaculaire, comme 
prouver à Liston que les prédic- 
tions de ce dernier ne valaient 
plus rien, Seule la cinquième ron- 
de demeure absolument mysté- 
rieuse pour nous et ceux de nos 
amis qui assistaient au combat, 
grâce a la télévision, en circuit 
fermé, * 

Lision était peut-être blessé 
mais il! y avait toujours sa gau- 
che avec laquelle il aurait dû en- 


voyer Clay au pays des rèves 
Car L était bien évident que ce 
dernier ne voulait pas se battre à 
la Cinquième, Si Clay avart une 
subsiance étrangère dans les 
yeux, le devoir de l'arbitre était 
d'arrêter temporairement le com 
bal, d'essuyer le visage de Clay 
comme cela se fall sous une mise 
hors de combat technique, et d'ar 
donner la reprise du match, Mais 
il n'en fut rien et on assista à une 
confusion totale au cours de ces 
trois minutes, Liston à ensuite êlé 
une cible facle pour Clay, ce qui 
nous prouve que la substance 
qu'il avait duns les yeux devait 
être bien bénigne et qu'on aurait 
pu la lui enlever facilement avec 
une serviette, Mais, probablement 
dans l'excitation du moment, par- 
ce que Clay semblait avoir un 
peu le dessus, l'arbitre et tous les 
officiels n'ont-ils pas voulu poser 
un geste qui aurait paru favoriser 
un homme plus qu'un autre 
Pourtant les règlements sont 
clairs à ce sujet 


Si un jour ,,, 

Nous ne saurons sans doute ja 
Mais ce qui s'est passé sauf si, un 
jour, Clay ou Lision laissait sor 
tir toute la vérité, L'explication 
est probablement assez simple et 
il suffirait d'un mot de la part de 
l'un ou de l'autre adversaire pour 
mettre un peu de lumière dans 
tout cela, Mais ce mystère aide À 
la promotion de la deuxième ren 
contre el on pourra encore rêuli 
ser queiques autres millions, ce 
qui ne manque pas d'intéresser 
terriblement les hommes d'affui 
res qui réalisent qu'ils peuvent 
devenir riches du jour au lende- 
main avec de telles promotions, 

rons que Liston et Clay se- 
ront assez habiles pour placer 
une partie de leurs revenus afin 
de ne pas finir leurs jours sur la 
paille, comme c'est le cas de trop 
de boxeurs, Si un jour on appre- 
nait que toute l'affaire était tru- 
quée il ne faudrait pas plus s'en 
élonner que si on nous donne la 
preuve du contraire, Pour ma 
part je ne crois à une affaire 
montée car elle impliquerait trop 
de gens et un tel secret serait im 
possible à garder, Des révélations 
de ce genre conduiraient tous les 
organisateurs et les participants 
en prison et nous avons l'impres- 
sion que Liston y est allé assez 
souvent pour ne pas vouloir y re- 
tourner, 

Délaissons donc la boxe et tou- 
tes ses histoires et continuons à 
suivre la chaude lutte que les Ca- 
nadiens et les Black Hawks se li- 
vrent pour l'obtention de la pre- 
mière place, Chicago a retrouvé 
son air d'aller et le Tricolore 
n'aura pâs la tâche facile d'ici la 
fin de l'année, même si le calen- 
drier semble le favoriser, En ef- 
fet, pe équipe pourra arrêter 
les Hawks s'ils triomphent une 
autre fois des Canadiens dans leur 
prochaine rencontre? La lutte se- 
ra vive et nous donnera une idée 
de ce qui se prépare pour les éii- 
minatoires, Espérons que les deux 
premiers clubs ne s'épuiseront 
pas dans les luttes trop ardues 
pour devenir des proies faciles 
pour les Leafs ou les Red Wings; 
cela s'est déjà vu souvent au 
hockey cependant, mais le cham- 
pionnat de la Ligue importe plus 
aux joueurs qu'une future série 

ur la coupe Stanley et c'est très 

jen ainsi, Les vrais champions 
sont ceux qui terminent en tête 
après 70 joutes et non ceux qui 
gagnent une série des meilleures 
de 17 parties. 


Les structures de l'enseignement 
accordent-elles place à la lecture? 


Un sondage fait en 1062 auprès 
de 178 diplômés de huit facultés 
des trois universités québécoises 
a révélé que deux diplômés sur 
cinq n'avaient pas lu au complet 
un seul ouvrage sérieux et pas 
même un article important d'une 
revue pendant les trois ou cinq 
années de leurs études universi- 
taires, Par ouvrage sérieux, l'en- 
quête entendait un livre choisi par 
l'étudiant lui-même afin de éom- 
pléter ses notes de cours ou les 
manuels réguliers imposés à tous, 
La raison? Trop d'heures à l’ho- 
raire, une trop grande diversité 
de cours, trop d'heures de travaux 
grace ou de devoirs à remettre 

date fixe, 


Ceux qui ont déclaré avoir lu 
plus d'un ouvrage sérieux l'ont 
fait surtout dans les facultés où 
il existe des séminaires périodi- 
ques et une thèse à présenter à 
l'examen de fin d'étude, Seule- 
ment un étudiant sur cinq a 
avoué s'être imposé de sa propre 
initiative des lectures personnel- 
les afin d'approfondir les matières 
au programme, 

Nous sommes donc en présence 
d'au moins 40 pour cent de nos 
étudiants, l'élite de demain, qui 
n'a pas appris à s'imposer un tra- 
vail personnel et qui ne connai- 
tra jamais les instruments d'enri- 
chissement personnel que possè- 
dent certaines de nos bibliothè- 
ques, parce qu'ils n’ont pas appris 
à les connaître quand il était en- 
core temps. La situation est grave: 
il y a état d'urgence, 

Quand les étudiants auront ap- 
pris à enrichir leur esprit par 


le travail personnel dans les bi- 
bliothèques, ils continueront dans 
le même sens au cours de leur 
carrière professionnelle, Devenus 
chefs de famille ou éducateurs, 
ils engageront dans la même voie 
les jeunes de demain, Les biblio- 
thèques d'écoles occuperont une 
autre place que celle d'un simple 
mel les bibliothèques de col- 
èges cet d'universités seront un 
véritable laboratoire intellectuel, 
le premier dans l'ordre des lo- 
caux, que l'on fréquente pour au- 
tre chose que pour y faire des de- 
voirs quotidiens (ou les plagier) 
ou mémoriser des notes prises au 
cours. Les bibliothèques publi- 
ques se multiplieront par deux ou 
trois, car l'habitude de la lecture 
sera contagieuse, Le public accep- 
tera d'en payer le prix. 


C'est donc au niveau de l'école, 
du collège et de l’université qu'il 
faut réapprendre que la lecture 
est un facteur de succès. Toute 
la vie de l'homme de demain en 
sera marquée, Du point de vue 
immédiatement pratique, pour- 
quoi le questionnaire d'examen, 
surtout à la fin des années de col- 
lège et d'université, ne compor- 
terait-il pas une ou deux ques- 
tions sur la matière du cours fai- 
sant strictement appel à des lec- 
tures personnelles de l'étudiant? 
Les cotes seraien’ révélatrices et 
plus significatives, 


Patrick ALLEN, 
professeur à l'Ecole 
des Hautes Etudes 
Conservateur de la 
bibliothèque. 


sont limitées. 


Limitée, Winnipeg, Manitoba 


LOPIN AUX PRODUITS VARIÉS 


Notre plan de vérification de récolte distribuera à 
nouveau, gratuitement, 35 différentes variétés de groi- 
nes de blé, d'avoine, d'orge et de lin aux fermiers qui 
désirent semer, chez eux, un lopin de terre pour dé- 
monstration. Cela comprend quelques variétés les plus 

nouvelles et des plus prometteuses. 

C'est là une occasion d'étudier et de comparer durant leur croissan- 
ce, choque variété récoltée sous des conditions locales, Les provisions 


S'adresser à “The Crop Testing Plan”, 


SEARLE GRAIN COMPANY LTD. 


Compognie Searle Grair 


_ mr _ 


St-Bonifoce, le 6 mars 1964 


le somedi 7 mers, 


Inauguration 
de l'Alliance Française à Regina 


REGINA L'Alliance Fran: | illiéraire el arlisiique qui uals 


çauw de ina vient 
lituer, le 21 février 


de se cons- 
1984, Son 


Conseil d'Adeunisiration et es | l'Alliance 


comités 1e composent des per 


sent la France aux autres pays 
mirée d'maugurotion de 
Française de inà 

aura leu le samedi 7 mars 48h, 


sonnes suivantes prémdent d'hon- | dans es salons de Saskatchewan 
neur, M. D. Giordani, Consu: de | Mouse, sous la présidence d'hon- 


France: président, M. C. M Fres- 
cou, rocrélaire Comminerciai: vice: 
préadent, M. le juge AL. Sirois: 
secrétaire, Mme P. Begrand, ins- 
titutrice à l'école Mathieu: tréso- 
ner, M. le Dr J. G. Buck, profes 
sur à l'Université; conseiller à le 
presæ, M. J.-L, Liretie, d'impe- 
trial Où Limited, Regina; conseil 
ler ou film, M. R. Graburn, eon- 
sallant arllsiique au fUuuverne- 
ment: conseiller à l'éducation et 
jeunesse, M, L. Poetry, professeur 
de français: conseillers au recru- 
tement des membres, Mile T. Doi- 
ron et M. P. Kerviche 

L'Alliance Française de Regina 
sera une société purement eultu- 
relle et sans aucune affiliation po- 
litique, ouverie sans diserimina- 
tion à lous ceux qui ont comme 
commun inlérét l'enrichissement 
de leurs connaissances dans da 
langue française 

L'Alliance Française de Regina 
est membre de la Fédération des 
Allances Françaises du Canada 
dont le siège social est à Mont. 
réal, 82 avenue Elmwood. 11 y x 
environ vingt sociétés du même 
genre el de la même affiliation 
réparties dans les principales vi. 
les du Canada 

L'Alliance Française est une or- 
ganisation mondiale comptant des 


centaines de groupements, dont le | M, Boutin. Mmes 


siège central se trouve à Paris et 
dont le président actuel est M. 
iner, Elle a comme prin- 


cipal but de faire connaitre et ap- 


peur de M. D. Giurdant, conaul de 
France à Winnipeg, qui y pronon- 
cera Le discours d'ouverture 
Son Exec, Le lieutenani-gouver 
neur et Mme H. L. de on! 
blen vouu rehausser de leur pré- 
sence celle soirée el seront Loi 
les invités d'honneur, L'Alliance 
Française de ina organwe cet- 
lé soirée au ce de ss mem- 


|bres et de ses invités 


et compile un peu là-dessus pour 
familiariser ceux-€i ainsi que 
pour leur faire apprécier les rai- 
sons d'être de l'organisation 

Des films d'intérèt artistique 
seront présentés après les discours 
d'accuel et d'ouverture, après 
quoi les rafraichissements d'usage 
seront servis et les membres 
pourront faire pus ample con 
naissance avant de se séparer, 


© St-Hubert 


La dernière réunion des Dames 
d'Aute! eut lieu le 18 février avec 
11 membres présents, Pendant lu 
soirée, une couverture fut piquée, 
le travail ayant été commencé 
dans l'après-midi par deux des 
dames, Cette couverture sera 
donnée à la Croix Rouge, Le prix 
d'assistance fut gagné par Mme 
. Payot et P, 
Jordens étaient en charge du goû. 


ter, prochaine réunion sera 
annoncée plus tard, 
M et Mme A. Smeels et leurs 


précler la mg française et de | enfants sont allés en visite à 


resserrer les de sympathie 


Radville 


Assemblée annuelle 


Le 11 février, la 21e assemblée 
annuelle de la Calme populaire, 
dans le salle Mémorlaie, attira 
plus de 74 membres, Les recom- 
menda tions Mu du prési- 
dent, M. Paul Rivière, et les rap- 

ts des. différents comités con- 

buèrent à donner à cette soi- 
rée une atmosphère d'étude in- 
tense et de saine orientation, Le 
pans rappelu que l'actif de 

1,552,870.51 pour 1962, se chif- 
frait à $1,864,448 en 1963 avec 
un Dig net de $52,400.,86, Li fu! 
décidé de donner un intérêt de 4 
pour cent sur les parts et qu'une 
ristourne de 10 pour cent serait 
remise aux emprunteurs, 

M. ge er pète 
ra que la Caisse possédait 
1.042 membres, soit une augmen- 
tation de 66 par rapport à 1962, 
Le total des prêts pour 1963 a dé- 

assé la somme de $539,000, soit 
84.250.000 depuis la fondation de 
Caisse aire, 
M. le président remercia les di- 
recteurs et les membres pour 
leurs confiance et coopération, 
ui ont en <a A, faire À de 
ce qu' aujourd'hui, 

direct élus: 


MM. 


Un délicieux goûter servi par 
les dames mit fin à cette intéres- 
sante soirée, 

Çà et là 
Albert Bourassa et frè a- 
ents de machines aratoires John 
re, invitent les intéressés à une 
démonstration de ces machines, 
qui aura lieu le 11 mars, 

Le poste de douanes sur la rou- 
te no 6, entre le Canada et les 
Etats-Unis, sera ouvert 24 heures 
par jour à partir du 15 mai 1964, 

Le 8 février, en l'église de la 
Ste-Famille, le R, P. A. Yandeau 
bénissait le mariage de Mlle Doris 

jetrich à M. Paul Labossière, I 

tait assisté de deux enfants de 
choeurs, Edgar Dietrich et René 
Hg red W. nr Ne 
ta des cantiques appropriés, ac- 
compagnée à l'orgue par M. Al- 
bert Pirio. 

Après leur voyage de noces 
aux Etats-Unis, les nouveaux ma- 
riés s'installeront à Regina. 

À M, et Mme Ephrem Fradette 
est née une fille le 19 février, 


OT 


Dr E.-J. Gaudet 
DENTISTE 
Chambre 210 Mitchell Block 


1le rue est 
Prince-Albert Saskatchewan 
Téléphone: 763-7815 


Cuelenaere & Hall 
AVOCATS ET NOTAIRES 
103, Toronto-Dominion Bank Building 
J. M. Cuelenaere, QC. 
R N. Hall. QC. 
Téléphone: ROger 3-741 
Prince-Albert, Sask. 


Lamontagne & Schmit 
BA, B.C.L., LL.B., B.A,, LL.B, 
Avocats — Notaires 


Bureau: tél: RO 3-9691 
Résidence: tél,: RO 3-6969 


240 Mitchell Block Prince-Albert 


MacKenzie 
Salon funéraire de Prince-Albert 
W. T. Beaton, 
H, J, Jordan -— Roger Piché 
138, 9e rue Est Tél.: 763-8488 


lei on parle français 


J.R. Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 
Exomen de lo vue 
15, lle rue Ust. Prince-Albert. Sask. 
ÉDIFICE MITCHELL 
Téléphono: RO 3-7744 


PRINCE ALBERT | 


FUNERAL HOME | 
(DALZIEL'S) 


Arrangements en Français 


Anglais et Ukrainien 
MR. Bouche: D  Morlourin 
Tél: 763-6444 25, lle rue Est | 


Alexander, Man., Ü y à deux se- 
maines pour reconduire leur mé- 
re et grand-mère, Mme W, Skin- 
ner, chez elle, 

En visite en fin de semaine de. 
pue la dernière chronique furent 

les G, de Laforest, de Regina, 
et Victa Decelles, de Kendal, M. 
Jean Boutin, de Swift Current, 
MM. J, el E, Brûlé, de Moose 
Jaw, MM, R, Gatin et A, lstace, 
de Regina. 

M. Altred Eeolan, de Regina, 
est en visite pour quelque temps 
chez sa soeur, Mme M, Beaujot, 

Mmes R. lutace et E, Gatin sont 
allées faire une retraite à Lums- 
den, du 25 au 27 février, Elles ont 
aussi visité de la parenté à Regina 
avant leur retour, 

Mile Marguerite Istace, de Sas- 
katoon, a passé quelques jours 
chez ses parents, Ï y a deux se- 
maines, 

Les enfants de M, et Mme Emi- 
le Payot leur ont fait une fête- 
surprise à l'occusion de leur 30e 
anniversaire de mariage, Le sou- 
pér familial chez leur fils, Denis, 
réunissait leurs autres fils, Albert 
et sa famille, de Whitewood, 
Francis et Paul, à la maison, la 
mère de Mme Payot, Mme 


Beaujot, et ses frères, et 
Marcel, 


ST-BRIEUX -— Le 16 février, 
à 2 h. 30 p.m,, à la salle parois- 
siale de St-Brieux, eut lieu la 
distribution des prix de français 
aux élèves des classes élémentai- 


res et secondaires, Pendant le 
programme, chaque grade pré- 
senta à l'assistance, soit un chant, 


une déciamation ou une saynète, 


M, Alfred Carfantan, du Co- 
mité paroissial de l'ACFC, agis- 
sait Dur ar e maitre de 2 

ur le progremme qui suit: 
Fes Prit dénlemelion pet le 
grade 2; 2) chants, ‘Savez-vous 

lanter des choux” et “A la vo- 
ml ns à 3) AA RATS 
“Cours français-anglais”, par 

rade 9; 4) chant, ‘Les Cloches 

u hameau”, par le grade 7 (Lo- 
rette Duduller, Valérie Carfan- 
tan, Sandra Whyte); 5) distribu- 
tion des prix aux grades 3, 4 et 
5; 6)récitation, ‘Les devinettes" 
par Claude Guégen; 7) chant, 
“Dominique”, par le grade 8 
(Grace Hamonic, Lilian Guégen, 
Céline Garin, Lorette Prokapetz 
et Lorraine Guillet); 8) récita- 
tion, “En relisant l'histoire”, par 
Lorraine Lavoie, grade 11; 9) 
distribution des prix aux grades 
6, 7 et 8; 10) chant par le Cercle 
Laetitia, “Le printemps"; 11) ré- 
citation, ‘Es-tu là Jésus?", par 
Cécile Creurer, grade 4; 12) réci- 
{ation, ‘Le rie re nié ar Marie 
Carfantan, grade ; 13) chant, 
“Clair matin”, par le Cercle Lae- 
titia; 14) distribution des prix 
aux grades 9 à 12; 15) récitation, 
“Ma première cigarette”, par Ri- 
cond Coquet, grade 6; 16) 
chant, “Jonas dans la baleine”, 
par le Cercie Laetitia; 17) récita- 
tion, ‘Recette du bonheur conju- 
prpe Georgina Kliimik, grade 
12; 18) saynète, ‘De mal en pis”, 
par les grades 9 et 10; 19) un 
mot du président. 

Les gagnants des prix furent: 

rade 3, Cécile Creurer, Rita 

ourgault, Louis Perrot, Rose- 
Marie Thomas, Céline Assié, Ida 
Nedellec, Marie Massé, Denis Co- 
quet, Marian Carfantan; grade 4, 
Laurette Assié, Mélanie Carfan- 
tan, Albert att, Laurettte Ru- 
dulier, Denis Ferré, Marie Car- 
fantan, Gérard Coquet, Gérard 
Bourgault: grade 5, Lionel Ferré, 
Léonard Ferré, Alain Ferré, Ri- 
chard Coquet, Gérard Thomas; 
grade 6, Paulette Thomas, André 
Assié, Valérie Carfantan, Victor 
Perrot, Francis Galays; grade 8, 
Jean Perrot; grade 9, Mariette 
Ferré, Céline Sénécal, Aurilda 
Fau; grade 10, Lorraine Lavoie; 
grade 11, Georgina Klimik; gra- 
de 12, Alain Lavoie, Noëlla Mar- 
tin; école de Tilly: grade 4, Héiè- 
ne Robel; grade 5, Anne Kernale- 
guen, premier prix de son grade 
et prix provincial en grammaire; 
grade 6, Joseph Kernaleguen, Ai- 
bert Robel, Alfred Valmont; gra- 
de 7, Marcel Robel: grade 8, Lo- 
rette Kliimik, Clotilde Valmont. 

A la suite du programme, M. 
Yves Mevel, président du comité 
de l'ACFC de la paroisse, remer- 
clia les institutrices et les élèves 
pour le programme qui avait été 
si bien préparé 


M.ltients à l'hôpital présentement 


ir. sx Prix de français remis 
aux élèves de St-Brieux 


oo 


Willow-Bunch 


Premier prix | 

Queiques dèves de l'école se | 

re se rendiren! à Assinibois | 

le vendredi soir 14 +" 

A "ain Pa TA à 
eur À 

Bachelor’, 4 re 

snuer prix pour le ad de à 

thatchewan. Féliciations Is 


la compélilion semi-finale, | 

Les acteurs et actries sn 
Denny Monder, Benoll, 
Cécile Martin, Cécile ei Mad ei | 
ne Philippon et Dolorés Verhelst, | 
Tous leur souhaitent bonne chan. | 
ce à leur prochaine présentation | 

M. et Mme Deiphis Chanteloù | 
sont revenus d'un voyage en Fo: 
ride et dans l'Est, où ils ont visité 
des parents 

M. el Mme Jean Bourdages re- 
venaient le 29 février d'un séjour 
de trois mois dans l'Est, passé 
chez ses parents el amis. 

M. et Mme Cosmos, de Ke- 
lowna, C,-B., partalient là semaine 
dernière après avoir passé quel. 
que lemps ic! à visiter leur mère, 
Mme Albert Lambert, patiente à 
l'hôpiial local depuis quelques se- 
mMmaines 

Le samedi 15 février, Claude 
Fradette, âgé de 10 ans, fils de 
M. et Mme Roméo Fradeits, fut 
conduit par avion à l'hôpital de 
Regina, On apprend dernièrement 
que celui-ci va mieux 

Mme Jack Welsh, de Montréal, 
ué,, est venue visiter sa soeur, 
me Donat Joyal, et son frère, 

M, Altred Rainvite, 

M, Raymond Champigny, em- 
ployé à Weyburn, vint visiter ses 

emts, M. et Mine Orphis 
hampigny. Ces derniers aièrent 

à Ferland dernièrement, y visiter 
leur soeur, Mme René Fauchon, 
et sa famille 

Le 18 février, M. et Mme L, 
Couture allèrent à Moose Jaw:; 
M, Richard Cayer les accompa- 
gnait. 

MM, et Mmes Georges et Char- 
les Campagne et leurs enfants, de 
Calgary et Olds, Alta, sont venus 
visiter leur mère, Mme Pierre 
Campagne, et leur père, patient à 
FREDA de Moose Jaw, 

, le Dr et Mme Louis Piché, 
de Shaunavon, ont visité leur mè- 
re, Mme Albert Martin, Ils # ren- 
dirent à Moose Jaw, j visiter M. 
A. Martin, patient à l'hôpital, 

Mme Philias Blais demeura 
chez sa fille, Mme J. Foley, à 
Bengough, durant l'absènce de 
son mari, patient à l'hôpital de 
Moose Jaw. 

M. Donat Joyal fut transféré 
de l'hôpital des Soeurs Grwes de 
Regina, à Fort San, Son À 
qui passa quelques {os à Regina 
revint chez elle le 19 février, 

Le nouveau magasin de li- 
ueurs ouvrait ses portes le ven- 
redi 14 février, 

Les puroissiens malades qui ont 
fait un séjour à un hôpital et sont 
revenus à leur foyer sont Mmes 
Emile Trudelle, Antonio Fiset, 
MM, Pierre Campagne, Gédéon 
Boisvert et Phllins Blais, Les pa- 


sont Mlle Maura Boulianne et M. 
Rémi Lambert, 


ouvertes pour élire le nouveau 
comité de l'ACFC de St-Brieux, 
Les suivants furent choisis: le 
R, P, Rivard, les Rév, Srs Ste- 
Mélanie et M.-Monique, MM. Al- 
bert Thomas, Alain Fagnau, Paul 
Leroy, Denis Bergot, Yves Mével, 
Jean Guéguen, André Coquet, 
Théophane Ferré et Emile Creu- 
rer, ainsi que Mile Eva Gauthier, 

M. Paul Leray fut élu prési- 
dent, et M. Alain Fagneau, secré- 
taire, 

Après que les Bulletins de vote 
furent distribués, le chäpeau fut 
passé, L'argent recueilli fi rernis 
aux imstitutrices pour l'achat de 
prix de français aux élèves de la 
paroisse, 


Marcelin 


Çà et là 

Tel que décidé lors du festival 
régional de la Chanson Française 
à Debden, la chorale des adultes, 
la chorale des grandes et M. Ray- 
mond Desjardins représentèrent 
la région au grand festival de 
Prince-Albert, le dimenche ler 
mars, à l'Orpheum, 

M, Emile Neveu, ainsi que ses 
soeur et beau-frère, M. et Mme 
Emerson Church, se rendirent à 
Trail, C.-B., pour les funérailles 
de M. Honoré Neveu. 

Mme Joseph Tremblay et M. 
Elzéar Bonin sont encore hospita- 
lisés à Saskatoon. 


Baptème 
Nicole-Lise-Michelle, fille de 
Maurice Conan et d'Antoinette 
Goueffic. Parrain et marraine, M. 
et Mme Léon Charlebois (née Jo- 
séphine Gouéffic), oncle et tante 
de l'enfant. 


Bellegarde 


Va-et-vient 

Mgr F, Gerein et M. l'abbé A. 
Goski, de Regina, ont rendu visi- 
te à M. l'abbé Savoie, curé, der- 
nièrement. 

M. le curé et sa tante, Mme F. 
Savoie, ont assisté au 50e anni- 
versaire de mariage de M. et 
Mme Ernest Laliberté, de St-Bo- 
niface, Man. (Mme Laliberté est 
la soeur de Mme Savoie.) Mmes 
Francis Sylvestre et Aïber‘ Geor- 
ge les accompagnèrent jusqu'à 
Winnipeg, Man, 

Mme Armand Paulhus, de St- 
Boniface, Man., rend visite à ses 
enfants, MM. et Mme Joseph 
Martine, Léo Lévesque et Gilbert 
Moreau. 

M. et Mme Joseph Nolin, d'Ed- 
monton, Alta, visitent leurs pa- 
ronts, M. et Mme Arthur Noiin, 
ainsi que leurs frères et soeurs. 

M. André Sylvestre était de 
passage chez ss frère et belle- 
soeur, M, et Mme Fébix Syives- 
tre, en fin de semaine., | 

M. et Mme Henri Wilvers ont | 
fait un voyage d'affaires à Re- | 
gina, 

M. et Mme Oliva Nolin et leur | 
famille, de Calgary, AMa, visitent | 
teurs parents, M. et Mme Arthur | 


0 0 + oo 


Ensuite, les nominations furent | Nolin, pour queiques jours, | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


White Fish Lake 


me tm 


Un Oblat fète parmi ses Indiens 
son 25e anniversaire de prêtrise 


WHITE FISH LAKE — Le | 
février dernier, le R. P. Armand | 
Allard, OM, missionnaire à là 
indienne 


|riversaire de prétrise 


Prusieurs abbés et Pères Obla!s 
vinrent partager les joies de cette 
belle journée d' ve s- 
cerdotal, Parmi les invités on re- 
marquait MM. jen BE. 
bé, curé de Debden, et W, 
fosuès, curé de Victoire, el 
RR, PP. À. Rodrigue 

ovincia!}, G. Roussel, A. 

te, G. Ménard, J. 
Bossé, D, Lafrance, J, Daniel et 
le révérend Van Veck, Le R. P, 
Maurice Lafrance, provincial des 
Oblais de l'Alberté et de la Sas- 
katchewan, n'a pu être présent, à | 
cause de la grande distance et de 
ses nombreuses occupations. 

Le Père Jubiaire célébrait une 
grand-messe à 11 h, 80 am, Une 
assistance nombreuse avail tenu à 
venir lémoigner sa reconnaissan- 
ce: une centaine d'écoliers in- 
diens, plusieurs paroissiens Métis, 
de Pascal, M, Babin (bienfaiteur 
toujours fidèle des missionnaires 
de White Fish), M, et Mme Gé- 
rard Pelletier, de Victoire, des 
Indiens, les religieuses de la mis- 
sion indienne de Big River et de 
Victoire, 

Son Exe, Mgr Laurent Morin, 
évêque de Prince-Aibbert, avait 
Eu pe M. l'abbé Labbé, curé de 
De * de le représenter à cet- 
te fête, Ce dernier donna un ser- 
mon de circonstance bien appro- 
prié, en anglais el en français, 

Le Père Jubilaire dit toute sa 
reconnaissance en quelques mots 
de remerciement, ‘in, un In- 
dien, M, William Joseph parla en 
cri, remerciant les missionnaires 
Oblats et les Filles de la Provi- 
dence, dont la maison provinciale 
est à Prince-Albert et qui se dé- 
vouent pour les Indiens depuis 22 
ans, années de sacrifices, de pa- 
tience et de prières, 

La Rév. Sr Marie-Adélaide, du 
couvent de Vicioire, accompa- 
gnaït à l'orgue et toute la congré- 


La Journée de l'A.C.F.C. 


DOMREMY 
ler versement $ 71,50 
2e versement 80,00 
3e versement 170,00 
Contribution globale: 5321.50 
L£ LI LZ 
FRENCHVILLE 
Contribution globale: $79.00 
L£ L1 LI 


LISIEUX 
Contribution globale: 
L£ L2 LI 


$82.90 
MARCELIN 
Contribution globale: $150,00 
MAKWA 
Contribution #lobale: $40.,00 
NORTH BATTLEFORD 


Contribution slobale: $115.00 
PRINCE-ALBERT 
ler versement $39.68 
2e versement 12:00 
8e versement 32,99 
Contribution flobale: _$84.67 
ST-FRONT 
Contribution globale: $100.00 
ST-VICTOR 
Contribution globale: $75.00 
SEDLEY 
Contribution globale: $25.00 


Vawn 


Mariage Jones-Gélinas 

Le samedi 8 février avait lieu 
le mariage de Mlle Marie-Emilie 
Gélinas, fille de M. et Mme Ar- 
thur Gélinas, à M. Arthur Jones, 
fils de M. Roy Jones, de Cochin. 
En l'absence de M, l'abbé G. Au- 
mont, le R. P. Rodrigue, de Co- 
chin, bénissait le mariage, 

La mariée portait une robe de 
nylon blanc sur taffetas et un 
voile retenu par une couronne de 
perles. Son bouquet se mg + 
de roses jaunes, La fille d'hon- 
neur, Mile Louise Gélinas, soeur 
de la mariée, portait une robe de 
velours bleu, Le garçon d’hon- 
neur était M. Ross Morton, d'Ed- 
monton, Alta, MM. Paul Fortier 
et Elzéar Gélinas, beau-frère et 
frère de la mariée, 
comme huissiers, 

Mme Paul Fortier avait charge 
du livre des invités. Ces derniers 
étaient reçus par M. et Mme Géli- 
nas, M. Roy Jones et Mme Mor- 
ton, belle-mère du marié, Le di- 
ner fut servi à une soixantaine 
de personnes dans la salle de 
Vawn. Le souper et la danse eu- 
rent lieu au même endroit. 

Le jeune couple réside à North 
pl où le marié a un em- 
ploi. 


agissaient 


Festival 

Un groupe de jeunes élèves est 
allé à North Battleford, le diman- 
che 23 février, pour prendre part 
au festival de ‘La Bonne Chan- 
son”, Félicitations à l'école de 
Delmas, qui fut la gagnante par- 
mi les écoles de Butte St-Pierre, 
Jackfish, Vawn et North Battle- 
ford. 

Réunion annuelle 

Le lundi 17 février avait lieu 
dans la salle de Vawn la 20e réu- 
nion annuelle de la Caisse popu- 
laire, Une trentaine de membres 
étaient présents, 

M. Earl Cross, nouveau direc- 
teur remplaçant M. Léo Casa- 
vaut, donna le rapport et expli- 
qua les progrès de la Caisse du- 
rant l'année 1963. 

Avec 24 nouveaux membres, 
une augmentation de $40,244.27 
et le système de chèques, qui est 
un grand avantage, on anticipe 
un réel succès pour 1964. 

Furent réélus par acciamation: 
MM. H. Croteau, L. Weber et A. | 
Latendresse, M. A. Morrison a | 
été élu au comité de surveillance. | 
remplaçant M. Fred Blanchette. 


Dr Paul Gélinas 
DENTISTE | 


117 — 2e Rue | 
WEYBURN, SASK. | 


Tel.: 842-3154 | 


(out coeur cette pelile église 
bien humble de White Fish Lake 
Après la mes, ce furent les 
Agapes, Les invités se trouvaient 
devant une tabe soigneusement 
préparée par les bonnes religieu- 
#s de la mission, les Rév. Pt 
Marie-Adéard, Marie-Bmille et 
Marie-Odile, dans une salle de la 
Petule maison-couvent de la ré 
serve, Par une heureuse ! 
dence, ce banquet se y 44 
Paré par une re: 0- 
Vidence, la 
cousine de la maman du jubllai- 
re. Ces bonnes religieuses, ainsi 
que Mme Gérard Pelletier, insu- 


mis de la fête des écoliers de la 


| réserve en leur distribuant pom- 


mes el bonbons, 

Ce fut une véritable joie pour 
les religieuses et les amis de 
mission de White Fish de fêter 
ainsi, dans l'intimité le jubilé sa- 
cerdotal du R,. P, Allard qui, de- 
us son ordinauon par Son Exc, 

gr J. Guy, O.M.I., alors évêque 


de Gravelbourg, le 25 février 
1990. s dévoue parmi les In- C.-B. 
lens, 


UN TEMOIN, 


Cadillac 


Carnaval 
Le 21 février eut lieu le carna: 
val à la vien locale. Les êlé. 
ves de Mie Judy lronside, de 


Swift Curreni, ont fait preuve 


| tutrice à la mission, avaient aussi | vrier dernier 


| 


qu'ils n'avaient pas perdu leur 


25 | gaion chanta à pleine volx et de | l°mps à pratiquer patinage de 


fantaisie, car après sulement 
ue.ques leçons hs ont très bien 
ail es choses 

Le oca élait joliment décoré 


grâce au dévouement des parents | Fatima de Redvers, .e samedi ma 


de ces arustes en herbe, Les con 
fection des costumes avaient de- 
mandé auasi beaucoup de temps 


et de goût. Une partie de gourel | 
L'assis. 


et une danse suivirent 


. [tance fut très nombreuse 


Cù et à 
M. et Mme Ken Carleton, de 


Rèv Marie-Odile, | Neville, ont visité Mme B, Svi. 


vain, le 28 février 
L'assemblée générale de l'A. 
CR, eut lieu à Ponteix le 27 té. 
M, l'abbé G Û 
pre. curé, M. Ludovke Lacerte, 
. &t Mme Paul-E, Lacasse, Mme 
B. Sylvain, Miles Laurette Lapri. 
æ el Thérèse Sylvain y ont as- 


la | sisté 


M. X. Vignon demeure mainte 
namt au Manoir de Ponteix, et 
Mme J, Monin à l'hospice de 
Swift Current. 

M. Gerry Waddington, de la 
Police Montée, de Prince George, 
visite ses parents, M. et 
Mme G. Waddington, pour une 
couple de semaines. 


Le Collège Notre-Dame se prépare 


à fêter son dixième anniversaire 


PRINCE-ALBERT — C'est en 
1954 an le collège Notre-Dame 
accueillait ses premiers élèves, 
Voilà qu'on est en 1964 avec une 
expérience riche de dix ans et 
remplis de confiance en l'avenir, 
Aussi veut-on célébrer ce dixiè- 
me anniversaire dans le climat de 
joie et de fraternité qu'il mérite, 

Le mercredi 18 mars, dans 
l'auditorklum de la cathédrale du 
Sacré-Coeur de Prince-Albert, le 
collège offrira à tous ses amis un 
excellent souper de fèves au lard 
préparé par les toujours géné- 
e D'ENene 
c ( souper sera servi de 
5 à 7h, p.m. (heure avancée), et 
le prix d'entrée est de ,75 par 
personne, 

ABh., ce même soir, aura lieu 
un grand bingo aux nova 

n 


prix vraiment alléchants, V 
parties seront jouées où l'on 
pourra gagner dix-huit prix d'u- 


ne valeur moyenne de $15 et deux 
cagnottes, Parmi les prix offerts, 
on trouve dix gros et délicieux 
jambons, et huit prix qui sauront 
orner vos salons, Ces prix ont été 
donnés gracieusement pe plu- 
sieurs commerçants de - 
bert: Houle Electric, Ted Mathe- 
Blue Chain 


“Et enfin, le 18 mars sera aussi 
la journée du tirage d’une splen- 


Sintaluta 


Çà et là 

Les Dames de l’Autel de la 
mission Ste-Hélène ont servi les 
repas au bonspiel, le 28 février, 
Malgré la mauvaise température, 
les profits furent satisfaisants, Ils 
serviront à diminuer la dette de 
l'église, ; 

Mme H. Rack, blessée acciden- 
tellement à Wolsaley, est sous les 
soins du médecin à l'hôpital d’In- 
dian Head. Mmes Marcel et Paul 
Français, ainsi que Mile Madelei- 
ne Français, sont allées lui ren- 
dre visite dimanche dernier. 

Mme Fred Dolter eut la visite 
de sa soeur, Mme Adrien Bonne- 
ville, et de ses nièces, de Wolse- 
ley. 

Mme Argentine Deguin, de 
Montmartre, est venue passer une 
journée à Sintaluta et a visité ses 
anciennes amies. 

M. et Mme Paul Français sont 
allés à Regina pour affaires. 

Mme Pat Egan est de retour de 
son voyage dans l'Est, 


La sixième 


participer à l'Expo de 1967 
MON Saskatche- 
wan est la sixième province ca- 
nadienne à annoncer sa participa- 
tion à l'Exposition universelle et 
internationale de Montréal. 

Les cinq autres provinces qui 
se sont engagées sont le Québec 
et les quatre provinces atlanti- 
ques, La participation de la Sas- 
Kkatchewan a été annoncée à la 
suite de la visite officielle de M. 
Robert F. Shaw, sous-commissai- 
re général de la Compagnie ca- 
nadienne de l'Exposition univer- 
selle de 1967. Le retour à Mont- 
réal de M. Shaw, lundi, marqua 
la fin de sa tournée de six semai- 
nes d'un bout à l’autre du Cana- 
da, au cours de he pr il a en- 
gagé les gouverneme vin- 
ciaux à prendre part à rExposi. 
tion. 

En annonçant la nouvelle de la 

articipation de sa province, M. 

ussell Brown, ministre de l’In- 
dustrie et de l'Information, a dé- 
claré que son gouvernement en- 
verrait un délégué à une réunion 
qui doit avoir lieu au quartier 
général de la Compagnie de l'Ex- 
position, à Montréal, le 4 mars, 
réunion à laquelle toutes les pro- 
vinces ont été invitées à envoyer 
des délégués. 


pans à 


NACRE uns — LouUeu : Ho UNS à de Se LS 


dide lampe de salon donnée par 
Modern Home Furniture et va- 
lant $25, ainsi que d'un deuxième 
prix, une monire-bracelet Tele- 
star d'une valeur de $20, donnée 
ar M. Gaudet, de Strohan's 
ewellers. 

Voilà une date à ne pas ou- 
blier: le 18 mars, C'est là une oc- 
casion à ne pe manquer, Venez 
célébrer le dixième anniversæmire 
du collège dans l'auditorium de 
m cathédrale du Sacré-Coeur de 
Prince-Albert, Pour ,75 on dégus- 
tera un excellent souper, et pour 
$1.00 on pourra s'amuser ferme 
au bingo, collège vous attend 
donc, vous et tous vos amis! 


Prince-Albert 


Funérailles 

Les funérailles de M, Cyrille 
Gilbert, de 899, 15e rue ouest, 
Prince-Albert, eurent lieu le 29 
février dans la cathédrale du Sa- 
ché-Coeur, au milieu d'une foule 
nombreuse, M. l'abbé Grégoire 
Lachance chanta la messe de Re- 
uiem, M, Maurice Casgrain tou- 

ait l'orgue tandis que M, l'abbé 
A. St-Pierre dirigeait le chant. 
Les chantres étaient , A.-L, 
Pagé, R. Dansereau, J, Ward et 

à ie, Les porteurs étaient 
MM. Robert Cornet, Tom’ et Cla- 
rence Ruszkowski, Léon Doucet- 
te, Gilbert Bremner et Gilis Fre- 
nette, L'inhumation eut lieu au ci- 
metière South 
Le ents, Des 

an j 

rent FéciLes par M. | 
Pierre devant une nombreuse as- 
sistance, au salon funéraire, la 
veille des funérailles, 
Le défunt laisse dans le deuil 
cinq filles, Bernadette, de Dorval, 
Qué., Laurette (Mme R, Frenet- 
te), de Prince- Annette 
(Mme R. Cornet), de Medecine 


R, St 


Hat, Alta, Marie-Anne (Mme J, 
Duval), de Prince-Albert, et Clé- 
mence (Mme J, Harry), de Luce- 
land, Sask,; 19 petits-enfants et 
14 arrière-petits-enfants, Son é- 
pouse le précéda dans la tombe en 
1945, 
Arrivé à Prince-Albert en 1911, 
M. Gilbert s'établit sur une terre 
à” Pascal, Sask. Plus tard, il ou- 
vrit un magasin à Pascal et à Ca- 
bana. Il prit sa retraite en 1944, 
puis se retira à Spiritwood et fi- 
nalement à Prince-Albert en 
1951, où il demeura jusqu'à sa 
mort. M. Gilbert, natif de la pa- 
roisse du Sacré-Coeur à Québec, 
est décédé à l'âge de 88 ans à 
l'hôpital de la Ste-Famille, après 
une longue maladie. 
Sincères condoléances aux fa- 
milles éprouvées. 
Malades 
Les parents et amis de M. Mar- 
cel Pagé, qui a subi une opération 
chirurgicale la semaine dernière, 
sont heureux d'apprendre que son 
état de santé s'améliore sensible- 
ment et qu’il sortira de l'hôpital 
de la Ste-Famille bientôt. Il en 
est de même pour Mmes Ulric 
Charlebois et Hercule Dansereau, 
qui subirent aussi une opération 
chirurgicale, 
Félicitations 


prendre du Conservatoire Roya 
de Musique de Toronto qu'elle a 
passé avec honneur ses examens 
de 4e année, Sylvia étudie la mu- 
sique avec M. le professeur Garth- 
Beckett et Mlle Pensy Tom Pene- 


licitations, 

Nouvelle construction 
Le contrat pour la constructior 
d'un entrepôt pour le départe- 
ment des Ressources Naturelles 


la Poole Construction de Saska- 
toon, dont la soumission au mon- 
tant de 898,490 était la plus bas- 
se, d'après M. W. G, Davies, mi- 
nistre des travaux publics de cet- 
te province. La construction doit 
commencer immédiatement et se 


mesurera 130' x 70’ et sera d'un 


ra face à la 18e rue et 5e avenue 
Est, à Prince-Albert. 


REGINA 


SOUVENEZ-VOUS . . . 


IL est avantageux de négocier avec PIONEER 


quand on désire un marché à grain efficient 
produits chimiques — fertilisants: — charbon 
Test gratuit de germination ou de nielle (smut) 
graines enregistrées ou certifiées 


Il est avantageux de négocier avec la Pioneer 


Ch PIONEER GRAIN COMPANY LTD. 


WINNIPEG 


CALGARY 


Mlie Sylvia Neider vient d'ap- | 


roy, tous deux de Saskatoon. Fé- 


de la Saskatchewan fut accordé à | 


terminera tard cet automne. Elle | 


étage seulement. Cette bâtisse fe- | 


M. Théodule 
est décédé à 
Land vu … M, Théodue 


nl l'hôpital de 
tévrier, après une 
ongue maladie, I! étail âgé de 69 


ans. 
La messe de Requiem fu} chan 
tée en l'égiiæ Notre.Dame-de- 


ln 15 février, par M. ‘'abhé E | 
Toupin, euré, assisté de MM. tes 
abbès P.-E Finnin, de Cantal, et | 
L. Kubash, de Manor, comme 

diacre et sous-diacre. L'inhuma- | 
tion eut lieu au cimetière de Can: 
tal, Les porteurs étaient MM. Léo | 
Marte., Echorst, Ross et Ro 

ger Germain, BHl Carrier et Mau. | 
rice Desaute!s, 

M. Landry naquit à Weeden, 
Qué., le 25 novembre 1894 et en 
venu à Cantal en 1924, Sa pre- 
mière épouse est décédée en no- 
vembre 1921, I! se maria en se. 

noces en septembre 1933 el 
résida sur une terme jusqu'en no- 
vembre 1957, alors qu'il déména- 
ea à Redvers, où il fut empoyé 
la cour à bois de MM. Martel 
et Eichorst, 

Le défunt laisse dans le deux 
son épouse, Fiora; huit filles, la 
Rèv. Sr Marie-Théodule, Mmes 
Cécile Nissen et Rose Deeau, de 
Redvers, Marie-Anne Wilvers, de 
Regina, Laurette Carrier, de Can- 
tal, Margaret Boutin, d'A ida, 
Lorraine Stocking, d'Estevan, el 
Mie Viviane, de Redvers; cine 
fils, Roger, de Regina, Jean, Pau 
et Marcel, de Winnipeg, Man, el 
Eugène, d'Oxbow, 

incères condoléances aux fa- 
milles éprouvées, 


Mariage Brisbois-Taylor 

Le samedi 8 février en l'égiise 
Notre-Dame-de-Fatima de Red- 
vers, Mlle Ethel Dianne Taylor, 
fille de M, et Mme E, Taylor, de 
Gainsborough, unissait sa desti- 
née à celle de M, Georges-Altred 
Brisbois, fils de M, et Mme K, 
Brisbols, de Redvers, M. l'abbé E, 
Toupin bénit leur union, 

La mariée était revètue d'une | 
longue robe blanche, voile bouf- 
fant retenu d'une couronne de 
perles simulées el tenait un bou- 

uet de roses, La dame d'honneur 
tan Mme Lucy Brisbois, et la 
fille d'honneur, Mlle Marilyn 
MacPherson, loutes deux portant 
des robes identiques de velours 
rouge garnies de fourrure blan- 
che, petits chapeaux rouges et 
bouquets de chrysanthèmes 
blancs, 

Les garçons d'honneur étaient 
MM. Auguste Brisbois et Larry 
Taylor, MM. André Brisbois et 
Armand Donais agissalent com- 
me huissiers, Une réception eut 
lieu à Gainsborough, Les nou- 


Prud'homme 


Festival régional 

. Le dimanche 23 février avait 
lieu à la salle paroissiale le fes- 
tival régional de la Bonne Chan- 
son et le concours de diction, aux- 
ue prirent part Vonda ei Pru- 
homme, Les juges Lou le chant 
étaient la Rév, arie- Victoire, 
Mme Marie Hannotte, MM. Ray- 
mond Caron et Paul Loiselle, 
gagnants furent Cheryl 
anta en solo “Il y eut 
Mme Thérèse Jeanneau 
dans ‘“Clopin-clopant”, Lorraine 
Loiselle et Bernadette Jeanneau, 
qui chantèrent ‘Si tu vois la 
mer”, et la chorale de Vonda, qui 
exécuta ‘Ah si j'étais belle a- 
louette grise”. 
év, Srs Robert-Marie et 
Maria, ainsi que M. Laurier Le- 
page furent les dus de la joute 
oratoire et attribuérent les prix 
aux suivants: Mlle Simonne Lan- 
dry (représentant les De et 10e 
années), qui traita des sorties, et 
pour les Île et 12e années, Mlle 
Marguerite Lavigne, dont le sujet 
était ‘“L'adolescence"”, Félicita- 
tions à tous ceux qui prirent part 
à ces concours, 
Baptêmes 

Holly Marie, fille de M. et Mme 
Leslie Viczko, née le 17 février. 
Parrain et marraine, Rita et Al- 
bert Wirachowsky. 

Daniel-Gilbert, fils de M. et 
Mme Roger Lévesque, né le 21 
février, Parrain et marraine, De- 
nise et Gilbert Lavertu, 

Malades 

Voeux de À ru 9 rétablisse- 
ment à Mme Maurice Beaudry et 
à M. Gilles Leray, qui ont été 
hospitalisés dernièrement, 


veaux époux parlrenlt en 


voyage 
de noces au nord de là Saskair 
chewan. [is résident mamtenant 
à Redvers, Félicitations à M. el 
Mme Georges Brsbois. 


Assemblée de la LC 
. L'assemb ée de la Ligue des 
Femmes Calbaiques eut lieu e 


ljeud: 20 février, à 8 h. pm. M. 


abbé E Toupin, curé, la prési- 
dente, Mme Dubois et 15 mem- 
bres aminialent, Après la prière, 
es minuies et les rapports des 
convocatrices furent lus, M. Le eu 
ré paria du carème et exhorla es 
dames à la prière, à la péntence, 


|A .'astalance à la messe sur 


maine el à :a réceplion fréquente 
des sacrements, Pour le temps du 
curème, les messes de semaine 
sont les lundi, mardi el jeudi à 
7 h. 30 am. le mercredi & 3 h 
35 pan, le vendredi à ÿ h, pm, 
et le samedi à 11 h, am On rap- 
pelle aux dames leur devoir d'as: 
sister à la messe de la Ligue le 
prenver samedi de chaque mois 
On annonce une retraite parois. 
siale qui sera prèchée par le R. P 
Danie! Ehman, C.Ss.R,, du, 14 au 
18 avril. k 

Les visiteuses à l'hôpital pour 
le mois de mars sont Mmes N 
Parent et F, Cook. Le goûter fut 
servi par Mmés N. Purent et A 
Luyten, La prochaine assemblée 
aura lieu le 12 mars 

Un souper à la fortune du pot 
eut lieu à la salle paroissiale le 
dimanche 23 février. Une gran- 
de variété de plais furent servis 
par les dunes de la Ligue, La 
veillée se passa en jeux de car- 
tes et bmgo pour les enfants, 


Voyageurs 
MM, et Mmes Marcel Freçon 
et Frank Fowler som de retour 
d'un éd, Ton plusieurs semai- 
nes dans l'Est, à Montréal, Qué. 
Ste-Anne-de-Beaupré, Toronto et 
autres points d'intérêt, 


L'"Action d'expiation" 
construit une synagogue 
à Villeurbanne, France 


LYON (CCC) Un upe 
@ gl de L'Aeres d'expla: 
tion" upement aileman 
Siret nettement à Villeur- 
banne, près de Lyon, la peer 
synagogue qui ait été édifiée par 
des chrétiens, Les travaux en ont 
commencé en 19681, ils constituent 
l'un des six projets en cours d'ex- 
écution en France, en Belgique, 
à Crète, en Israël, en Norvège et 
en Yougoslavie, de cette associa- 
tion allemande, 

Depuis la fondation, en avril 
1958, de l'‘Action d'expiation”, 
410 jeunes travailleurs et artisans 
ont coopéré à 19 chantiers, dans 
neuf pays différents, pour répa- 
rer, par leur travail volontaire 
de reconstruction, les injustices 
commises par le national-socialis- 
me, 

C'est à l'activité constructrice 
de l'Action d'expiation"" qui jouit 
du soutien de l'Eglise évangéli- 
que et vit de dons bénévoles, ut 
sont dus entre autres, de 1950 à 
1983, une église à Kokelv près 
d'Hammertest en Norvège (1960), 
un centre international de ren- 
contre à Coventry (1961-82) et 
le montage, par 25 cialistes, 
de maisons préfabriquées dans la 
ville yougoslave de Skoplje, dé- 
sg par un tremblement de 

rre, 

D'autre part deux volontaires 
de l'Action ont aidé pour la pre- 
mière fois en 1963, lors d'un camp 
international de la jeunesse, à la 
construction d'une école dans le 
Causase (Union soviétique), En 
outre, neuf camps, durant lesquels 
de jeunes catholiques et de jeu- 
nes protestants ont participé à 
des travaux de reconstruction, 
ont eu lieu dans la zone soviéli- 
me en Allemagne, notamment à 

resde, Nordhausen et Leipzig, 


Sécurité 
familiale 


L'A.C.F.C, désire souhaiter un 
heureux anniversaire aux mem- 
bres de la Sécurité Familiale dont 
les noms suivent: M. Aubin Gre- 
nier, de St-Isidore de Bellevue, 
M. Gilles Tremblay, de Victoire, 
M, l'abbé Arthur Marchildon, de 
North Battleford, et M. Lucie- 
Joseph Fréçon, de Redvers, 


Serrtice 
de 
Sécurité Familiale 


Protection 


accordée: 


$330.170.00 : 


Voilà ce que l'A.C.F.C. par son 
Service de Sécurité Familiale 
a procuré à la population 
canadienne-francaise 
de la Saskatchewan. 


L'A.C.F.C. est en mesure de vous offrir 
ce plan et tous ses avantages, grâce à 
une entente avec la compagnie 
Assurance-Vie Desjardins. 


* Ce montant n'inclut pas lo protection accordée 
aux enfants des mombres assurés, 


Pour tout renseignement au sujet du 
"’Service de Sécurité Familiale” de 
l'ACFC, adressez-vous à 


M. Cléas Duperreault, propagandiste, 
1902, Broadway, Saskatoon 


Tél: 653 1441 


LA LIBERTE 


JEUNESSE AUJOURD HUI 


| Page d'opinions et d'activités des jeunes 


Voulez-vous La Relève lance son | 
faire grand Concours oratoire 


Faisant suite au désir exprimé par les étudiants de langue fran- | 
du théâtre? 


ET LE PATRIOTE 


= LISEZ LA MIEL 


Pensez-vous au 
Concours oratoire? 


Sommes-nous organisés? Y participons-nous? C'est dons. 
deux mois que nous aurons le plaisir d'assister au grand con- | 
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Voir un ressuscité. 
….ressusciter! 


Si la résurrection n'est pas racon- 


| çaise réunis en congres en avril dernier, le Comité Central de la | 
| Relève lance dès maintenant son troisieme grand Concours oratuire 
annuel, Comme dans le à nous com sur la collaboration de 
toutes les écoles secondaires de langue française de la province pour 


cours provincial qui se tiendra à $t-Bonitace, non pas le 31! Voici une liste de pièces qui | faire un suceës de ce grand concours. Quelqu'un at-il vu personnellement he gt 
n : : : | t disponibles 7 , : " tée en détail, elle est supposée histor 
mors tel que prévu mais vers la mi-ovril: enfin nous en repar- | “4? #01! Qspo Voici les points d'information et les règlements: | rt beau? 
 sutcbsragl , , Simplement inclure 25 sous | . Jésus sortis de son tem . quement por les scènes des apparitions 


lerons. Nous espérons bien que toutes les divisions participeront | ,,5c voire commande pour frais 
encore cotte année à cette activité si profitable aux étudiants. ! de or y 2 og afin au tous 
: ” | en iler s vièces, ne | 
Le Comite central serait trés heureux de connaitre le nom des | Ses Len qurder olus de dx fèurs | 
écoles qui participent au concours. De plus, nous demandons | Adressez vos commandes à: 


aux responsables des divisions de ne pas oublier de bien orga- | Téñire de Jeunesse, 140, rue 


suvontes et par toute la prédication a 
postolique qui en fait la base apolo 
gétique de notre toi (voir saint Paul 
dons sa lère Lettre aux Corinthiens, 
chapitre 15), 


1, Ce concours s'adresse aux étudiants des de, 10e, 11e et 1%e années, | (M. Jean H., Hull) 
2. Comme l'an dernier, le concours comprend les quatre sections | 
suivantes: a) filles des grades 9 et 10; b) garçons des grades 9 | 
et 10; 0) filles des grades 11 et 12; d) garçons des grades 11 et 12, | 
Donc quatre groupes de concurrents, quatre laureats au plan 


classe, local, divisionnaire et provincial, | 


D'après le texte des Evangiles, nul 
n'aurait été témoin de la résurrection 
de Jésus, pas même les soldats qui gar- 


— LISEZ LA BIBLE —— LISEL LA BIBLE -— LISEZ LA BIBLE —— LISEZ LA 61 


Dumoulin, St-Boniface 6, Man. + , Ù daient le sépulcre 
' Es : “ LS : Û 3. Le Concours local devait avoir lieu avant le ler mars, Le Con: | sepuicre, 
niser le Concours divisionnaire. Enfin notre page de la Relève À qui la place? cours divisionnaire devrait avoir lieu avant le 15 mars, Le Con. | 
serait très heureuse de publier les rapports des différents con-| tillettes, deux garçonnets D re aura lieu vers la mi-avril, (Remarquez change. | Les évangélistes, avec beaucoup de 
cours. À l'oeuvre, s'il vous plait. let deux groupes muets. range sobriété qui est un gage de véracité, Vous avez des questions à poser ? 
es a fe four tiés Yeti 5.1es mu | Décor: simple — une voie ou | 4. Au plan local, les lauréats pourraient étre récompensés par les | rappellent deux faits historiques: Jésus  Ecivez.nous 
è d f une place Tps von | autorités locales, Au plan divisionnaire, le comité de division de | a êté enseveli en grande hâte à cause . 
Oo inIions of lononses Durée: dix minutes, la Relève devrait se charger de récompenser les lauréats, Au | de l'arrivée du sabbat qui défendait Le Courrier Biblique, 
Saynète enfantine. plan provincial, le Comité Central se chargera d'offrir un prix | même ce travail, et son tombeau s'est SOCIÉTÉ CATHOLIQUE DE 
a Su hits lodlent: ot “ee , : Re en argent et un trophée aux quatre lauréats provinciaux. | trouvé vide ou matin à Pôques y 5225 be G Q LA BIBLE 
, eul: présentent différentes cullures ] ° i , ' ù ‘ 
ture, Quelqu'un pourra-til un |certaincs sont Mieux cultivées par | Noël Oudon 5. Au plan divisionnaire, on doit s'efforcer de choisir des juges très | en 
jour me dire ce que c'est? dus C'outres comédie d compétents hors de la division, Au plan provincial, le Comité 
R, — On peut toujours essayer Cine le en un acle, Central demande à chaque division de lui soumettre le nom d'un m— LISEZ LA BIBLE me LISEZ LA BIBLE me LISEZ LA BIBLE me LISEZ LA BIBLE me LISEZ LA BIBLE me LISEZ LA BIBLE 
Tu as déjà vu un jardin, un beau Q. — On remarque que la cul- As, personnages: garçons seu- juge, Nous aurons ainsi des juges venant d'un peu partout, 
dy à de bel " rangécs de Qu prises 09 FORMDÉ rage Deux de ces acteurs sont des! 6. ee, re deneunent Dbres és jus nr de mio. Mg s rs ms RL y 
, ; arterres de | à we écoliers. L'un n'apporie aue des | quelques su à titre de suggestion: a) Ce que je | NOUVELLES SOCIALES 
i 4 Américains doivent étre très heu- | °°°! R pp qu x » ; , | 
ee RL La vos Le + penser qu'un jour leur | 701es médiane et son père le | 0 ne L# eve qu . ee mg md _ ac ronique es | On vient de m'apprendre qu'u 
J , AUC Ps | À a comprennent pas les jeu- ay “ 
des du. Leulture deviendra la culture uni- | Menace de punition en le privant | , : » ; . ne équipe de service d& prépari 
a er 4 PE A jee a | sue À devien de cinéma, Le grand-père inter- ang Ps ne cd CR ne mar eunes raval euses | tion À Lay È Ego po A à 
a Je LI ET nai | Vient pour plaider la cause de 1 aujJoura nul; e du 20e siècle) g) Ce jaroiate de athétrale Le 
VE"! Eh bien, chez l'homme cest|,. | Les Romains on! pepe l'enfant, mais ne réussit pas, L'au- que je reproche à la jeune fille (au jeune garçon) moderne; | La JOC n'est jamais parfaite. , C'en est assez pour eniever le SPA e— + ge mue ee + 
ed +, lu méme chose, Un esprit TRS on 1 Lu so ju tre, le plus jeune, arrive avec de hS$ ag le gouvernement; i) L'école d'aujourd'hui — Ré- | ment fondée, il faut La refonder | goût d'échanger avec eux Én ele. vs qe d 2x 
| r'oat , ! , tre. eu nn ans s ! \aie x "2 a. , / , v s soin 2 | tuGe est 1 service Pi 4 : 
ou D'OR ee For à | pensant aux Grecs qui étaient |belles notes, intercède pour son | pond-e mel nos besoins? chaque année, Cetie boutade est Le monde adulte a aussi oublié | organisé sur les Mmes princibes 
quement, s'exprimer clairemen: lappelés à disparaitre, Aujour- frère et gagne la cause. | 7, Le comité de division devra s'entendre quant à la date et au lieu | doublement vraie, sa jeunesse, ses fanfaronnades, | que le service de préparation au 
agir poliment, s'intéresser à tout |d'hui les Grecs sourient en pen- Rue ges À que, mo Li du Concours de division, Beaucoup de jeunes jocisies dé. | ses emballementis, ses erreurs el | mariage, Ce service, dès son ap- 
ce qui élève, lout ce qui augmente |sant aux Romains qui sont dis- FA pets SR DOUrSe08.| à, Que l'on annonce le concours à tous les plans dans notre journal | mienne MDenI Où bien dés |il semble ne pas pardonner ces | parition en 1048, a été un attrait 
sés © pd s. Ai va l'Histoire à L x missionnent soudainement. 1] faut |mêmes attitudes aux jeunes ac- | irès grand pour la majorité des 
connaissances, telles que musi. | parus. Ainsi oire. Le pâté | La Liberté et le Patriote”, " ; . re | tue! | : : k pre 4 
que, littérature, peinture, histoire 7 p » N * sans cesse recommencer, prendre | tuels, Il en résulte donc une in- | jeunes ouvrières, L a conquis tous 
etc. etc, Et comme différents jar: | Pour rire un peu Sept personnages de 9 à 13 ans} 9. Voicl le barème à suivre par les juges du concours: fond (30 | un jeune lravailleur ou une jeune | compréhension sans issue à moins | les coeurs par ses sujets de cours, 
dins peuvent présenter diftéren- pe pour garçons seulement. ints) — Introduction, corps, conclusion: sujet, ordre, gradation, W'availleuse à zéro, lui donner le qu'on fasse marche arrière et|d'un intérêt palpitant pour des 
tes beautés, ainsi différentes races | Un banquier était allé se faire| Décor: une pièce quelconque térêt, logique, originalité; forme (30 points) — Style: exemples | sens de sa dignité, l'inquiétude | qu'on se rappelle ses vingt ans. | jeunes filles. Énaque année, près 
: = examiner par son médecin. Celui- | d'une école. concrets, es, phrases, ete, — débit (40 points) — Langue: | des autres, El quand il! (e.le) est | Certains adulles vivent aussi dans | de 4,000 jeunes travailleuses y 
|ci rendit enfin son verdict. Durée: vingt-huit mhtutes. diction, jeu de physionomie, respiration, ton de voix, sincérité, | bien formé, il (elle) s'établit dans | une insécurité face à leur emploi, | participent: ce \# le aue 
8 p , p pen; qui signifie q 


M. Giordani en visite 


Le vendredi après-midi 31 jan- 
vier, les étudiants des grades 11 
et 12 de l'Académie St-Joseph et 


| … Vous êtes solide comme le 
franc! L 
Si mal en point que ça? s'é- 
cria le banquier. 
Et il tomba raide mort, 
LL . L 


Comédie enfantine en un acte, 
LL LL o 


La chemise de 
l'homme heureux 


Comédie pour scouts: peut très 


| général, ete, 


10, Aux grades 9 et 10 le discours 
minu 


gestes, ponctuation, rythme, mémoire, aisance, articulation, effet 


devrait être d'une durée de 2 à 3 


; aux grades 11 et 12, de 3 à 5 minutes, 


la vie et quitte la JOC au profit 
d'autres mouvements adultes, 

Il n'y a pas de ‘méthode jocis- 
te adoplée une fois pour loute, 
car il faut sans cesse la rajuster 


à l'orientation de la vie sociale, 
Ils sentent que la jeunesse, à cau- 
se des moyens de culture plus à 
sa portée, de l'évolution rapide 
de la technique, les dépasseront 


depuis 14 ans, 56,000 jeunes ont 
connu el apprécié ce service de 
la JOCF et ont ainsi mieux pré- 
paré leur avenir, 

Cette ascension des jeunes tra- 


de l'Institut Collégial Provencher . [bien être jouée par des jeunes Jean LEVEILLE, président à la vie en évolution Eure bientôt et par conséquent devien- | vailleuses vers un amour mieux 
eurent le bonheur de recevoir la | Un psychiatre, à son patien!' |Qui ne sont pas scouts, de la Relève Franco-Manitobaine, De là cette méthode d'enquêtes, | dront des concurrents dangereux. | compris, un avenir bâti sur des 
visite de M. Damien Giordani, — Dites - moi, monsieur. Ce!” De 20 à 25 personneges. de revision de vie qui met le jeu- | Pour ce qui est des parents, le | bases solides, il ne faut pas l'in- 


consul de France à Winnipeg 
Mlle Danielle Bazinet, présidente 
du Club C.A.P, souhaita la bien- 
venue à M, Giordani au nom des 
deux écoles, 

C'est alors que M. Giordani 
nous adressa la parole, 1! nous 
parla de la France, des liens de 
cette mère-patrie avec le Canada. 
Il fit revivre pour nous les misé- 
res de la guerre, Il nous fit com- 
prendre le rôle que joue actuelle- 
ment le général De Gaulle com- 
me président de la République 
française, Il nous entretint égale- 
ment de la présence de la culture 
française dans le monde, 

Son trop bref discours fut suivi 
de questions de la part des étu- 


sentiment d'infériorité vous est-il 
venu subitement ou s'est-il dé- 
|veloppé normalement par l'effet 
|du mariage et de la paternité? 
| . . . 


| Le grand patron 

{| Deux amis, qui ne se sont pas 
| vus depuis un bon bout de temps, 
| tombent l'un sur l’autre. 

— Et pour qui travailles-tu de 
ce temps-là? demande le premier, 
| … Toujours pour la même or- 
| ganisation: la, femme et les petits. 
| Jinseription manuscrite à l'ar- 
rière d'une automobile familiale 
bondée de jeunes gens: “Pas la 
peine de compter, Nous sommes 
| douze”, 


Décor: pas trop chargé. 
Durée: vingt-cinq minutes. 


Blanc et bleu 
Deux garçons seulement, 
Décor: scène parisienne, 
Durée: cinq minutes. 
Saynète pour enfants: facile à 
exécuter, 


Vous désirez des films? 


D'ici la fin de mars, le Con- 
sulat de France à Winnipeg met 
à notre disposition trois fi a 
long métrage: “Le pue cirque” 
(film de guerre), “Crime et chà- 
timent” et “Le colonel Durand”, 


A St-Jean-Baptiste 


Parents et enfants 
discutent et s'amusent 


Quel spectacle édifiant en cette 
fête de la Présentation de la sainte 
Vierge de voir ces mamans et 
leurs jeunes filles occuper les 
bancs de l'allée centrale de l'égii- 
se St-Jean-Baptiste, Après la 
messe elles se rendent au gymna- 
se de l'école secondaire, artisti- 


fête à l'école, de la présenter à 
mes amies et à mes maltresses, Je 
suis sûre qu'elle a joui des discus- 
sions et du chant autant que moi. 
Nous nous comprenons mieux 
puisque maintenant lorsque je lui 
raconte ce qui se passe à l'école 
elle sait de qui et de quoi je parle, 


ne ouvrier en face des vrais pro- 
blèmes pour y apporter les vraies 
solutions, 

Ces deux vérités ne valent pas 
seulement pour les sections loca- 
les, elles s'appliquent aussi à la 
JOC internationale qui s'adapte 
avec la souplesse d'un vivant, 

A pratiquer quelque temps les 
sondages et les enquêtes sur le 
milieu de vie, le jociste acquiert 
un sens aigu des réalités quoti- 
diennes; il sait isoler et préciser 
les problèmes dans toute leur 
complexité, 

Voici, à titre d'exemple, le 
“diagnostic'' porté par la JOC in- 
ternationale sur l'Amérique du 
nord, en relation ave l'élat des 


même fait se reproduit, Ils n'ont 
pas été préparés à faire face à cet- 
te transformation rapide de la s0- 
ciété qui marque même l'évolu- 
tion de leurs enfants. Et en plus 
d'être à bout de souffle pour les 
suivre, ils ignorent en partie les 
caractéristiques de la psychologie 
du jeune, 

Du côté de la société: La socié- 
té a aussi son rôle dans les rela- 
tions jeunes et adultes, Elle s'est 
structurée sans tenir compte des 
jeunes, sans faire appel à leurs 
ossibilités, à leur dynamisme. 

ans ses structures, elle a oublié 
de faire place à l'humain, à l'évo- 
lution des besoins humains; les 
structures se sont durcies et par 


terrormpre mais au contraire l'ac- 


psychologie féminine”, ‘La psy- 
chologie masculine”, ‘Relations 
entre gars et filles”, ‘Le choix 
d'un ami”, “Réverie el imagina- 
tion”, ‘L'amour’, ‘L'amitié, ‘La 
mission de femme’, ‘Le muria- 
ge”, “L'influence du cinéma, de 
la lecture et de la télévision”, In- 
téressant? Pour plus de rensei- 
gnements au sujet de ces cours, 
tu n'as qu'à communiquer avec 
Denise à 233-6857, 

Félicitations à l'équipe du Pré- 
cieux-Sang qui à organisé une 
soirée de films dimanche dernier, 


diants et de réponses fort intéres- à bé Les locaux intér sont priés : jeunes travailleurs: Etats-Unis et |le fait même ne favorisent pas | et aussi à l' » de la Cathé- 
4 ar inéms i Veuve) ement décoré de fleurs roses et à 1e ph et aussi à l'équipe de la Ca 
santes de la part de M. le consul. | Le cinéma du quartier donnait tfdresst 1 3 | quemen (Hélène Bouchard) | Canada, pays prospères, posent de | son intégration ou découragent | ra] i eut.une soirée de ‘“lo- 
| un western &tau cours d'une sb Vi Nen er Col Lie Poe sois graves problèmes aux jeunes tra- | ses tentations, ep re Var 


Somme toute, ce programme nous 
fui très profitable et roux tâche- 
rons de retenir cette dernière pa- 
role de M, Giordani: “Ce qui est 


ne palpitante, les Indiens avaient 
attaché la jeune héroïne au po- 
teau de torture, Comme ils met- 
taient le feu au bücher, une voix 


ce, 40, Westgate, Winnipeg. Ceux- 
ci peuvent également obtenir une 
liste de films documentaires en 
écrivant au Comité central et en 


A leur entrée, ‘“‘Rondo’” est joué 
par Manette St-Godard et Gaéta- 
ne Fontaine, Mères ei filles s'as- 
soient aux tables et un succulent 


Le déjeuner-communion fut un 
réel succès, Tout était parfaite- 
ment organisé, Ce fut une occa- 
sion pour mieux connaitre notre 


Vailleurs, Ceux qui parviennent à 
trouver un emploi deviennent fa- 
cijement imprévoyants et jouis- 
seurs, et perdent toute notion de 


Il faut aussi souligner les pro- 
grès rapides de la société, en par- 
ticulier dans l'accession plus faci- 
le à l'éducation, dans les ‘mass 


bagganing' le même jour, Que 
faites-vous, les gars? 

Méli-mélo 
Monique 


Monique, Monique, 


important c'est d'être soi-même, L incluant 1 e Li È ’ 

ne jamais se renier,” |s'éleva dans l'obscurité de la mon ee pr A 35 000 pros préparé par certains | milieu, Nous avons pu rencontrer | solidarité ouvrière. Les jeunes | media” et les techniques de tra- |... on la voyait partout la se- 
Jean-Marc Lemoine, président | salle: a 2 bte D +9 A les mères de nos amies et discuter | chômeurs, sans ressources en des | vail. Par suite de cette évolution, | maine dernière. Elle a eu le temps 

de la Relève à Provencher, re-| — Mon Dieu, Edgar, tu ne|A4, club C.A.P. urs de la lée année. Les | avec elles, Nous pourrons donc | pays qui regorgent de richesses | la famille a été bouleversée et a | de visiter de sept à huit prêtres, 


mercia notre digne conférencier 
au nom des étudiants de langue 
française des deux éccles. Merci 
sincère à M, le consul, 


crois pas qu’il faudrait donner un 
coup de téléphone à la maison 
pour voir comment la gardienne 
s'arrange avec les enfants? 


Mots Croisés 


HORIZONTALEMENT 

1—Féminin de loup. — Cou- 
che de glace qui s'attache 
aux arbres. 

2--Roi de Suède: Al 
cher avec un lien. 

3-—Préfixe indiquant que l'i- 
dée de terre figure dans 
le mot composé. — Vaste 
étendu d'eau salée. — Du 
verbe nier. 


la- 


VERTICALEMENT 


1—Ambassadeur du Souve- 
rain Pontife, — Célébrité. 
2—Présentement, — Division 
d'un ouvrage. 
3—Oui (inverse) 
(moins une 
Edouard, en anglais. 
4—Deux consonnes. 


Pape 
lettre). 


— Note de la gamme. 


! 


On est bien vivant 


Tout d'abord une rencontre in- 
téressante avec le Consul de Fran- 
ce, M. Giordani eut l’amabilité 
d'accepter notre invitation et ve- 
nir nous donner un excellent ex- 
posé de la politique de De Gaulle 
(voir ajlleurs en cette page le rap- 
port d'un étudiant). 

Ensuite, ie 6 février dernier, 
les membres du Club passèrent 
une agréable soirée à la résidence 
de M. le colonel Bazinet. Certains 
chauffeurs n'ayant jamais enten- 
du parler de la rue Maurepas se 
retrouvèrent devant l'Institut Pé- 
dagogique de Tuxedo, Après une 
étude sérieuse de la carte du 
Grand Winnipeg, demande de 
renseignements à tous les postes 
d'essence, on arriva ‘“pitum-pi- 
tam” une bonne demi-heure en 
retard! Les charades, les disques, 
les discussions et les pas de danses 
firent bien vite oublier le temps 
perdu, Un gros merci à la famille 
qui nous a si bien reçus. 


Enfin c'est le Festival du Film, 
Notre club, grâce à l'obligeance 
de M. le Consul, présente, pen- 
dant trois semaines consécutives, 
un film français à lcng métrage, 
La semaine dernière c'était ‘Le 
grand cirque”, cette semaine nous 
voyons ‘Crime et châtiment” 
la semaine prochaine ce sera ‘Le 
colonel Durand”. 


Toujours de l'argent! 


Jl nous en faut et c'est pour- 
quoi le Comité Central ose venir 
tendre la main à tous jes locaux 
qui n'ont pas encore donné leur 
contribution pour 1963-64. Nous 
comprenons bien qu'il est peut- 
être difficile pour certains locaux 
de “gratter” les fonds nécessaires, 
mais nous devons aussi quêter 
afin de continuer nos services. 


mères apprécient beauco les 
chants des grades 9 et 10, ‘“Semez 
la joie” et ‘’Montez toujours” et 
ceux des 1le et 12e années, “I à 
tout dit” et “Le ver luisant”, 
Nous nous joignons à Claudette 
Ayotte et à Denise Comeault pour 
chanter “C'est maman, 

Nous partons ensuite en grou- 
pes dans nos classes respectives 
pour discuter les relations entre 


nière, les secrétaires nous infor- 
ment des différentes opinions é- 
mises par les équipes. Après une 
intéressante discussion, les filles 
méritantes reçoivent leurs diplô- 
mes de français et de catéchisme, 
Avant de partir, nous chantons 
en choeur ‘Chez nous, soyez Rei- 
ne”, Nous voulons remercier sin- 
cèrement les responsables qui ont 
rendu possible le succès de ce dé- 
jeuner-communion 
(Berthe, Léa, 
Louise et Doreen). 


Voici les impressions de quel- 
ques élèves à la suite de cette 
rencontre: 

J'äi beaucoup joui de notre dé- 
jeuner-communion, Tout avait été 
admirablement préparé et tout 
était à temps. J'ai aussi bien aimé 
le chant et les discussions en é- 
quipe entre mères et filles. Elles 
ont coopéré et, je suis certaine, 
en ont grandement profité, 

(Louise Lafond) 


J'ai remarqué que les tables é- 
taient très bien placées, J'ai aimé 
l'originalité de la décoration: par 
exemple, les serviettes pliées en 
forme de chapeaux. Les gros bou- 
quets de fleurs ajoutaient une no- 
te de gaieté. 

(Claudette Ayotte) 


Le duo de Manette et Gaétane 
fut très bien joué. J'ai trouvé que 
c'était très effectif d'avoir un We 
en entrant. J'ai eu le plus de plai- 
sir pendant notre discussion, Nous 


comprendre nos amies davantage, 

En somme, cette rencontre et cet- 

te discussion furent fructueuses, 
(José) 


Rencontre peres et fils 


Le mercredi soir 5 février, à 8 
h., c'était au tour des garçons de 
recevoir leurs pères, La soirée 
commença par une partie de bal- 
lon-volant entre les pères et les 
fils, Malgré leur inexpérience, les 
pères furent étonnariment bons. 
A la partie de ballon-panier qui 
suivit, les pères reçurent un blan- 
chissage, 8 à 0, Après nous être 
rafraichis quelques minutes à la 
mezzanine, nos avons joué au 
gouret avec des balais et une bal- 
le de linge, Plusieurs balais fu- 
rent brisés, mais les pères ont 
remporté la victoire, Après un 
bref intermède, nous reçümes nos 
diplômes de français et de caté- 
chisme des mains de Mgr H. La- 
pointe, curé, tandis que notre pré- 
sident, Léo Létourneau, lisait le 
palmarès, Un succulent goûter 
clôtura notre amusante soirée qui 
fut, au dire de tous, ‘‘formidable”, 

(Gilbert Beaudette) 


Et voici que les garçons à leur 
tour donnent leurs impressions: 

Nous remercions sincèrement la 
Rév, Sr Edmond pour avoir si 
bien organisé cette soirée, ainsi 
que Léo pour l'avoir très bien 
présidée, — (Denis Marion) 


La soirée du 5 février restera 
inoubliable pour nos parents. 
Beaucoup d'entre eux n'avaient 
jamais visité notre école qu'ils 
trouvèrent formidable, 

(Olivier Fillion) 


J'ai eu l'impression que les pè- 
res en jouant aux différents jeux 
pensaient à leur jeune temps 
quand ils allaient à l'école, Je 
suis certain que les pères aime- 
raient y revenir, 

(Bertrand Poulin) 


et de possibilités, frôlent le dé- 
couragement. 

La JOC souffre de ce double 
handicap: les jeunes hésitent à 
s'embrigader dans des mouve- 
ments qui exigent du don de soi; 
les jeunes chômeurs ‘s'organisent 
en ‘gangs qui les mênent par- 
fois jusqu'à la délinquance, 

Pensez-y bien! Lst-ce là la si- 
iuation au Manitoba? 


NOUVELLES RELIGIEUSES 


Victoire de la charité 


Un jeune Américain a rapporté 
dans le ‘Catholic Digest” com- 
ment il est venu à l'Eglise ca- 
tholique, 

Au cours de la dernière guerre, 
il combattait dans l'armée de la 
libération en Frarice, Un jour, 
après une échauffourée, il eut à 
relever un soldat Allemand mor- 
tellement blessé, /Celui-ci avait 
laissé, attachée à son sac, une no- 
te exprimant ses dernières volon- 
tés, Le soldat Américain eut la 
surprise de sa vie, en lisant par- 
mi les souhaits du jeune Alie- 
mand: ‘Avec l'argent aui me res- 
tera, je voudrais qu'on fasse cé- 
lébrer des messes aux intentions 
des soldats ennemis que j'aurais 
pu tuer ou blesser,” Le geste émut 
tellement l'Américain qu'il ne put 
s'empêcher de concevoir une 
grande estime pour l'Eglise ca- 
tholique qui produisait une telle 
générosité, De retour aux Etals- 
Unis, après la guerre, il demanda 
d'être instruit dans notre religion, 
Il se fit Catholique, La charité du 
jeune Allemand avait projeté une 
grande lumière dans son âme, Il 
avait découvert toute la beauté 
de l'Eglise du Christ. 

Demandons-nous si nous avons 
nous-mêmes la vraie charité é- 
vangélique envers lous , , .en- 
vers ceux qui ne pensent pas Corn- 
me nous, où qui peuvent nous mé- 
priser parfois . . . Au fond d’eux- 
mêmes, ceux-ci éprouvent un im- 
mense besoin du témoignage de 


perdu son influence auprès des 
jeunes, Mentionnons aussi que 
cette situation se fait sentir parti- 
culièrement au Canada depuis 
quelques années, : 

En dernier lieu, les jeunes et 
les adultes ignorent les richesses 
propres à l'un et à l'autre, Les 
deux groupes se repoussent plus 
où moins consciemment en se ba- 
sant sur des préjugés ou sur quel- 
oues expériences malheureuses. 

ertains adultes exercent mal 
leur autorité et semblent donner 
à cette dernière le ton d’une dic- 
tature au lieu de favoriser l'ex- 
pression de la liberté des jeunes. 

Il y a donc très peu de dialo- 
gue entre les jeunes et les adultes 
et bien souvent lorsqu'il s'engage 
c'est à nouveau une sourc de con- 
flit à cause des conceptions bien 
différentes de ces deux mondes 
face à certaines valeurs comme 
l'argent, l'amour, le travail, etc, 

Qu'en résulte-t-il? Nous en re- 
| parlerons la semaine prochaine, 


| 


de donner une causerle au sémi- 
naire, d'assister à trois réunions 
de préparation au mariage, à une 
réunion de chefs, à quatre réu- 
nions d'équipes, de recontrer pres- 
que tous les chefs d'équipes, et 
tout cela en cinq jours, 
Félicitations, j'espère qu'elle 
reviendra, cette fois pour visiter 
un peu l'Ouest. Malgré toutes ces 
visites ‘officielles, elle a bien 
entendu tous les points de vue 
“français de St-Boniface, J'es- 
père qu'elle n'était pas trop fati- 
guée, lorsque nous l'avons recon- 
duite à l'avion jeudi après-midi. 
Gilles Renault vient d'être 
nommé publiciste pour les gars 
de la Cathédrale, Félicitations; 
nous attendons de tes nouvelles, 
N'oubliez pas les cours de pré- 
paration au mariage qui conti- 
nuent cette semaine, On est rendu 
au 6e cours, 
À la semaine prochaine, 
CLAUDINE, 


| 
célérer 
Le SPA est une série de 11 
cours: ‘L'avenir nous sourit”, ‘La 
| 


Concours oratoire, le 27 février, 


à l'école secondaire de St-Norbert 


ST-NORBERT — C'est le 27 
février qu'eut lieu, à l’école se- 
condaire de St-Norbert le con- 
cours oratoire de la Relève de- 
vant un auditoire nombreux el 
enthousiaste de parents et amis, 
du personnel enseignant, de reli- 
gieux et de MM. les abbés A. Hé- 
bert, curé, et M.-P. Gagné, vi- 
Caire, 

Un élève de l'école, R, Joyal, 
souhaita la bienvenue et présen- 
ta, à tour de rôle, les participants 
au concours, divisés en deux 
groupes. 

Ce fut d'abord le tour des élè- 
ves des grades 11 et 12: Miles 
Agnès Gousseau, Lucille Rioux, 
Gisèle Turcottte, grade 12; Miles 
Yvette Dupuis, Emilie Lagacé, 


|Boniface, la Rév, Sr Cécile-Ma- 
rie, de l’école du Précieux-Sang, 
et Mme R. J, Stanners, 

Pendant leurs délibérations, 
l'assemblée jouit d'un court mais 
intéressant programme récréatif: 
chant par “les gars” (C'était la 
première fois que l'école offrait 
un choeur composé de garçons 
seulement; vous savez s'il est fa- 
cile de faire chanter les garçons.); 
danse par !a charmante petite D, 
Turcotte en costume des plus pit- 
toresques; chant par la mignonne 
petite D, Kenny; chant d'un pot- 
pourri par Mlle S, Thorimbert, 

A ces artistes, tous offrent 
leurs plus sincères remerciements, 

Enfin c'est le verdict. Après 
queiques remarques très justes et 


’ Sen EUR DER Téminin). 5—Vaste étendue d'eau salée.| Nous osons aussi vous proposer ei aprem ibid ere Cett le dé. divit [notre bonté pour croire à la sincé- | Paulette Pineau, Susanne Tho-|très encourageantes, le R, P, 
- Deux consonnes. — Enleva. un moyen de nous aider. La Re- | les relations entre mères et filles + pm À PE An d. 4 |rité de notre foi. . |rimbert, grade 11. Trempe annonce les Vainqueurs: 
&—Pardlés inuilles où creu- 6--Qui produit du miel. | lève a des allumettes à vendre, pendant la réunion plénière, PRE es sentiments de joie 14° 4 Notre Seigneur n'a-t-il pas dit: | Tous les discours, aux sujets Mile Yvette Dupuis, grade 11, et 
vê 7—Roue à gorge d'une pou. | Certains locaux pourraient peut- (Doreen St-Vincent) per À EDR pee + Cd a C'est à ce signe, que VOUS VOUS | différents, étaient intéressants, | Me Monique Duxios, grade 9. 
6—Mois de l’année. — Gros lie, — Terre entourée ! être en faire venir quelques boi- 3 ep 4 08 ré “gl d': Y | aimez les uns les autres, qu On re- | bien rédigés, pétillants d'humour. | Puis M. ie curé adressa la pa- 
perroquet. d'eau, tes, disons une vingtaine, à 50| Je trouve que cette rencontre | 2V0ir du plaisir, J'étais fier d'al- | connaitra que vous êtes mes dis-| Au cours de l'interméde, un | role; c'est le père de famille, tou- 

| sous la boîte, 50 paquets par boi- | m'a plus rapprochée de ma mère. | le Chercher mes diplômes de | cipies, groupe d'élèves égaya l'assemblée | jours indulgent, rempli de sages- 


7—Visages vus de côté 

8-—Conjonction. Monu- 
ment monolithe, formé 
d'une pierre placée debout 
chez les Egyptiens et les 


8—Pronom personnel — 
Semblable, de même na- 
ture, — Article 


te. Ce geste aiderait votre Comité 
Central. Voici la liste des écoles 
qui ont jusqu'à ce jour envoyé 


9-—Liqueur que l'on tire du |jeur contribution: 


Grands vaisseaux du roi. 
| 
| 
| 
| 
| 
| 


(Une élève de la 10e année) 


Cette rencontre fut appréciée 


parents et enfants. Réunies une 
seconde fois au gymnase en p 
par toutes. De telles activités dé- | 


français et de catéchisme. Ce fut 
une soirée agréable, croyez moi. 
(Adrien Bouchard) 


FDITORIAL 


Les conflits entre 
les jeunes et les adultes 


par des chants variés et bien ren- 
dus, sous la direction de Mlie R. 
| Roy et de M. C. Dorge. 

| Vinrent ensuite les discours des 


se, et très encouragent, qui parle 
à ses enfants, Nu.le soirée n'est 
compièlte sans la présence du pas- 
teur et sans un mot de sa part, 


Grecs Abbé (phonéeti- raisin, — Légumineusé. | Otterburne $15.00 hosp Ve les moque s ef pe rl ce 6 und PR ri La semaine dernière nous a-|grades 9 ét 10: Léo Fontaine et Sincéres remerciements aux ju- 
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9-—Particule négative, -— Uni- me : almospnere | St-Norbert 20.00 | C0Mpie que la Ve À 908 bons mo- | bien Fi si passer là soirée AVEC | fit chez les jeunes, maintenant, | Tétreault, grade 10; Mlle Moni- | courager les jeunes, aux parents, 
té de mesure pour les sur- 10—Viscère double qui secrète | St-Laurent 10.00 | ments”. — (Berthe) |nous, £ iy Ù 4 EU ” examinons un peu le côté des | que Duclos et Roger Teiller, gra- | aux amis, au personne! enseignant 
faces agraires. — Mammi- l'urine. — Qui a rapport | St-Jean-Baptiste 10.00 Le moment le plus heureux fut a PE à Dal SEINE" | sduites, ; de 9. Ces jeunes surent aussi inl£- | et à MM, les abbés Hébert et Ga- 
fère solipède domestique. à l'anus. | La Broquerie 10.00 | lorsque je reçu mes diplômes de bar +, VO PO? Pour en arriver à la vraie no- | resser l'auditoire et se mériter de | gné, qui se dévouent sans comp- 
10—Prénom masculin, — Du 1i—Ote la rate. — Qui a un | Mariapolis 5.00 | catéchisme et de français ei tion d’adulte, le jeune a besoin | chaleureux applaudissementis.  |ter pour soutenir la Relève. 
verbe lier excès d'embonpoint. Provencher 20.00 (Rachel) | ‘Faire un effort pour parler | du témoignage fe ce dernier et Puis les juges se retiréreni Les petits Canadiens français 
11-—De la Médie Petit or- St-Charles 10.00 f |correcternent notre belle langue | voici qu'on présente trop souvent | pour décider du choix des vain- ; de la paroisse leur devront la sur- 
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tal, percé d'un trou. 


Ste-Anne-des-Chènes 


10.00 | casion d'amener ma mère à une | tribuer à son sauvelags,"” 


lou encore des adultes manqués. | Trempe, S.J, du collège de St-! Çaise et même de la foi, 


St-Bonitoce, le 6 mors 1964 


Des ménagères cultivées, mais pourquoi pas! 


Une jeune lemme instruite jet. 
te-1-vlle, en de imarlant, s0n s- 
voir et ses talents dans la pour 
belle domestique et ce lrésor, à 
massé n périblement, s'ensevelit- 
N alors sans profit pque, peines 
ne? Dans un article de Sélection 
du Henders Digest de février, 


CATHERINE L' 


Catherine de Saint-Augusin : 
fut une hospitalière remarquable, 
C'était une joie de la voir circuler | 
dans les sales de malades “Les 
vualleurs ne pouvalent æ déta. 
cher les yeux de a séduisante 
Soeur Catherine; ls la regar- 
daient passer, ailer, évoluer, tele 
une fée gracieuse autour des lits," 
(Chanoine Lionel Groulx.) Cette 
séduction, Catherine l'exerça tou- 


Catherine de St-Augustin 


te sa vie, Ses contemporains sont 
unanimes à l'affirmer: ‘Son ex: 
térieur avait un charme le plus 
attirant et le plus gagnant du 
monde," 

De l'hospitalière, Catherine « 
le tempérament, Vivacité d'allu- 
re, grâce et précision de mouve- 
ments, douce fermelé, Son iniel- 
ligence vive, manilesiée dès le 
bas âge, se double d'un esprit 
pratique peu ordinaire, Ses com- 
pagnes lui confient à trois repri- 
ses consécutives la gérance de 
l'Hôtel-Dieu en la nommant dé- 
positaire, Elle n'a pas vingt-cinq 
ans quand elle entreprend la 
construction de l'hôphal qui doit 


Billet du vendredi 


une femme d'intérieur s'inacrit en 
faux contre cette manière d'en- 
Visager les choses 
Selon elle, e.le procède de deux 
erronées, à savoir que |e 
carrière de mallrese de maison 
es! e poblesse, d'uti: 
Uté et de classe et que l'instrue- 


HOSPITALIÈRE 


remplacer la cabane des débuts, 
Cet esprit pratique mis au service 
des ma ades, elle à l'occasion de 
le faire pariager à ses soeurs en 
sa qualité de première infirmière, 

De l'hospitalière, Calherine à 
le dévouement, Elle est bien à sa 
place dans ce groupe d'élle de 
religieuses qui fépuisent nuit et 
jour au chevet des victimes de la 
contagion, prie à sacrifier, com- 
me en 1639, leur linge personnel, 
leurs guimpes et leurs vaux. 
Au mileu de ces héroïques infir: 
mières, Catherine est même re: 


lon n'a de valeur que si on rèus 
#1 à la monsyer, On voudrs;t que 
la culture n'ait de l'intérêt que « 
elle peut être chiffrée par des 


fans ou mue au service de la! 


colieetivité 

La formation classique n'a 
pourtant rien de commun avec un 
oulU. C'est une pierre précieuse 


véritable, qui brille aussi bien | 
e d'un tablier que s | 


dans la 
cle est ex une vitrine 
ou sert de monnale d'échange 
pour acquérir du pain et du beur- 
re, 


Affirmer que les femrnes d'in- 

meur n'ont aucun droit aux 
joies simples de la connaissance 
équivaut à dénigrer ce qu'il y à 
de meilleur dans la civiisation, 
Croit-on que la leciure de son li- 
vre de cuisine retiendra la mai- 


tresse de maison de prendre plai- | 


sir à relire son poète préféré? 


A moins qu'on alt appris à la 
femme d'intérieur qu'i est dégra- 
dant de faire la cuisine ou de se 


marquée: elle met dans son dé. | servir d'un aspiruleur, chacun de 


vouement auprés des maades un 
tel entélement joyeux à s'oub'ivr 
soi-même, à surmonter la fati- 

gue, à travailler sans relâche! 
Catherine est surtout une hos- 
pltallère selon le coeur de Dieu, 
Non seulement elle voit le Christ 
dans les maades, mais elle s'in 
énie à faire régner le Chrim 
ans leur âme, Et avec un succès 
qu tient parfois du miracle, Elle 
de grâces tout à fait spé- 


ciales pour ramener les pécheurs | l'auteur de l'article 
à Dieu, elle possède même le don | 


de lire dans les consciences, 

Les contemporains ont admiré 
l'alluchante Mère Catherine de 
Saint-Augustin, mais peu on 
soupçonné l'ardeur et 8 rayonne 
ment de sa vie intérieure, Nous 
avons sur eux le grand avantage 
de pouvoir discerner, sous les 
tralts de l'ammable et diligente 
hospitalière, traits qui resteront 
gravés dans nos coeurs, la force 
qui la meut et la soutient: un 
amour héroïque du Christ et des 


ümes, 
Emile GERVAIS, SJ, 


Collèges classiques du Québec 


Spécial à La Liberté et le Patriote 


Voici un livre, sans rapport 
avec la litlérature, qui provo- 
quera quand même un intérêt 
considérable, 

On se dit, feuilletant ses pa- 
es, qu'il aurait dû se publier 

aucoup plus tôt, car les gens 
furent nombreux dans le passé, 
qui en eurent besoin et déplo- 
rérent son inexistence, 

Petit de taille, gros de subs- 
tance, |l se présente sous un 
titre modeste qui ne dit 
même ce qu'il est: Fédéra 
des Collèges classiques, 


C'est court et ce n'est pas 


assez, 
Cela een pas son conle- 
nu, ni sa qualité. 

il est vrai qu'il n'a rien de 
littéraire, f e que les insti- 
tutions dont il rappelle l'his- 
toire ne sont pas imperméables 
à l'art de bien dire, et que sans 
elles les lettres, les sciences, les 
arts, ne seraient pas chez nous 
ce qu'ils sont, 

Ils existeraient quand mèé- 
me, jusqu'à un point, mais il 
leur manquerait ce fini que con- 
fèrent les humanités gréco-lati- 
nés. 

Aticisme, en somme, qui se 
traduit par goût, mesure, équi- 
libre, 

L'enseignement classique «a 
sa raison d'être et ne doit pas 
périr, 

L . 

Combien y a-t-il de séminai- 
res, collèges et autres maisons 
dans la province de Québec, qui 
le dispensent? 

Au tournant du siècle, c'est 
À peine si l'on en comptait 25. 

Au jour d'aujourd'hui, ils at- 
telgnent le nombre de 93, dont 
plusieurs ne remontent qu'aux 
années 1954, 

Même l'un d'eux ne vit le 
jour Re 1980: le Séminaire 
Saint-Michel de Rouyn. 

Entre sa fondation et celle du 
premier en date de nos collè- 
ges classiques, le Petit Sémi- 
naire de Québec (1668), il s'é- 
coula près de trois siècles. 

. Outre ce dernier, le plus an- 
cien est le Collège de Montréal 
sis dans la métropole et dirigé 
par les Prêtres de Saint-Sul- 
pice, qui remonte à 1767, 


Ceux des autres qui ont de 
l'âge appartiennent au dix-neu- 
vième siècle, 

On les trouve en dehors de 
Québec et de Montréal, et le 
premier d'entre eux à surgir 
de terre fut le Séminaire de Ni- 
colet, en 1808, 

de 


Viennent ensuite celui 
Saint-Hyacinthe en 1811, celui 
de Sainte-Thérèse en 1825, le 
Collège Sainte-Anne-de-la-Po- 
catière en 1827, celui de l'As- 
somption en 1832, 

L2 L2 LL 

Dix-neuf des collèges classi- 
ques sont pour filles, de dates 
assez récentes, 

Le premier est le Collège 
Apxgugri M Pourgeors, dirigé à 
Montréal par les Soeurs de la 
Congrégation de Notre-Dame, 
fondé en 1908, 

Il faut attendre jusqu'en 1924 
pu voir apparaitre le Collège 
ésus-Marie de Sillery, pr 

Québec, 

Suivent les collèges Marie- 
Anne (Montréal) en 1932, Jé- 
sus-Marie (Montréal) et Basile- 
Moreau (Saint - Laurent), en 
1933; Saint-Maurice (Saint- 
Hyacinthe), en 1935, 

LZ L£ LL 

Les collèges classiques du 
Québec (garçons et filles) 
comptaient ensemble 40,866 é- 
lèves à la mi-septembre 1968, 
dont 17,933 inscrits au cours 
collégial, 22,938 au cours se- 
condaire. 

A celte petite armée d'étu- 
diants se joignent 4,841 autres, 

ui suivent des cours d'une 
tonnante diversité, 

Les collèges ont ensemble, en 
leurs bibliothèques, 2,509,203 
volumes, 

La bibliothèque la plus riche 
est celle du Collège Sainte-Ma- 
rie de Montréal, avec 90,000 
ouvrages, et celle du Séminaire 
de Saint-Hyacinthe vient ensui- 
te, avec 85,000, 

Les collèges classiques sont 
roupés en fédération depuis 
ce 1953. 

But de celle-ci: faire progres- 
ser error classique et 
les institutions qui le propa- 


gent. 
L'ILLETTRE, 


ses talents comp.étera l'autre, Et, 

F peu que son cerveau soil 
lien accordé et bourdonne de 
connaissances diverses, cetle fem- 
me n'en saura que mieux juger 
intelligemment un article de jour- 
na), uler avec son mari des 
problèmes qui se posent, à lui ra- 
conter et à ses enfants des histoi- 
res amusantes, 

Nous qui exerçons la profes- 
sion de femme au foyer, conclut 
e Sélection 
nous tenons entre nos mains le 
sort du monde, C'est noire in- 
fluence qui déterminera lu culture 
des générations à venir, Quund 
bien même ces lâches ne ncts in- 
comberaient pas, il nous serait 
encore permis de nous parer de 
cet ornement qu'est la culture, 
pour la æul el umique raison qu'i 
nous sied, 


Patron imprimé 
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Numéro du patron: 9346 
Grandeurs: 10 à 16 
Prix: 40e 
Paiement en monnaie seulement, 
timbres ne sont pas acceptés.) 
Envoyez votre commande à: 


Marian Martin Dept., 
La Liberté et le Patriois. 
60 Front St. West, Toronto, Ont. 
(non à Winnipeg) 
Ecrire lisibiement ie numéro du pa- 


tron. la grandeur, votre nom et votre 
adresse. 


Intentions 
du mois de mars 


Intention générale: Le carè- 
me vécu en esprit liturgique, 
Intention missionnaire: Coila- 
boration, justice et paix entre 
les jeunes nations, 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Qui peut se vanier jouir ! 
d'une santé parfaite? Nous avons 
lous nos pelles misères, plus ou 
moins grandes, Mais nous devuns 
| tous tendre à conserver noire san- 
| té, quand ele est realivement 

bonne, à l'améliorer quand elle 
en défalilante, Pour cea, 1} nous 
faut prendre garde de ne pas abu- 
ser des bonnes choses que Dieu 
nous à données: la nour v, les 
BI le ue eu, mme ù " \ 
vail, L; nous faut observer les ré"! c'est de se croire plus ! 
£.es d'hygiène, formulées par des | slires. 1 LR En ou, > 
spécialistes, 11 nous faut mesurer | + d + 

avec sagome, le travail, le repos | + s 

et la récréation, Quand on par: | Gagnoz 80 pour cent du temps 
de santé, il faut considérer égale- 
ment la santé mentale, Si vous 
êtes engoisiée, soucieuse, #i 
avez des cauchemars, si 
pleurez pour un ren, votre équi- | 
übre mental est défectueux, Con- 
sullez au pus lô! voire médecin 
de famille qui vous dirigera vers 


Si vous dés ui pou 
ding insiantané et que vous 
D'ayez pas de iait frais sous 4 
Main, le ail évaporé en toite 
pourra servir aussi bien, Il vous 
faudra cependant le diuer dans 
de l'eau, El si vous vou es que x 
All Conserve loute sa saveur, 
compiez environ une lasse de :ak 
| évaporé pour une tasse d'eau, 

5.2 

Le vrai moyen de & tromper, 


vres el ne salssez plus de ekif- 
dés {ons en procédant de a façon su- 
vanie; paszez le produit à netioyer 

p pr y 
l'objet dans une eau de lessive 
chaude el savonneuse, Le préci- 
p.té noir se dissoudra ins'ancané 


hiat | ent dans l'euu et vous n'aurez 
le psyohiaue si CCa est neêces- | p us qu'à essuyer vos cuivres (es 
paire, à . quels resteront pus longtemps 
| ropres) 
— Vierre, j'ai des choses dont ir: + + 
désire te parler! | À 
Le p Monsieur: “Ma chérie, tu es 


…— Muis volontiers, mon tré- 
sor! Je m'en étonne d'ailleurs, eur jolie comme un coeur avec celle 
le plus souvent tu ne veux me 
|parier que de choses que tu n'as 
| pas, 


je la trouve un peu chère!" 


sais bien que, quand il s'agit de 
te plaire, je ne regarde jamais à 
l'argent!" 


+ ‘ 
Dès que vous resseniez les pre- 
mières atteintes du rhume, met- 
tez-Vous au repos et, si possible, 
au lit, Ne prenez qu'un repas ul- 
Wra-léger (légumes, lait, fruits, 
boissons sucrées), où pas de repas 
du tout, mais seulement, des bois- 
sons sucrées. 
+ 


+ d » 
Ce qu'on dit: No admiasion, 
Ce qu'on doit dire; Entrée in- 
terdite, 


k + 
Les tricois auront encore bon 
pied bon oeil au printemps mais 
seront toutefois concurrencés par 
les twecds cuirs, aux douces to- 
nulités pastelles, les quadrillés, 
les pied-de-coq, es rayures et les 
plaids légers, 
+ * 

Pour enlever une tache d'huile 
sur le vêtement de .aine | faut 
frotter la tache avec du lard bien 
frais, Après trois heures, on é- 
tend sur cette couche de lard un 
eu de savon, On lave ensuite à 
‘eau tiède et on rince soigneuse- 
ment, 

+ + 
Un vieux euré conflait à un 
confrère: “Quand je veux guérir 
mon insomnie, je relis mes anciens 
sermons', 


Pour la demi-saison 


jupes et chemisiers 


Pour la démi-saison la formule 
séduisante, féminine et incontes- 
tablement pratique: jupes et blou- 
ses connaîtra comme les saisons 
passées un grand succès, 

Trois styles de jupes nous sont 
proposées: 

La jupe droite qui appelle les 
blouses souples, qui étoffent le 
buste — tandis que les jupes à 
p is ou en forme exigent un buste 
menu — une taille bien régagée, 
affinée par une ceinture, 

Avant de quitter le chapitre 
des jupes — mentionnons la pré- 
sence chez tous les couturiers de 
la jupe du soir — toujours droite 
et de style fourreau, elle se porte 
indifféremment avec un chemisier 
classique ou une blouse transpa- 
rente, 


Un mets en casserole aussi sa- 
voureux que facile à préparer, 
nourrissant et, par surcroit, pou- 
vant être rapidement adapté aux 
besoins d'une petite famille ou 
d'une invasion d'amis ou de pa- 
renis ,., voilà le bon vieux ma- 
caroni au fromage, mais avec une 
différence toute nouve le, 

Cette recette possède une sa- 
veur italienne, Sa sauce piquante 
est faite avec une enveloppe de 
mélange à soupe aux tomates et 
légumes, lagueile contient une 
grande variété de légumes qui, 
non seulement apportent saveur 
et couleur, mais en plus, rendent 
le plat encore plus substantiel, 

ccompagnez - le de haricots 
verts et de pain italien beurré, et 
vous obtenez un menu dont la 
cuisinière pourra jouir autant que 
ses invités, car il peut être prépa- 
ré longtemps à l'avance et placé 
au four seulement 20 minutes 
avant le repas, 
4 Casserole de macaroni 


Les blouses 


Par leurs formes, le choix des 
tissus, les blouses de cette saison 
sont d'une exquise fantaisie, 
Parmi les différents styles qui 
nous sont proposés notons: 

— la formule jeune et réduisante 
du blouson; 

— la blouse-tunique plus ou 
moins longue, loujours souple; 
la blouse classique, genre che- 
misier, qui ne perd jamais ses 
droits; 

et pour le soir toute une flo- 
raison de blouses réalisées 
dans les tissus les plus vapo- 
reux, tulle, mousseline de soie, 
ou, au contraire dans de Jour 
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des soierles rehaussées de aux tomates 
broderies d'or, d'argent, de 1 tasse de macaroni en coudes, 
strass, de perles, pas cuit 


| 
| 


| 


| 


| 


[Que Vous passez à faire vos cui: |p 


comme d'habitude, puls p'ongez ÎR 


TO romphez de vous-même a 
vant de vou'oir triompher des 
autres 

|U nisser vos efforts à ceux de 
tout homme de bien 

Voyez qui vous entoure avunt 


| 


nouvelle robe; mais, franchement, | W 


Madame: “Veux-lu te taire! Tu | X 


L'alphabet français | 


Voi un aiphabe originai, dont | 
les maximes pourront servir à 
chacun 
À Vani lout, sachez que l'honné 

leté est à mère du succès, 


B assez vos préjentions et vous | 
éeverez vos mérites 

C ompies sur vous seul, jamais 
sur Vos am 

D étournez vos ennemis par une 
conduite irréprochable 

E tayez Vos jugements sur la 
droite ruison 

F anes le bien sans cale hi, c'en 
le meilleur placement 

CG randises avec les difficultés: 
vous en triompherez 

H ypocrwie et lâächeté sont sy- 
nonymes 

| nterrogez les ivres ils vous 


répondront! 

uECE VOs somDiabies en bieñ 

1 est loujours temps de voir Le | 

ma, | 

K ant, le philosophe, professait 
l'observation de soi-même | 

L alssez faire l'envie, elle pro- 
clame vos mérites. 

M odèrez vos colères elles ne 

poussent à rien. 

N e frappez jamais une femme, 

même avec une fleur 

O ub.iez es outrages el notez les 

benfaiis, 

assez sur les choses pelites, oc- 

cupez-vous des grandes, 

ui bat une femme, méprise sa 

mère, 

égardez vos actes avant de ju- 

ger les autres, 

achez vous taire à propos, le 

æ monde est un perfide, 


Q 


S 


de parler 

hig veut dire: “We hope in 

God", fuites de même, 

antipe, la méchante femme, à 

fait de Socrate un modèle de 

douveur 

Y ankee est synonyme de ruse, | 
j'en sais bon nombre qui le 
sont sur ce pot 


Z 
notre devise, 


Wraw FO. à sms Med AT a Ro ER 2 


Macaroni aux tomates préparé pour quatre ou quatorze 
avec un mélange à soupe 


2 c, À lable de piment vert 
haché 

Y de tasse d'oignon haché 

1 petite gousse d'ail, hachée 

l» ©, à table d'huile d'olive 

2 tasse d'eau bouillante 

1 enveoppe de mélange à sou- 
pe aux tomales el légumes 

4 de c, à thé d'orégano 

2 c, À thé de sucre 

1 (7% onces) boite de sauce- 
tomate 


Fromage parmesan râpé 


Faire cuire le macaroni selon 
le mode d'emploi indiqué sur le 
paquet, Sauter le piment vert, 
l'oignon et l'ail dans l'huile d'oli- 
ve, Ajouter l'eau bouillante, le 
mé:ange à soupe, l'orégano, le su- 
cre el la sauce-tomate, Amener 
au point d'ébullition; laisser mi- 
joter 10 minutes, Combiner sance 
et macaroni cuit et verser dans 
une casserole de 1% à 2 pintes. 
Saupoudrer de bin parme- 
san, Cuire à four modéré (350° 
F',) 20 minutes, Donne 4 à 6 por- 
tions et peut être doub.é ou tri- 
plé. 


| des abus, que la 


| Où L'on vit et 
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LS 
LA PROPRETÉ ai nu moyen dun bain, d'un 
ouci ou d'u Dan d'opong 
C'est beau la propreié! La pro Les cheveux À dl prop 


preié physique, malériele, el ln 
propreté morale. Une maison ou 
oui reluit, où chaque chose est à 
# pate en Dien agréable à voir 
Une femme soignée, aux cheveux 
et aux Veélements Dropres, aux 
dents brillantes, des enfants domi 
les joues sont comme des belles 
pommes froitées, nous donnen 
l'envie de leur voier un baiser 
Une ménagère smigneus veille 
à la propreté de sa maison 
d arrive que, de ce cûlé, ll y ait 
hallrosse «ie 
#0 PArQUELR (eut 
ment brillants que sa famille est 
obligée, figurativement parian 
de marcher eur la lète pour me 
pas les salir, Celle-là oublie qu'u 


Maison Lien 


|ne maison est d'abord un endrout | 


que la faruille doit 
s'y trouver à l'aise, pour s'oceu 
per et se distraire, Elle fait que 
quefois passer l'ordre et l'harmo 
nie de la maison, le brillant des 
Lnoléums avant la sanié el le 
bonheur des siens. 

Au chapitre de la propreté per- 
sonnelle, n'y à que rarement 


des excès. Noire corps dont les | 


céilules extérieures se défoni sans 
cesse a besoin d'être netloyé en 


tièrement tous les jours, que ce 


Mais 


d'Ul est nécessaire de 


mêin 
laver plus d'un 
et les denis doivent être brosées 


Ois DEF miMaiNe, 


chaque fois qu'on & mang 

Celle propreié est là condition 
ementie.le de à sanié de 
| beauté, Les funs de lout genre, 
les coiffures les plus compliquées, 
|  louetles soimplubuies Me [Lui 
que soigner l'absence de pros 
[era Les vélements de dessous 
Let les bas doivent être chanrés 
| US 106 JOUrS, les rODes nelinyens 
souvent el daërées chaque fois 
qu on is por Les prenuers el 
os plus imporlants parmi les pros 
| duits de beauté sont incontesta- 
bement l'eau el Le savon 
| Au moral, c'en la mème chose 
Une jeune fille propre a les yeux 
lcatrs et le regard serein, Son 
sourire nest pas forcé. 3on rire 
l'est agreante FL cal sure «ele» 
| même, tout comme la personne 


qui sort de la baignoire est sûre 
| de ne pas offenser l'odorat, Quand 
on pare des parfums de la vertu, 
on fait une figure de mots mais 
on exprime une grande vérilé. 
Une personne qui respire la pro- 
prelé morale et physique ne peut 
manquer de paire et d'être aimée 
pour elle-même, MAMIE. 


Q- 


qui vend des canevas tout peints pour le petit- 


Pourriez-vous me trouver l'adresse d'un magasin 


point à la lai 


ne? J'ai entendu dire qu'un magasin de Truro, N.-E., en ven- 


èle et courage, telle doit être | dait et j'ai l'adresse de Mme de Bellefeuille de Montrue, de 


Garnet, N.-E. Si vous en connaissiez une à Toronto où je 
pourrais me procurer ces objets, je serais enchantée, 


Lectrice, 


R, — Je regrette de ne pas pouvoh vous répondre person- 
nellement, car vous n'avez pas inclus la contribution d'usage, soit 


50 cents, De plus, comme votre 


demande est d'intérêt général et 


que je n'ai pu obtenir de renseignements précis, je fais appel aux 
lectrices pour vous aider, Les grands magasins de Winnipeg ven- 
dent de très beaux canevas peints pour chaises, fauteuils, petits 
bancs, etc, Ils nous parviennent d'Europe, généralement, Je ne 
sais si ce sont le genre que vous cherchez, mais il y en a de ma- 
giifiques, Je me suis adressée au magasin d'artisanat du Cana- 


dian Handicraft Guild et on n'a 


Q. — Nous avons acheté 


pu me donner d'autres adresses, 
A, 


un sofa et un fauteuil en cuir 


de couleur orange. Une autre grosse chaise est de couleur 
vieil or, Maintenant, nous nous demandons quel choix faire 
pour le tapis, les murs et les tentures, Notre salon est grand, 
n'a qu'une très grande fenêtre et fait face au sud. La mode 
et-elle encore qu'un mur du salon soit fait de bois ver- 
ni? Une dernière question: croyez-vous que la mode des 
meubles recouverts en cuir durera longtemps”? 
En peine pour les couleurs. 

R. — Si votre salon est très grand, un mur de bols verni se- 

rait très joli, surtout si vous avez une cheminée, Les meubles re- 

couverts dé cuir sont très pratiques tout en étant d'apparence 


élégante et je crois qu'ils seront 


en vogue encore longtemps, mais 


je ne peux prédire les caprices de ln mode, Pour vos tentures, 
vous pourriez choisir un imprimé à fond neutre et aux couleurs 
chaudes où figureraient l'orange et le vieil or, Ces deux couleurs 
ne devraient pas dominer, cependant, Pour vos murs, une teinte 
de vert ou de bleu pastel selon votre goût, Il serait sage de déci- 
der de la couleur du tapis d'abord, car celui-ci sera sans doute 
dispendieux et devra durer longtemps. 11 faudra que sa couleur 
vous plaise, qu'elle soit reposante tout en égayant et en réchauf- 
fant la pièce, Si vous le choisissez uni, ou a dessins de même 
teinte, un vert ou un bleu conviendrait, ou encore les très nom- 
breuses teintes de beige ou de brun, Si vous désirez un tapis à 
dessins de couleurs variées, vous devrez choisir vos lentures de 
tissu uni d'une seule teinte, si non vous auriez alors trop de des- 
sins, ce qui pourrait devenir fatigant, 


# 
Q. — Je terminerai mes 


TE 
études en juin et je voudrais 


apprendre le métier de soudeur, Savez-vous s'il y a une école 
de métiers et où elle se trouve? Feut-on devenir soudeur en 
faisant un stage d'apprentissage dans un atelier? Merci. 


R. — Il y a certainement une école de métiers 


Apprenti. 
A même à 


Winnipeg. Elle est en plus toute neuve et s'appelle ‘Manitoba 
Institute of Technology", A votre place j'écrirais immédiatement 
au directeur pour lui demander tous les renseignements, ou si 


vous préférez, demandez-lui un 


rendez-vous et présentez-vous à 


l'école atin de la visiter et d'obtenir les renseignements en per- 
sonne, Je vous félicite de vouloir apprendre votre métier sous une 
direction professionnelle, De cette façon vous pourrez comman- 


der de meilleures gages et vous 


assurer d'un travail stable, Je ne 


saurais vous dire si l'apprentissage à l'atelier suffit maintenant 


pour obtenir ses brevets, On vo 
chance, 


us renseignera au “MIT”, Bonne 


LOUISE, 


de La 


Jouilhton 


. 
Léa Ré CLIENT CNE 


Liberté 


hf Patriote à 


et 


L'ÉTRANGE AVENTURE 


de JEAN DESCHAMPS 


par Christiane AIMERY 


Reproduit avec l'autorisation de 


PREMIERE PARTIE 


La noce de Sottie 
CHAPITRE 1 

Jean Deschamps regarda l'en- 
veloppe quelques instants, d'un 
air méfiant, comme l'eût fait un 
illettré, puis l'ouvrit avec un pro- 
fond dégoût, 

— Un type qui ne connait mé- 
me pas mon a ...un an- 
cien de la “boite”, évidemment, 
puisqu'il confie son intéressante 
missive au lycée. Ohl-cela sent à 
plein nez le tapeur! 

Sur l'enveloppe, une petite éeri- 
ture d'une encre pâle, aux jamba- 
ges fleuris, avait tracé cetie sus- 
Cription: 

A Monsieur Jean Deschamps, 
Aux bons soins du lycée Henri- 
VI, Paris. 

(Faire suivre.) 

Au-dessous, une autre main a- 
vait griffonné au crayon, en tra- 
vers de l'enveloppe: 

Voir 11 bis, rue des Sablons. 

Et une autre, plus élégante, a- 
Vait refait correctement l'adresse: 

Monsieur Jean Deschamps, 11 


la Société des Gens de Lettres 


bis, rue des Sablons, Paris 
(XVIe). 

Jean déchira l'enveloppe et l'é- 
tonnement dilata ses yeux bruns, 
Son visage agréable et franc ne 
trompait pas sur son caractère, 
Jean Deschamps restait le pré- 
féré de presque tous ses anciens 
camarades de lycée, et s'il avait 
demandé leurs soeurs en mariage 
(Janine et Marie-Claude, par 
exemple) il n'eût pas essuyé de 
refus, Il lisait: 

Tréfontaines, 
ligne de Lacaune (Tarn). 
Mon cher neveu, 

11 y a longtemps que j'avais 
l'intention de t'écrire, mais j'at- 
tendais pour le faire une occasion 
favorable. Elle se présente avec le 
mariage de Sottie. J'ai décidé de 
faire une grande noce à Tréfon- 
taines, pour montrer aux Pari- 
siens que nous aussi nous savons 
recevoir, et d'inviter nos parents 
même éloignés et les amis de la 
famille, Le coeur m'a manqué 


pour laisser de côté un de mes! 


% | soit 


était ma nièce, L'événement qui 
nous a séparés — son mariage — 
ne date pas d'hier puisqne tu es 
déjà un homme fait, Et à mon 
âge, l'on se dit qu'il est temps de 
metttre de l'ordre en soi-même, 
comme autour de soi, de prendre 
des M ne a de faire litière 
des vieilles rancunes, Je suis pour 
la réconciliation , , . Il serait peu 
logique de vouloir que les familles 
restent divisées, 

Ta mère m'a profondément dé- 
çu, irrité, peiné , .,. C& n’est pas 
une raison pour que son fils ne 
as un bon et honnête gar- 
çon (du moins, il est réconfortant 
de l'espérer), Tu as été bien élevé, 
c'est une présomption en ta fa- 
veur, Mes informations, toutefois, 
n'ont pu t'accompagner plus loin 
que ta sortie du collège, J'ai écrit 
aiors à ton tuteur . ,. mai la let. 
tre m'est revenue avec la men- 
tion: “Décédé”, 

Je suppose qu'à ‘“Henri-IV”, 
ton ancien lycée, on doit connai. 
tre ton adresse, Je n'aimerais pas 
que tu fusses de ces ingrats qui 
secouent le joug comine s'ils a- 
vaient eu peine à le supporter 
avec leurs anciens éducateurs. 
Donc, je pense que tu recevras 
cette lettre qui te dira que je t'at- 
tends à Tréfontaines pour la noce 
de Sottie, Nous l'avons fixée au 
15 janvier, bien que ce soit une 
mauvaise saison pour se marier à 
la campagne . ,, mais les amou- 
reux ne voulaient pas aitendre! 

Si tu peux obtenir un assez 
long congé (je suppose que tu 
dois avoir une carrière vu un mé- 
tier et dépendre de tes fonctions 
ou de tes employeurs) tu me fe- 
ras plaisir en passant chez moi 


propres neveux — je veux dire | plusieurs semaines, J'aurri ainsi 
pelits-neveux, puisque ta mière | le temps de te bien connaitre, 


Emporte ton smoking, parce 


voyage, je te le rembourserai, je 
: il y aura une sauterie ia veille 


n'ai pas besoin de le dire, 
u mariage .,, Si tu n'en possé- 
des pas, on te prendra avec ton 
veston: à la campagne, on n'est 
pas à cheval sur l'étiquette! Tu 
seras un des garçons d'honneur 
et accompagneras Belinda, qui est 
presque aussi jolie que tie, 
c'est tout dire! Certains préten- 
dent même qu'elle a plus de pi- 
quant, Comme je vis avec ces 
jeunes demoiselles depuis leur 
naissance, sans être insensible à 
leurs attraits, je me souviens du 
temps où je racommodais leurs 
joujoux et boutonnais leurs petits 


Les sourcils bien dessinés de 
Jean Deschamps gardèrent, tout 
le temps qu'il lut cette iettre, la 
forme de deux accents circon- 
flexes, puis il la reposa sur la ta- 
y et partit d'un rire inextingui- 

e, 
— Eh bien! mes enfants! ,, 
Je suis invité à la noce de Sottie 
... de ma cousine ,, . au chä- 
teau de Tréfontaines, Heureuse- 
ment, je n'avais pas pris, cet été, 
tout le congé payé auquel j'avais 
droit et je puis demander deux 
semaines de vacances, J'emporte 
mon smoking, parce qu'il y aura, 
la veille une sauterie; je compte 
sur Marie-Claude pour m'aider à 
choisir une bagatelle, probab.e- 
ment aussi coûleuse qu'inutile 
pour la mariée, parce que je suis 
garçon d'honneur, (Je fais la 
quêie avec Be.inda, qui est pres- 
que aussi jolie que Sottie.) Mon 
voyage me sera remboursé . 
Enr é, voilà! 

Il s'essuya les yeux, comme ji 
le faisait souvent lorsqu'il avait 
beaucoup ri et sa gaieté était gé- 
néralement “irrésistibie et conta- 


| souliers, et mesure mal leur pou- 
voir sur les hommes, 
Chacun ici, mon cher Jean, 
t'accueillera comme si tu avais 
grandi à l'ombre du sérail, et tes 
oncles et tantes à la mode de Bre- 
tagne et tes cousins issus de ger- 
mains (cousins “seconds”, com- 
me nous disons ici) ne marque- 
ront aucune différence entre toi 
et mes autres petits-neveux éie- 
vés à Tréfontaines. Moi non plus, 
mon cher enfant, Ta mère a-t- 
elle eu des torts envers moi, ou 
ai-je été coupable à l'égard de 
ma nièce? Remettons ce règle- | 
| men: de compte à l'heure du Ju- | 
gement que, malgré mon âge, 
J'espère assez éloigné encore, car | cette fois, ils restaient figés. 
je suis, on le prétend, ‘un bon vi- | —— Qu'est-ce qu'il y a de dré- 
vant”. le, dit enfin Marie-Ciaude en le- 
Ne parlons même pas du passé, | vant les épaules, si tu as une cou- 
ce.a simplifiera nos rapports, sine appelée Sotiie (drôle de 
Je t'ouvre ma maison, mes bras | nom) et dont, par parenthèse, tu 
et mon coeur, Îne nous avais jamais parlé, à ce 
Ton vieil oncle, que l'on t'invite à son mariage? 
Alban Fontainier. — Mais j'ignorais son existen- 
P.-S, — Je crois que tu feras bien | ce! J'ignorais tout: Tréfontaines, 
| de te munir de quelque bagatelle | 
que tu offrirais à Sottie, puisque | 
tu es garçon d'honneur, Ton | mes cousins issus de germains, 


hâ 


| 
| 


dans le Tarn, encore! que je n'ai 
jamais vu qu'en profil (avec un 
gros nez) sur la carte de France 
divisée en départements, comme 
il était indiqué sur mon vieil atlas 
d'écolier, 

— Tu es cerlain que cette let. 
tre t'est destinée? demanda Luc, 


— Parbleu! Puisqu'elle porte 
mon adresse: M. Jean Deschamps, 
11 bis, rue des Babions , . , et 
ancien élève du lycée Henri-IV, 
c'est moi, il me semble? .,, Je 
ne crois pas qu'il en existe un 
autre dans l'immeuble , , , En 
tout cas, le concierge ne le con- 


de son charmant visage, de sa 
voix tendre, Jé sais que, toute 
jeune encore, elle avait perdu ses 
parents — comme mon père — 
et autrement j'eusse fréquenté ses 
frères el soeurs. 
Mais tu dois connaitre le 
lieu de sa naissance, N'as-tu ja- 
mais eu à produire un certificat, 
fourni par une mairie de France? 

— Si, Elle était née à Paris, 
septième arrondissement, Cela 
n'empêche pas d'avoir des pa- 
rents dans le Tarn. 

Les deux amis partirent ensem- 


ble pour une grande banque où 


nait pas. La vérité, c'est que je ils étaient employés tous les 


ne sais à peu près rien de la pa- 
renté de ma mère, Elle en avait 


deux, avec des émoiuments mo- 


destes, Ils n'avaient à fournir 


bien une pourtant, elle n'était nas | qu'un quart d'heure de marche, 


une enfant trouvée, Eh bien! sa 
famille, c'est ce.a: M. Aïban Fon- 


tainier, de Tréfoniaines , . , et 
Sottie, 
Il s'essuya encore les yeux, 


cessa de rire cl son visage ouvert 
ei mobile prit, pour quelques ins- 
tants, une gravité inaccoutumée, 

— Au fond, ce n'est pas drôle 
d'avoir si peu de parents . ,, ou 
d'ignorer jusqu'à leur existence, 
Ceux de mon père, s'ils vivaient 
encore, je pourais Ciifr eur nom, 


gieuse”, disaient ses amis. Mais | car mon tuteur était “de son cô- 


té” et me parlait d'eux, quelque- 
fois , , . Maman, , . je regrette 
maintenant de ne pas lui avoir 


| demandé de me raconter les his- 


oncles à la mode de Bretagne et | 


toires de son enfance, mais je 
n'avais que huit ans lorsque je 
l'ai perdue et j'étais un petit gar- 
çon joueur et turbulent, J'aimais 
mieux batailler avec d’autres ga- 
lopins de mon âge que de lui faire 


sans prendre ni métro ni autobus, 
Tout en pressant le pas, Jean tail- 
lait à grands coups de hache dans 
ses souvenirs d'enfance, 

— Mince documentation pour 
mes biographes, disait-il, 

Ce qui me siupéfie dans la lei- 
tre de ce vieil original, c'est qu'ii 
semble insinuer qu'il s'était 
brouillé avec ma mére — sa niè- 
ce — à l'occasion de son mariage 
et je ne Vois pas Ce que l'on au- 
rait pu reprocher à mon pére ou 


à son milieu, qui était excellent. 


Le capitaine Dexhamps, qui ap: 


parlenait à l'infanterie coloniale, 
it d'une famille d'officiers 
pleins d'honneur, Mon grand-père | 


était 


a été lué en 1914: i) commandait 
un régiment de cavalerie, 
On ne pouvait reprocher au ca- 


pitamne Deschamps qu'une seule 
chose: d'emmener sa femme un 
peu loin: à Dakar, Et le climat, 
l'onc.e Aïban, Sottie, Belinda, mes | dévider ses souvenirs de sage pe- | je dois le reconnaître, éprouva la 
tite fille — me mère éait douce | pauvre petite, Elle revint de la 
Etlet tranquille, Je garde mémoire | colonie avev les fièvres — je n'a- 


vais pas six ans — et mon père 
resta trois années — ce qui ui 
coûla beaucoup, je crois — dans 
les bureaux du minisière de la 
Guerre, Ma pauvre maman mou- 
rut à la fin de ce ball, Mon pére, 
fou de chagrin, repartit, cette fois, 
M” Madagascar, en me confiant 

une abbaye bénédictine dont 
son frère aîné était le Père abbé, 
crossé et mitré ,., Tout cela me 
semble plus qu'honorable! Mon 
père ne revint que deux ans plus 
tard, rappelé par la déclaration 
de guerre de ja France et de l'An- 
gieterre à l'Allemagne, et fut tué 
en 1940, Mon once l'Abbé venait 
de mourir aussi et il ne restait, de 
ma famille paternelle, qu’un cou- 
sin de papa qui accepta de deve- 
nir mon luteur, Ce parent me 
parla abondamment des Des. 
champs, mais il ne pouvalt m'ap- 
prendre grand-chose sur ma mé- 
re, à qui à ne rendait visite qu'u- 
ne fois par an, et le ler janvier 
de préfirence, son chapeau entre 
ses genoux et loujours pressé de 
repartir, 

— Mais ne peux-tu interroger 
ce tuteur, maintenant? demanda 
Luc, 

… Mon vieux, il est mort l'an- 
| née dernière, comme #il n'avait 
‘attendu que ma majorié, [ a 
rendu, à moi, ses compies de lu- 
telle , . , el à Dieu, les autres. 

— Tu n'as pas eu une enfance 
très gaie, mon pauvre Jean, 
Bah! mon caractère élait 
opiimiste el, malgré tout, je n'ai 
pas à me plaindre, J'ai une situa- 
tion sans grand avenir, mais qui 
suffi à mes besoins modestes, je 
suis indépendant et j'ai eu le 
quete d'avoir de bons camara- 
| es. 


(à suivre) 


Poge 14 


ue- À items. ralle de 
bain piivée 
Mi, vomprenant poêle, réirigére- 
teur, lateure MY - …_: 

“ duré s 
if “au FE 


Petites 
Annonces 


Torit, 3 sous per mot. Mini. 
mum, 5100 Choque insertion 
vupplementairs, 2 sous per met 


svee pole MNouvellwment decure 
Signalër: Cape 17-2003.  43-114-41C, 


ing, Pt-Vilal. Matwun, à piéces sal: 
Minimum, #0.50, Pes de chen- le de bain nouvellement décorée 
Libre: 15 février Layer: 500 par 
pement de texte. Ajouter 25e mais Wadresser ,, Philippe Pere, 
$t-Norbe Man. Téléphone: Globe 
di l'onnonce doit bre plosée [ar ii er 7 


dons codre. RE A 
nus A LOUER — ft-Bontlace, 424, rue Aul- 


Pour téléphones une petite on neau. Logis! 3 pitces aves salle de 
bain privée. Mignaler: Wiiiehall 2- 
| ven, signeles SPruce 5-5443, Mi eu Witiehal Da SN 


A LOUER — St-Bonilace, 216, rue No- 


cuire 9 h. du metin et midi où 
entre Z h, et 4 h, de l'apres- 


undi vendredi tre-Dame. Logis meublé: ? pièces 
midi de | pd , Pour couple âgé tranquille le étage 
Heure tinale: mercredi midi bignaler: Chdus 32-1606, [IE T2 à À 

: Ho dt A LOUER — fSt-Honilace, 280, rue No- 

Vol, 1-0 " tre-Daune, ler avril. Logis: à pièces 

f dans immeuble - appartement lou 

THANK CISHEY — Vous pouvez mein- neuf, Adultes de préfèrence, HN, 
Le CAR eu Et Eébrens, | eomprengnt poôle, rétriéraieur, 
DD © 4 , . Youse, sécheuse, antenne el station 
s, sv Provenche: 5t-Honiface, / 

e ve, A IR WT | nement. Signaler: Chdar 2-52 
: 

DAME D'EXFERIENCE demeurant à | t me A ARMTPS j 
1%, Enfield Cresent, Norwood, gar- | À LOUER — Norwood Log: 3 & 
deralt un enfant chez-elle durant ces dans tmmeuble-appartement Re- 
gg 0, À Signaler: 247-696) | frigérateur et poêle. #79.50, Adultes 


de préférence, Bignaler; CEdar 2 
lent, “1 


46-1240, | Fr 


ON DEMANDE — Deux exemplaires 


ju livre de Donatien Frémont, ‘Mgr ot fo . 
Provenener et son temps l'oule A LOUER — ler avril. Grand logis 
p à aui ut disposer de ce à pièces dans “Lonergan Apart. 
Ed ne Æ A : d'écrire au Service ments”, avenue Frovencher. Poë. 
1m | i L 
de Librairie, 619, avenue MeDermot, le, réfritéraleur, laveuse ef 6e 
Winnipegx 2, Man 122-410, cheuse. Antenne lous Canaux 
, x Stationnement disponible. Adule 
tes de préférence, #60. Signaler! 
ON DEMANDE IMMEDIATEMENT — . PE 
Taphsier en ameublement (uphols- CHapel 17-3044, d-136410€, 
terer) expérimentée nee 17 de 
travail el gages excellents, N'adres | À Lougn — St-Boniface, 25, avenue 
ser à nr 1e La ee à de :< | FProvencher Chambre et pension 
Uiate, 619, avenue ! RATE | pour 2 jeunes hommes: étudiants où 
nipes 2. 4 , ravailleurs. Lits séparés, lien tran- 


quille, Entrée privée Prés autobus 

rix raisonnable, AUSSI logis meu- 

Signaler: 233-6M6, 
46-1M-41C, 


A LOUER — Norwood, Logis: 3 pièces, 
Poële et rétrigérateur fournis 5 
Disponible immédiatement, 
tranquilles. de préférence we -f4 
CHapel 7-3706, 46-135-47C, 


A LOUER — Norwood, Chambre meu- 


FOUR FAIRE HEMPLIR FORMULER 
D'IMPOT, Signaler: CHapel 71-0082, 


HAT Blé: 4 pièces 


POUR SOIRERS SOCIALES, MA- 


RIAGES 
la musique 
notiers”, “Red Hiver Cancers” est 
toujours à votre dispoaition. Four 
réservations, écrire à! 
Vandalr, #09, 


OU ANNIVERSAIRES |! 
western” par Les Ca- | 


Gilbert 


avenue Hedwood, 


. fl bite, Avec commodités de cuisine 
Winnipeg, où signaler Xp 14 Place de stationnement. Libre immé- 
3-4004, MLu41c, diatement. Signaler: caen, "Sc 


A LOUER — Près hôpital St-Boniface 
Logis non meublé: 2 chambres à 
coucher, Dans immeuble - apparte- 
ments neuf, Signaler: 233-6407, 

"-138-4170. 


A LOUER — St-Boniface, rue Desau- 


ON DONNERAIT LOGEMENT GRA- 
THUTT à couple raisonnable qui gar- 
derait bébé 5 jours par semaine, 
Signaler: Chdur 93-6874, 417-155-4170, 


A LOUER = Pres hôpital St-Bonitace 
Lowis non meublé: 3 pièces Entrée 
et salle de bain privées ‘Space 


heater”. Podle et réfrigérateur. Li. tels. Logis: 3 pièces, Salle de bain 
bre: 15 janvier ou ler février, 8% et entrée privées Poêle électrique, 
Signaler: CHapel 71-0219, 39-085-TF Signaler après 6 h.: CHapel 71-5963, 


117-143-4170, 


ee 


A LOUER — ue Dumoulin, Logis: 


4 piéces. entièrement privé. Poële et |A LOUER — St-Boniface, 508, 
prélarts fournis. Près de toutes com- | Langevin. Logis: 4 pièces, Entrée et 
modités. Libre, Pour personnes tran- | Salle de bain pue Libre: er 
quilles Appeler Wiitehall 31-9024 | avril. Signaler: CHapel 7-4309, 
après 6 h, 39-090-T.F. 47-M9-TF, 


A LOUER — St-Bonitace, 177, rue Des 
Meurons, Logis moyenne grandeur! 
2 | out Libre, Signaler: CEdar 3 
6145, 47-151-48C, 


Votre corsetière 
SPENCER 


Corsets, gaines et soutiens-gor 
faits sur mesure, aussi qd 
chirurgicaux pour femmes et en- 
fants ur rendez-vous, pee 
Mme Aldéa Fillion, 118, rue Taché, 
St-Boniface, Man, Téléphone: 233- 
5490 ou CHapel 71-3886. 


ces 
Entrée privée, Idéal pour jeunes fil- 
les, Signaler: CEdar 3-4546, 
47-152-400, 


A LOUER — Grande chambre meu- 

Bnalors CEdar DA0T 47.183.460, 

gualer; ar 3-4017, -153-48C, 

Pas de cheveux gris .,, A LOUER — 66 Bonitsce. Logis mou- 

S1 vous faites usage du merveilleux blé: 2 pièces, Réfrigérateur et petit 

produit JAMAIS GIUS, Aussi si gode. Läbre: ler avril Signaler: 

vous souffrez de Hh ou Hapel 7-8051 le jour et CEdar 3- 

d'Arthrite, dilué 4252 après 6 h, 41-157-48C, 
Ecrivez tuits 

de: mer af A LOUER — St-Bonitace, rue St-Jean 

Boite postale 32, Transcona, Man, pet Dénetredur. FO pee 

ÿ e r rateur, out rive, 

Téléphone: CAstle ÉRr arage, signaler: CEdar se 


A LOUER — St-Boniface, 333, rue No- 
tre-Dame. Logis: 3 pièces non meu- 
blées, Salle de bain êt entrée privées, 
Signaler: CEdar 3-5896,  47-161-47C, 


Tél: CE 3-3839 Rés: CE 3-38 


Dufault Electronics 


Radio et TV — Vente et Bervice 
Techniciens bilingues 
Travall garant 
Service d'une journée 
313, rue Cathédrale 
Visite à domicile: 82,50 


MME LILLIAN EVANS est votre 
représentante pour supports et 


gaines “Spencer”. Faits sur mesure 
Créés individuellement pour hom- 
mes et femmes, Pour rendez-vous 
signalez 247-4507 — 47, chemin Elm 
Park, St-Vital, Man, 


Signales 247-4288 


Transit Shell Service 


567, rue Marion, St-Bonitace 
(près de l'hôtel Transit) 
Gabrie] Tétrault, propriétaire 


Entretenons automobiles 
de toutes les marques 


Lubrification - Réparation de pneus 


ROVATZOS 


*“Flowerland 


Spécialité: fleurs pour mariages 
Bouquets de corsage et autres 


Couronnes mortuaires 


Téléphone: GLobe 3-6471 


Réparations et ventes 
de toutes machines 
ét articies de bureau 


RELIANCE 
OFFICE EQUIPMENT 
& SUPPLY CO. 
278, ave Taché, St-Boniface 
Téléphone: 233-1654 


ROGER-A, SABOURIN 
propriétaire 


PIANOS ET ORGUES À VENDRE 
Agent exclusif pour les pianos 
Heintzman et Sherlock-Manning et 
les orgues Hammond, 
Communiquez avec notre représen- 
tant français, M. Jean Carignan, 


J. J. H, McLean & Co. Ltd. 
Angle des rues Graham et Edmonton 
Winnipeg - Tél: WHitehall 2-4231 


AHilié à la Procure Générale 


Horloger suisse 


Louis Matile 
& Fils 
maintenant au no 237, rue Garry 
visà-vis le nouvel Hôtel des Postes 


Téléphone: WhHitehall 2-6625 


PHARMACIE 


A API 7 
4 F2. 


[UT ER 
El PHARMACY 
Maintenant située à 
243, rue Marion, Norwood 
A l'angle de la rue Traverse 


à mi-chemin entre les rues 
Taché et Des Meurons 


Téléphone: CHapel 7-3533 
Nous livrons à domicile 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 
270, ave Assiniboine, Winnipeg 


Téléphone: SUnset 3-7258 


Entreprise Générale d'Electricité 


Fontaine & Compagnie 
165, avenue Provencher, St-Bonitace 
Téléphone: 247-1425 


En, Lddh & WA Ld 


ASSURANCES — IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 
100, édifice Paris — Téléphone: WhHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


ire. 


Votre cimetière catholique 


Le Jardin du Saint Sépulcre 


Avec l'approbation de l'Autorité de l'Archidiocèse 
de Saint-Bonitace 


Bureau: 707 - 356, rue Main 
Great Western Building 


Tél.: WH 3-7425 
Winnipeg, Man. 


A LOUER — Bt-Bonllace, M8 rue No. ; À LOUER » 6%, 
Dome mn 


uites de préférence | 


antenne Ga | 


À LOUER — Norwond. Lagie: 3 piéces | 


A LOUER ee A VENDRE — Mue Bler: ! 


| 
| 
| 
| 


| 
| 


| 
| 
| 


| 


Adultes | 


| 
| 


re | 


A LOUER — St-Boniface, Logis: 2 piè- | 
meublées. Facilités de cuisine, | 


| 


rue Taché Last 
Entrée privée Li. 
ler avril Bigmalert {Edas 2 
le matin où Chéar 22168 LA 
.n. CIBLE à À 


A LOUER — BSt-Bonttsce Lagur à 
grandes pièces, prés basilique Podis 
et vétrigerateutr. Higmaler: Céder 2 
CELFS LE 28 2 


meublé % poéces 
tue 
EL 


Depuis le ler mars, tous les pe 
leéux, perethes et 
devant être 


bus de gonsts ue 
Len vendus par ua 
Chantier de bois local sont traités 
pér p'emsion cosmetique. Obtenez des 
enseignements directs de. Merton 
Timber Freservers, Hoisevain, Man, 


A VENDRE où À LOUER — Haywood, 
Man. Maison: 4 chambres à coucher, 
salle de bain 
dresser à L-4, 
brandon, Man. 

A VENDRE — FPoële électrique "Vi. 
king” 4! complétement alitomati- 
que, à éléments de surface 
prix, Presque neuf 
É En bon état 
. 20 et toute La journée same 

dimanche, à: 145, rue Boot, 

EE", Winnipeg. 


Rouire, 53%, ?fe rue, 
47-141-40€, 


appt. 
45117470, 


6120-T7, , A VENDRE — Deux lots de cimetière 


Signaler: CEdar 
142-407. 


A VENDRE — Norwood. Malson: 4 
tces avec smlon de coiffure en plus 
lgnaler: CEdar 32-4155, 

A VENDRE — Winnipeg “West End" 

Maison: 11 pièces. Désirerait un cou 


La rälsunnable 
63H. 


pie Inlèressé à continuer à garder 
des pensionnaires. Revenu mensuel: 
5200 et plus Pas d'agents, sv si- 
#naler: Bhruce 2- 


A VENDRE — St-Claude, Man, Mai: 
son: B pièces Très bon état, 4 lots 
Garage, Arbres fruitiers 
: Ludovie Ptlippot, 


0%, avenue 


Notthingham, Winnipeg 15, Télépho- | 


ne; 533-4866, 4 70-T7, 


A VENDRE — St.Norbert, rue De l'E- 
glise, Lot: 71° (largeur) x 125 At 
4 CHapel 17-1320 ou ces . 
401. M-03-4170, 


A VENDRE — Grande table de cuisine 
en bois dur: 44” x 4" avec panneau 
de 18 
table, 


#25 


4 Chaises avec siège en cuir, 
Signaler; CHapel 7-7151, 
#1-164-470, 


A VENDRE — St-Bonilace, 297, rue 
Horace, Bungalow: 6 pièces, 3 cham- 
bres à coucher, Chauitsge: huile, 
Soubassement complet, j'rês de tou- 
tes commodités, 88,500, 81,000 comp- 
tant, Signaler: Chdar 3-5317. 

AT-L60- TP, 


A VENDRE — Etablissement de plom- 
bage et de ferblanterie, incluant do- 


micile, grand entrepôt, outillage, 
tracteuw "John Deere” avec creu- 
seur “Back-Oe”, Grand lot: 140! x 


140", en plein centre du village, 
S'adresser à C.P, 286, St-Pierre, Man, 
46-104-47P, 


A VENDRE — GARAGE SPACIEUX, 
50 milles, sud de Winnipeg. dis- 
triet de eulture, grain et générale, 

agence de machines aratoires, Bu- 

rea t ameublement compris ainsi 
lage de ne e de rechange, Lo- 

5 attenant, S'adresser à Holte 118, 
Liberté et le Patriote, 6:25 avenue 

MeDermot, Winnipeg 2,  45-118-48C, 


A'VENDRE — Haywood, Man, Pour 
. santé, Restaurant avec 
Le billard et salon de 


non, C.P, 00, Hay 


Îer, 


wood, Man, T 
léphone: St-Claude 311-31, 
40-121. 


ALEXANDER AGENCIES LTD, 
oh clients qui désirent acheter 
duplex où bungalow dans St-Boniface, 
Norwood et St-Vital, Si vous désirez 
vendre, appeler Pierre Pineau à 453- 
1977 ou SPruce 5-8463, 26-103-TF, 


A VENDRE — Rue La Vérendrye, 
pre écoles, Bungalow: 4 pièces, Sal- 
e de bain: 4 unités, Salon: 15° x 2l', 
Tapis mur à mur, 3 jardinières (plan: 
ters) au salon. Cuisine: 11° x 14’ 
avec tuiles blanches, Ben! 
décorations, Le 
Bien 8 


. Pas d'a- 
er: CEdar 
45-120-TF, 


A VENDRE — Pour régler succession 
St-Claude, Ferme: 15 section, 11% 
mille du village, 270 acres en eul- 
ture. Bonne maison. Chauffage: hui 
le, Eau courante, Etable: 90 x 30’, 
Téléphone, électricité, Près écoles, 
rand-route, Autobus scolaire, S'a- 
resser à Mme E, Jubinville, exé. 
cutrice, 5H, rue Des Meurons, St- 
Boniface, Téléphone: 233-4789. 


45-115-49€, 


Chautlage: huile. Wa ! 


41-137-480, | 


1 


| 


se repliant en dedans de la | Lorette — 


46-130-40C, : 


A VENDRE — St-Norbert, Près école, 
Bungalow: 6 pièces, 3 chambres à 
coucher, 1,150 pieds carrés, Salon, 
salle à manger en forme de “L", 
Grande cuisine, 84,500 c: tant re- 
quis, Signaler: 452-5239, 46-128-47C, 


A VENNRE — Lots de plage, Plage 
Albert, Tout près du lac, Plage rh 
blonneuse d'une longueur d'un mille, 
Idéal pour enfants, 80° x 140’, Prix: 

00, Termes si désirés, Taxe basse. 
our renseignement: écrire ou té- 
léphoner à B, 3, Trainor, Victoria 
Beach, Man, 


ST-ADOLPHE 


À vendre dans nouveau 
développement 
Grand lot boisé: 8l' x 


185", Très 


piPoresaue. Endroit idéal pour éta- 

lir une nouvelle demeure, Bonnes 

écoles, Accès facile à la ville en 

grenues minutes, LL ge pas 
. u- 


«V.p. appeler 247-92 T.F, 


A VENDRE — St-Pierre, Man. Ferme: 

467 acres, 390 en culture, 210 prêtes 
à semer, 150 semées en luzerne, trè- 
fle d'odeur et fléole (timothy) pour 
raines de semence. Poulailler mo- 
erne avec nids de broche pour 2,000 
oules. Maison: 7 pièces, salle de 
ain, chauffage automatique. Prix: 
$47,000, 820, comptant seulement. 
Appeler M, Doerksen, le soir: EDi- 
son 4-7059, Scott Realty, WHitehall 
2-8266, 887, rue Main. Winnipeg, 


42-43-48C. 


ALEXANDER AGENCIES LTD, 


Maisons neuves à vendre 
à St-Norbert 


Bungalows: 3 et 4 chambres à coucher. 
Maisons, 2 étages: 4 chambres à cou- 
cher avec garage attenant. Maisons à 
niveaux variés: 4 chambres à coucher, 
Prix: de $13,900 à $19.902 avec 

de rabais pour travail d'hiver si éligi- 
ble, Signaler: SP 5-6463 ou 453-1977, 


27-962-T.F. 


VETERANS REALTY 
302, édifice Mclntyre 
Téléphone: WHitehall 2-7125 


À VENDRE 


Ste-Rose-du-Lac — Prix: $4000, Bun- 

alow: 5 pièces. Meubles inclus, 

uée: #45. Comptant requis: $1,500, 
Balance portée par propriétaire. 


Portage-la-Prairie, centre — $6,500. 
Maison: 7 pièces. Ln brique, Grand 
lot, 66° x 129’, Comptant requis: 
$2,000. 

St-Boniface centre — Prix: 
Duplex: 4 et 3, Ploniherie 
Entrées privées. Comptant 
85,000. 


#14,800. 
double. 
requis: 


Norwood — Près Précieux-Sang, 811,- 
900. Duplex: 4 et 3. Plomberie dou- 
ble, Chauffage: huile, Comptant re- 
quis: 52,500, 

St-Boniface — Immeuble: 5 logis. Re- 
venu mensuel: 8969, Chauffage: gaz. 
Comptant: $5,000, baisnce ter- 
mes 6%, 

Si vous voulez vendre ou acheter une 
maison, faites affaire avec un hom- 
me d'expérience et hcnnête qui vous 
donnera tous renseignements gratuits 
et confidentiels. 


N. BERNIER 
594, rue St-Jeon-Beptiste 


Téléphone: CEdor 3-2027 
41-156-417C. 


9-304-T.F. ee 


| 
| 


[ 


RE SR SE OR ER RP SR 


LA LIBERTE ET 


ON DEMANDE 
Pour septembre 1964, maitres 
Ou maoltreses pour 108 grades êlée 


mentaires à l'écote dy wiloge, Un 
rode por Classe Salaires 

Lions ! 53,000 à 54,000 
Clese 1! 3,300 à 54,600 

Close 1! 53,700 à 55,300 


Pour plus de renseignements, 
s'adrener à Guy Delaquis, secré- 
taire, District Consolidé de Notre. 
Dame-de-Lourdes ne 2390, Ne. 
tre-Deme-de-Lourdes, Manitoba, 
Téléphone: 72, 

"18-17, 


LE DISTRICT CONSOLIDE 
DE STE-ANNE No 2379 


demondes de la port 
ni IMMIIUINCeS pour 
élémentawes. Salaires 
selon l'échelle de salaires 
en vigueur dans le district. Pré. 
férence donnée aux (Canadiens 
bonçois. Pour plus de renseigne 
ments, écrire ou téléphoner ou 
sousigné $. Bisson, sec.-trés., Ste. 
Anne, Man, Téléphone: GArden 
2-5369 vu 2-5561, 


invite des 


d'instituyteurs 
les grades 
payés 


41-140-49€ 


À VENDRE 


Carey — M0 scores. Belle terre bien 
située, 812,000. Termes si désirés 


St-Pierre — 226 acres avec bâtiments, 
2 pulls artésiens, Près village, 822,600, 
Roulant, machines aratoires, vaohes, 
2000 bottes de Jurerne, valeur $13,: 
500, Le tout: 650400, Termes À né- 
gocier 


S'adresser | St-Pierre — 220 acres. 30 vaches à lait 


16 jeunes. Contrat de lait: 18,000 lle 
vres. Machines aratoires, (Citerne 
ur lait. Taxe: #1.00 l'acre, Le tout 


1,000; #10,000 comptant. Balance far | 


cile à 64%. 


St-Pierre — Ferme 
culture, Baätiments, 
chemin gravelé, Autobus scolaire, 


eau 


$26,000, Partie comptant, Balance à 


termes, 


220 acres 205 en culture 
Puits, étable et 
Terre noire 919,000 

St-Norbert — 
mins 120 de largeur Maison, 
fe 90,500 62,000 comptant Bala 
acile 


St-Pierre 1060 acres avec grande 
malson, étable, poulailler et autres 
bâtiments Eau en quantité partout 
90 acres en guéret d'été 88, sou- 
lement 


), CARRIERE REALTY 
289, rue Taché 


Téléphone: 247-5204 
417-150-4170, 


A VENDRE 


St-Honiface — Rue Archibald, $6,850, 
“Cottage”: 5 grandes pièces, 2 cham- 
bres à coucher, Soubassement par- 
tel, Lot: 33, Taxe; #11700 seule- 
ment, Termes faciles, 


St-Boniface — Rue Dumoulin, entre 
Taché et Aulneau, $18,900, Triplex 
entièremert privé: 6, 4 et 4. Murs 
en plâtre et planchers de bois dur 
dans chaque logis, Chauffage: eau 
pres 3 garages. Lot: 50’, Termes 

être négociés. 


St-Boniface — Rue De la Morénie, 
Près écoles, Maison de famille: 4 
coucher, Cuisine spa- 
manger. : bo’, 
Taxe: seulement $280, Comptant mi- 
nimum: $3,000, Balance: termes, 


Norwood — Rue Dubuc, Bungalow mo- 
derne: 12 ans, 4 pièces, 2 chambres 
à coucher, 2 chambres supplémen- 
taires au soubassement, Revenu men- 
suel: #60. Draperies et tapis de salon, 
$3,000 comptant, Balance à termes. 


St-Boniface — Rue Langevin, Résiden- 
ce moderne: 8 pièces. 12 ans. 4 
chambres à coucher, Salle à manger, 

udoir, Planchers: bois dur, au 
er et Ze étagns, Si vous désirez le 
confort et un site de choix, ne man- 
quez pas votre chance, Idéale pour 
médecin ou directeur d'entreprise. 
0,000 comptant, Balance: termes à 
tre négociés, 

Norwood — Rue Hill, Duplex moder- 
ne: 9 ans, 5 et 3, Garage ‘double, 
Planchers: bois dur, Draperies, tapis 
dans salon, potle et réfrigérateur 
mind logis du haut. 85,000, Balance: 

rmes à être négociés, 


À. AYOTTE 
191, blvd Dollard, St-Boniface 


Téléphone: CEdar 3-5845 
11-146-47C, 


N, L, BROUSSEAU CO, LTD, 
Téléphone: GLobe 3-0741 
Ernie M, Bucko: CEdor 3-4574 


A VENDRE 


A VENDRE 
+ la première fois 
NFIELD CRESCENT 
$2,000 comptant 


Propriétaire transféré à Edmonton, 
Meilleure localité à Norwood par rep- 
Holy Cross et Précieux-Sang, 
en stuc: 12 ans, 4 chambres à 
coucner, 2 grandes chambres à cou- 
cher, grande cuisine, salon et salle de 
bain au ler étage. Plancher de chêne 
aux ler et 2e étages, Aussi, escalier 
de chène menant aux chambres du 2e, 
Grandes garde - robes, Soul ent 
complet. Déménagez pour Pâques! 
Plein prix: seulement $15,400, Termes 
faciles, Signaler: CEdar 3-4574, 


REGARDEZ: REDUIT DE $300 


Blvd Dollard, Près hôpital et parc, 
$2,000 comptant seulement ur ce 
bungalow en stuc, chaud: 3 chambres 
à coucher, grand salon, cuisine éclai- 
rée. Nouvelle fournaise complète: gaz, 
Chambre supplémentaire chauffée au 
soubassement. Installation our sé- 
choir, Taxe: $179, Garage, Doit être 


vendue, Seulement: $10,500, Termes {a- | 


ciles, CEdar 3-4574, 


ST-BONIFACE 


Magasin de confiseries et d'épiceries. 
Logis: 5 chambres à coucher. Soubas- 
sefent complet. Garage, Bonnes affai- 
res. Localité excellente, Cause de ven- 
te: santé, Seulement $5,000 comptant, 
Termes à négocier. CEdar 3-4574, 


RUE EUGENIE 


Bonne localité pour louer ou maison 
de famille. Duplex: 9 pièces, 4 cham- 
bres à coucher, Près écoles Holy Cross, 
Précieux-Sang et autobus. Salles de 
bain: 3 unités 4 ler et au 2e étages. 
$2,300 comptant. Taxe: $220, Paiements: 
$12100 par mois, Plein prix: $14,900, 
CEdar 3-4574. 
ST-BONIFACE CENTRE 

Nouvel immeuble appartement: 10 lo- 
is, Revenu annuel: 
18,000 comptant. Termes faciles, Si- 
Signaler CEdar 3-4574, 


ST-BONIFACE — $3,000 comptant 


Belle résidence en stuc: 7 pièces. Près 
école Marion et autobus, Nouvelle 
fournaise, Nouveau brochage: 100 amp. 
Nouvelles tuiles partout. Soubassement 
à la grandeur. Nouvelles plomberies: 
3 morceaux au ler étage et 3 mor- 


ceaux au 2e, 2 chambres à coucher au | 


ler. Vente avec seujement 83,000 comp- 
tant, Plein prix: seulement 512.900. 
gnaler: CEdar 3-4574. 


A VENDRE 
pour la première fois 
St-Boniface, rue St-Jean-Baptiste. Du- 
plex: w ‘ 
ierre. Plancher de chêne partout. 2 
ogis: 2 chambres à coucher au ler. 


logis: 1 chambre à coucher au ni- | 


veau inférieur, Grand salon et cuisine 
attrayante à chaque étage, Courte dis- 


tance de marche de basilique et école | 
Provencher. Accès facile à l'autobus et | 


aux magasins. Entrées privées. Com- 


plètement loué. Garage: stuc. Doit être | 
vendu, propriétaire étant en dehors de | 
la ville. Plein prix: 821,600. Termes fa- | 
ciles, Pour visiter, signaler: CEdar 3- | 


4554. 
ON DEMANDE 


Maisons pour vente, à St-Boniface. 
Avons acheteurs qui attendent. 
Si vous désirez vendre, 


appelez E. M, BUCKO 
CE 3-4574 le jour GL 3-0741. 
47-145-47C. 


560 acres, 350 en | 
courante, | 


autres bâtiments | 


14 acre entre 3 che: | 


12,000. Seulement | 


le bungalow, 7 ans, stuc et | 


LE PATRIOTE 


Non, les prêtres ne sont pas 
les “oubliés” du Concile 


COUTANCES (CCC) — En 
novembre dernier, Son Exe, Mgr | 
Guyot, évêque de Coutances, dans 
un “billet de Rome} répondait 
à la question: “Les prêtres sont 
ils absents du Concile?" 

Parlant du sehèma sur l'Eglise 
et de la place importante qu'il 
fait à l'éplscopat, Ü écrivait: “Rien n'empécherait de se con 

"Tout approfondissement de certer à plusieurs pour rédiger 
la pensée de l'Eglise sur le sa-|une réponse." 
cerdoce des évêques aura néces-|  L'évêque de Coutances propose 
sairement un rejaillissement doc- | étude des points suivants: 
| s te 

[ee sur le sacerdoce des prè-| purs je schéma sur la forina- 
tion des séminaristes: les voca- 


le nl pure Rapre popier: La | tions sacerdotales (leur éveil, leur 
| Concile est loin d'avoir épuisé son | Géernement, leur soutien, les 


rogramme, Parmi les schémas |” Û \ Se 
4 à lui seront proposés à l'avenir, Mg co LNVe RENE, "+. Vue" 
| un certain nombre concernent en- | 18 Ans. 

core les prètres et quelques-uns! Les séminaires (diverses éla- 
exclusivement, tel le schèma sur | pes, formation humaine, intellec- 
|les “clercs”, celui sur “la charge | tuelle, évangélique). 
|des âmes”, ou encore celui sur! L'initiation pastorale des jeu: 
| “la formation des séminaristes"”, |nes prètres, 
| “Comme ces derniers schémas | Dans le schéma sur les prêtres: 
sont actuellement à l'étude en vue | Ja sainteté de la vie sacerdotale 
de, la Ille session, je ne pense pas | (notamment: Qu'est-ce qui parait 
manquer au secret conciliaire — spécifique de la vocation du cler- 
jajoute Mgr Guyot, — en signa: |gé diocésain? Quelles valeurs 
lant aux prêtres du diocèse — | faut.il souligner et promouvoir en 
per summa capita — l'ensemble | fonction des besoins de notre 
temps”), 

L'étude et la science pastorale 
(surtout: Qu'est-ce qui serait sou 
haitable pour aider les prêtres à 
remplir leur mission dans le mon- 

| de d'aujourd'hui? ), 
L'usage des biens (quels 


des sujets que l'on envisage dy 
traiter, Je serai reconnaissant 
lous ceux qui voudront bien m'é 
ertre pour me faire part de leurs 
réflexions en ces divers domaines 
dans un esprit constructif et pour 
m'aider à mieux remplir ma mis- 
sion de Père du Concile 


ON DEMANDE 
Maison: 2 chambres à coucher avec 
soubassement complet, grands sa. 
lon et cuisine 


A VENDRE 
0- 


686, rue Taché, Immeuble-apparte- | 
5 logis 


ments meublé 
mensuel: #25, 
Lots à l4 mille à l'ouest de Kenora 
sur Lac-des-Bois, 
St-Honiface, Magasin d'épicerie, E- 
changerait pour maison: 7 à 8 
pièces, à St-Boniface, 


Signaler: CEdar 3-3003 le matin 
ou CEdar 23-3766 après 5 heures, 


417-163-4170, 


evenu 
prit de l'Evangile? ), 

Principes d'une entraide sacer- 
| dotale interdiocésaine (répartition 
du clergé), 

Dans le schéma sur la charge 
d'âmes: 

La mission de l'évêque (doc- 
teur de la foi, pontife, père et 
pasteur), 

L'office pastoral des curés (rôle 
des vicaires forains, vicaires co- 
opérateurs, Responsabilité pasto- 
rale des prêtres par rapport à des 
catégories sociales ou profession- 
nelles débordant le cadre des pa- 
roisses (jeunes scolaires, migrants, 
ete), 

La catéchèse, la prédication, 
les sacrements, la coordination 
des efforts apostoliques du clergé, 


À VENDRE 


St-Bonlface — Près rue Bertrand, Bun- 
£alow: 4 pièces, 2 chambres à cou- 
Cher, Chambre au soubassement, 
Age: environ 15 ans, Lot: 50 x 120”, 
2 garages, Prix: 810,500, #1,500 comp- 
tant. Balance portée par propriétaire, 


St-Boniface — Rue Notre-Dame, Mai- 
son! 5 pièces, 2 chambres à coucher, 
Chauffage: gaz. Prix: 67,900, Comp- 
tant requis: 8500, 


St: Vital — Maison: 1144 étage, 6 pièces, 
4 chambres à coucher. e: ans, 


Chauffage: gaz, Garage, Beau lot nt nee 
très central element 500 comp- NOTICE TO CREDITORS 

tant. Ealance à termes Pour visiter IN THE MATTER of the Estate of 
a DELIA L'HEUREUX, late of the Parish 


of Otterburne, in Manitoba, Widow, 


deceased, 


All claims ngainst the above estate 
duly verified by statutory declaration, 
must be filed with the unde: at 
100 Great Western Building, 
Street, W peg, Manitoba, on or be- 
fore the first day of April, A.D. 1964. 


DATED at the City of Winnipeg, in 
or this 2nd day of March, AD, 


Rue Bibeau — Parce Windsor. Bunga- 
low: 6 pièces, 3 chambres à coucher 
2 salles de bain. Ventilateurs: salle 
de bain et cuisine, Ciôturé, 816,000 
Pour visiter, appeler agent. 


St-Boniface — Duplex: 3 et 3. 69,500 
51.500 comptant 


Pour acheter, vendre ou échanger 
Estimation gratuite 
Appelez 


A.-C, DESAULNIERS 


407, rue De la Morénie 
CEdor 3-5874 


MARCOUX, DUREAULT, 
BETOURNAY & BETOURNAY, 


Solicitors for the Executor, 
Dr, Paul L'Heureux, 


417-154-4170, 


NOTICE TO CREDITORS 


IN THE MATTER of the Estate of 
RAYMOND JOSEPH BILODEAU, 


PAUL'S REALTY LTD, \nte 
of the City of St. Boniface, in Manie 
eceased 


120, avenue Provencher, 


angle Taché et Provencher, toba, Carpenter, d k 
A All claims against the above estate 
x vont BA. Poe Ru dore ne 
must be w e ui “ 
A D 100 Great Western Building, 18 Main 
ST-VITAL Street, Winnipeg, Manitoba, on or be- 


tore the 6th day of April, A.D. 1964 
DATED at the City of Winni 


Près église Ste-Marie, Joll bungalow: 
6 pièces, 3 chambres à coucher, Belle 


salle de récréation et garage. Plein ain 


prix: 811,900. pape this 2nd day of March, AD, 
ST-BONIFACE MARCOUX, DUREAULT 
Rue Langevin. Maison: 6 pièces, 3|  BETOURNAY & BETOURNAY, 
chambres à coucher, Sur grand jlot: Solicitors fo rthe Executor, 
50° x 125', Prix très raisornable, L, G, Marcoux. 


ST-VITAL 
Bungalow: 5 pièces, 3 chambres à cou- 
cher, Très beau lot, Chauffage: gaz, 
Gara à re Lu does 
complet. Aubaine , Comp- 
tant requis minime, 


ST-BONIFACE 
Maison: 6 pièces, 4 chambres à cou- 
cher, Très moderne, Environ 12 ans, 
Salle de récréation, Belle localité, 
Comptænt requis: 65,000, 


ST-PIERRE 
Joli emplacement près rivière dans 
village même, Grande maison sur 
22 acres. Environ 13 acres en luzer- 
ne, Balance boisée, Beau site pour 


Wholesale Bakery 


Raymond Thériault, prop. 
894, chemin Ste-Marie, St-Vitol 


Livraläon à domicile, 10 pains, ge 
Achat au magasin, 10 pains, $150 
Variétés: blanc, brun, irlandais, 
viennois, seigle 


Téléphone: 247-2770 


vente de lots, Prix très raisonnable, À VENDRE 
RUE DUMOULIN , 
immeuble appartement: 6 logis, Très || Formules de reçus bilingues 
bien situé. Tout loué sous bail, Bon 
revenu. Vente ou échange sur mai- || Livrets de 25 reçus 15e 
son à St-Vital, Prix très raisonnable, Livrets de 50 reçus 25e 


Pour plus d'informations 


appeler PAUL GAGNON 
Bureau: 247-9267 
47-162-47C, 


(Ajouter 5 sous 
pour frais de poste) 


Prix spéciaux pour 
commandes de 10 livres ou plus 


S'adresser à: 
La Liberté et le Patriote, 
619, avenue McDermot, 
Winnipeg 2, Man. 


A VENDRE 


ST-BONIFACE 
Maison: 4 pièces, 2 chambres À cou- 
ou à Garage, $8,350, $3,000 comp- 


ROUTE TRANS-CANADA 
Garage, restaurant, station-service, 
plus logis moderne, 5 pièces, 3 
acres de terrain, Propriétaire ma- 
| lade sacrifierait. Complet: $28,500 


LORETTE 


Logis à louer 


DANS IMMEUBLE NEUF 
Près hôpital St-Boniface 


203, rue Bertrand 
Suites de 3V2 à 4/2 pièces 
possession immédiate 


Signalez 943-9516 
le soir ou 452-0637 


(Là 


. e 

Georges Boisjoli 
3433, chemin Pembina 
Téléphone: GLobe 2-4724 


Représentant de la 
CO-OPERATIVE 
FIRE & CASUALTY CO. 
Bureau: TUrner 8-7911 
190, Madison et Portage 


Près village, Ferme: 220 acres avec 
bâtiments. Bonne eau. 125 acres 
en guérêt d'été. $19,000, Termes 
faciles. 

| PRES DE LORETTE 

|] Lot de rivière: 4 acres. $2,250 à 

| termes, 


NORWOOD 
Dep 4 et 3. Chauffage: gaz. 
$15,900, 


| ST-VITAL 

Bungalow: 3 chambres à coucher. 
Chauffage: huile, Garage, Grand 
lot. $10 Termes. 

90 MILLES A L'OUEST 

| DE WINNIPEG 

Hôtel complètement moderne: 10 

| chambres. Bar mixte. Restaurant, 
Ventes de bière: $68,000. Prix: 
$85,000, Termes, 

A L'EST DE GLADSTONE 

Ferme: 640 acres toutes en culture, 
Maison: 3 pièces et bâtiments, 
Prix complet avec machineries: 
$27.,00 l'acre, 


| J.-R, POIRIER REALTY 
Suite 11, 561, avenue Warsaw, 
Winnipeg 9 
Téléphone: GRover 5-1876 
| 47-147-47C, 


Assurances 
de tous genres 


| Mesdames, 

Etablis en 1906, nous avons toujours refusé de vendre à 
longs termes, Actuellement nous avons une compagnie de finan- 
ce qui vous donnera les termes désirés sans augmenter le prix 
d'achat, Quand vous achetez de nous, vous achetez directement 
de la manufacture, car nous ne vendons que des fourrures con- 
|| fectionnées dans notre établissement. 


ANT. LANTHIER et FILS 


254, RUE MAIN WINNIPEG 


TEL.: WH 2-3891 


grès réaliser dans le sens et es | 


St-Bonitace, le 6 mars 1964 
SS “tn 


| LES DIRECTEURS DE 
| OLIVER, BROWN & SCHRAG 


ont le plaisir d'annoncer que 


M. FERNAND VIAU 


est maintenant associé à eux 


à titre de représentant de 
leur département d'immeubles 


Centre d'achats du Pare Windsor 
Boite 186, Bureau de Poste de Winnipeg 
Téléphones: Bureau, 253-1361 — Résidence, AL 3-0155 


|  Voilel une aubaine 
A St-Norbert, maison de 5 chambres 
| sur lot de 90’ x 150’ pour $9 000 


Une prière pour 
toutes les écoles 


chrétiennes 


DAR-ES.SALAAM (CCC) — 
La Conférence Episxopale du 
Tanganyika et le “Christian 
Counell" (qui représente les Egli- 
|ses anglicane el protestante) col- 
laborent actuellement à l'élabora- 
tion d'une courte prière qui sera 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Provencher 2450 


Question scolaire 

| Encore, me dira-t-on? Eh, ou, 
encore, Car il faudra s'y habituer, 
| n'est-ce pas? Ce sera une chose de 
[longue haleine, Les premières | eMpioyée dans toutes les écoles 
|réactions, plutôt violentes, sont | chrétiennes, 

| du passé, I! faut maintenant éva.| On espère que cette prière 
|luer la question selon toutes ses! pourra ètre formulée de telle ma- 
facettes, choisir un plan d'action | nière qu'elle pourra être égale- 
conoerté et le suivre de point en| ment acceptable pour les non- 
| point, chrétiens qui fréquentent ces éco- 

Le comité d'action, institué par | !* 

|le Conseil d'Etat, est à l'oeuvre Au Tanganyika, !] y a toujours 
et s'abouchera régulièrement a-|U beaucoup d'enfants musul- 
vec les Grands Chevaliers de tous | MANS el palens dans les écoles des 
les Conseils manitobains, Ce sera | Missions catholiques et protestan- 
pour tous un point, d'ordre à |!°%: ces derniers lemps, leur nom- 
suivre avec tidélté. Espérons que! bre a encore augmenté, les in- 
nous pourrons tous oublier la|stances supérieures ayant donné 
uestion politique en cette ma. | l'assurance qu'aucune pression ne 
fière. Cela ferait votre malheur | serait exercée sur un élève quel 
et nous ne qu'il soit pour l'amener à embras- 
ce luxe en ser une religion qui n'est pas la 
tuelles, sienne, 


Assemblée du 12 mars 


Elle sera très importante et 
nous désirons y voir la plus gran- 
de assistance possible, En effet, 
nous nous attendons à recevoir 
la visite d'un Conseil de la pro- 
vince, Il serait à souhaiter en la 
circonstance de revair chez nous 
des frères qui nous honorent de 
leur présence que d'une façon 
pas trop régulière, 

Sans être trop prophète, nous 
pourrions blen recevoir la visite 
d'un Conseil qui ne s'aventure 
jamais au dehors qu'en rangs très 
serrés, Alors, à la rescousse, vous 
tous les vieux de la vieille! Quel 
wi soit le nombre de membres 

Provencher ou de visiteurs, 
votre conférencier, frère J.-R, 
Doiron, sera bien à la hauteur 
pour satisfaire tous les besoins 
de chacun, 

Rendez-vous donc pour le 12 
mars prochain, 

BISTOURI, 


PAUL PAQUIN 


Assurances générales 


989 AUTUMWOOD 
ST-BONIFACE 


Boîte 68, St-Bonitace, Man, 
Téléphone: Alpine 3-9805 


uvons vous payer 
es circonstances ac- 


Un livre pour chaque homme 
et à chaque homme son livre, — 
8, Ranganathan 


CARTES 
POSTALES 


pour concours radio et T.V, 


40 pour $1, 


(franco) 
Sujets CANADIENS, texte bilingue 


Remise à 


CARTES POSTALES 


6105, 21e avenue, Montréal 36 
Dépt, 24 Poste seulement 


Able Jobbers Co. 


158, avenue Provencher 
Téléphone: 247-3996 


Blé d'Inde on crème, de choix, 
15 ox. (sons étiquettes) 

24 boites pour $1,73 
Betteraves tranchées, 15 ox, 

24 boites pour $1,75 
Jus de tomate, 48 ox, 

12 boites pour $3,75 
Jus d'ananas, 48 oz, 

12 boites pour $4,50 
Pois, 10 ox, 

24 boîtes pour $2.,00 
Epinords, 15 oz. 

24 boites pour $2,00 


La première maison d'épiceries 
vendant à escompte 


Ouvert jusqu'à 5 h. tous les jours 
et jusqu'à 1 h. p.m, le samedi 


La Société 
d'Habitations 
Ltée 


MAISONS DE ‘’DISTINCTION" 


Henri DAUDET, gérant 


700, Great Western Building, 
356, rue Main, Winnipeg 1, Mon, 


Téléphone: WhHitehall 3-4021 


Toupin Lumeer 


& FUEL COMPANY LTD. 


388, rue Bertrand, St-Bonitace, Manitoba 
CHapel 7-1105 


JOS. PIERSON 
Votre vendeur personnel de 
© Chevrolet © Corvair e Chevelle 
© Oldsmobile ® Chevrolet 11 
© Camions Chevrolet 
CARTER MOTORS LTD. 


Bureau: SP 2-2431 — Résidence: 533-4018 


Automobiles usagées ‘garanties 
de première condition 


Canadiens-français, 
l'Alberta vous réclame 


Quelques belles fermes sont présentement à 
vendre dans nos centres canadiens-français dans 
la région de St-Paul, Alberta. 


En plus de répondre à votre besoin de vous établir 
sur des terres fertiles, vous aiderez à consolider nes 
minorités françaises, 


Pour toute information adressez-vous à 


La S.ER, de St-Paul, Limitée, 
St-Edouard, 
Alberta. 


